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Le .coureur est comme un musicien 
Le coureur est comme un musicien : il va de ville en ville, de village en village 

avec, dans sa valise, ses habits d'interprète et sa réserve de gestes étudiés. 

Lentement, le regard tourné vers l'intérieur, ils pénètrent tous deux au cœur 
du spectacle. 

Les feux du soleil et des projecteurs s'abattent sur eux comme mille épées 
avant de rejaillir dans l'espace en lumière diffuse. 

Dans la confusion qui précède les grands départs, le coureur piétine et tourne 
en rond. Ses bras font d'énormes tourniquets dans le ciel ; il lance une foulée 
nerveuse sur une ou deux lignes droites : il assure ses gammes! L'e musicien 
ébauche quelques mesures sans suite, comme ça_, pour voir; pour se rassurer ; 
pour être sûr que l'instrument de ses succès ne le trahira pas. 

Et brusquement le chef d'orchestre lève le bras. Le silence descend sur la 
scène. Les acteurs se concentrent avec un recueillement qui ressemble fort à 
une prière. 

Puis quelque chose éclate, sec et brutal, comme un coup de pistolet : le 
peloton s'ébranle. De temps en temps, un coude que les yeux ne veulent pas 
voir, s'écarte à angle droit ; l'orchestre introduit le premier mouvement en larges 
harmonies d'où ne sont pas exclues les quintes successives que l'oreille ne 
veut pas èntendre. 

Au cœur du groupe en plein effort, le champion , le soliste, donnent l'impression 
de rester immobiles, tant leur supériorité est mànifeste, et pourtant, ils vivent 
eux aussi chaque mesure de cette entrée pathétique. Leur tour n'est pas encore 
venu: on les attend, on les espère, même si l'on est instruit que, dès que l'archet 
se lèvera, les autres feront silence, s'arrêteront, se résigneront à n'être plus que 
des figurants s'écartant au passage du maÎtre et se contentant de souligner en 
sourdine, avec déférence et retenue, l'envol irrésistible. La foule sent bien 
que ceux-ci sont nécessaires à celui-là, qu'ils le portent à bout de bras. 

C'est cette assurance qui rend la foulée du champion ample et sans heurt. 

Son bras va et vient sur l'instrument: on dirait voir les gestes d'un grand prêtre. 

If porte, au long de son périple, un visage de visionnaire. Les notes coulent, 
sonnent et résonnent, du plateau au parterre, du parterre aux galeries. 

Et dans la salle, sur les gradins, le long des chemins, la vie bat à coups 
redoublés. La fête est infinie. Le désir d'identification et de bonheur ne s'arrête 
qu'au dernier soupir. 

Au bout du jour, la foule a soif d'évasion et cherche à mettre un masque 
aux démons de la nuit. Coureur et musicien : tous ·deux portent en eux le génie 
des dépaysements. Ils offrent aux hommes épuisés de travail, accablés de ser­
vitude ou brûlant de haine un breuvage aphrodisiaque : la vie se rallume,.,; 
l'amour existe encore! 

Champion et soliste, dieu des stad(is ·et divin interprète détie~nent le même 
pouvoir : celui de soulever un coin de l'immense rideau qui voile à nos yeux 
maladroits le pays de la transcendance. 

Yves Jeannotat 

.. 



Une découverte enchanteresse : le Pays Basque ! 

le 13· juillet à 18 heures 

Ille semi-marathon Cambo-Macaye (24 km) 
(qualif. pour champ. de France de marathon) 

Course oliv~rte à tous et à toutes 

Prix (spécialités du pays) à chacun 

Inscriptions (avant le 15 juin) : 
Gaby Etxart, Crédit agricole, 64250 Espelette (France) 

Dans un merveilleux site de · montagne, 
à la frontière suisse 
(sur la ligne Martigny-Chamonix) 
à l'occasion des Fêtes de Pentecôte 

nous vous invitons* à Vallorcine (Haute-Savoie) 

le dimanche 18 mai dès 9 heures 

A Broc 

pour les 1ères «Foulées vallorcines ». 

Cross international pour seniors (14 km) , vétérans (9 km) , 
juniors, cadets, minimes, et... cross féminin ! 

Médailles et diplômes : à tous les arrivants. 
Nombrèuses coupes et beaux prix. 

Pour tous 
renseignements 
complémentaires : 

Georges Le Guennec 
3, Résidence Les Châtaigniers 
92 Garches (France) 

* hébergement (3 journées !) gratuit et confortable 
réserv~ aux 150 premiers inscrits · 

4 catégories d'âge 

le jeudi 8 mai 
(Ascension) 

(classement spécial pour féminines !) 
Prix à chacun. 

Inscriptions : 

à 9 h eures 

8km 
à allure libre 
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FS 10.- à verser au CCP 17 - 22 023 René Lingg 
Broc (indiquer: jour, mois, année de naissance) . 

Renseignements : 
René Lingg, 1636 Broc, tél. (029) 616 45 



Un troisième enfant nous est né! 

SPIRIDON, revue internationale de course à pied , est 
maman pour la troisième fois. Après avoir mis au 
monde les Spiridon-Ciubs d'Allemagne et de France, elle 
a accouché d'un troisième enfant : le Spiridon-Giub de 
Suisse. C'est à trois heures du matin, le 24 mars 1975, 
à Macolin , qu 'eut lieu cet heureux événement, avec la 
collaboration de Noël Tamini , Yves Jeannotat, Jean­
Claude Pont, Ingrid Bracco, Pau l et Michèle Miéville, et 
en présence de Manfred Steffny, venu tout exprès de 
Haan , près de Düsseldorf (RFA), pour apporter les vœux 
du grand frère d 'Allemagne. · 

Les délibérations avaient duré plus de 5 heures. Elles 
permirent de faire un vaste tour d' horizon et d 'apporter 
des précisions sur les tâches qui attendent le Spiridon­
Giub de Suisse. Il était, en particulier, nécessai re d'ana­
lyser une proposition de la Fédération suisse d 'athlé­
tisme (FSA) tendant à accorder une quasi-autonomie au 
Spiridon-Giub de Suisse, avec autorité en matière de 
course à pied. Tamini et Jeannotat ont reçu pleins 
pouvoirs pour la suite des _tractations avec la FSA. Cette 
situation a pour conséquence que le Spiridon-Giub de 
Suisse va se mouvoir, durant une année, à l'intérieur 
de structures provisoires. Il faudra donc attendre le prin­
temps de 1976 pour élaborer des statuts définitifs. Une 
première séance de travail du Spiridon-Giub de Suisse 
a déjà eu lieu le 11 avril afin de régler les détails des 
problèmes soulevés, et en partie déjà résolus. Voici une 
brève présentation des membres-fondateurs : 

Ingrid BRACCO (La Tour-de-Peilz) . Elle a 36 ans et 
elle accomplit de petits exploits chaque fois qu 'elle 
entreprend de participer à une course. En 1973, à Neuf­
Brisach , elle fut chronométrée en 3 h 21 '21 " sur le mara­
thon. Très internationale (d 'origine allemande, elle a 
épousé un Italien et elle se plaît be.aucoup en Suisse). 
elle parle couramment plusieurs langues. Au sein du 
Spiridon-Ciub, elle s'occupera des relations avec _les 
féminines , qu 'elle représentait à la séance de fondat1on. 

Michèle MIIËVILLE (Les Marécottes) est, tout comme 
Ingrid Bracco, mère de deux enfants. Ceci ne l'empêche 
pas de pratiquer le ski de fond et la course à pied avec 
passion. Elle est, en outre, monitrice J + S. C'est elle 
qui s'occupera de l 'administration générale du Spiridon­
Giub de Suisse. 

Jean-Claude PONT (Sierre et Zinal) est appelé à occu­
per un poste très important au sein du Spiridon-Ciub de 
Suisse. C'est lui, en effet, qui prendra en mains l'assis­
tance aux organisateurs, l'homologation des parcours, 
l'établissement du calendrier général des épreuves, etc ... 
Agé de 33 ans, professeur de mathématiques et chargé 
de recherches pour le Fonds national suisse de la recher­
che scientifique, Jean-Claude Pont, en outre gUide de 
montagne, est venu à la course à pied à la suite d'un 
accident en haute montagne. Morat-Fribourg , les 100 km 
~~jàB~~~~edes~~~;;~in~~urdfu~t il est l 'organisateur, n'ont 

Paul MléVILLE (Yverdon et Les Marécottes) est pas­
sionné de course à pied à 34 ans, comme il l 'était 
d'athlétisme à vingt. N'est-il pas juge-arbitre de la FSA 
après avoir été, à Yverdon, un excellent coureur de 
demi-fond . Sa qualité d 'organisateur de la course de 
montagne Salvan-Emaney le destine on ne peut mieux 
au role d'adjoint de Jean-Claude Pont. 

Noël TAMINI (Salvan), c'est Spiridon en chair et en os. 
Si les Spiridon-Ciubs voient le jour, actuellement, c 'est 
grâce à la revue SPIRIDON, et si la revue existe, c'est 
grâce à Noël Tamini. L?rsqu ' il écoute les coureurs ou 
lorsqu ' il leur parle, le redacteur de Salvan sa1t de quo1 
il retourne, puisqu ' il a couru , jusqu 'à présent , 21 mara­
thons (meilleur temps : 2 h 43 '35" ). réussi 57'19" à 
Morat-Fribourg et gagné Sierre-Montana en 1969. Préci­
sons encore qu'il est né à St-Léonard (Valai~L. qu'il s'e~t 
spécialisé dans les traduct1ons en agroch1m1e et qu il 
a exercé, auparavant , durant plusieurs années son talent 
de traducteur à l'Ecole de Sport de Macolin. Il restera 
un peu la plaque tournante du ses mais s'occupera, 
surtout, des contacts avec l 'étranger, des contacts avec 

la FSA en compagnie de Jeannotat, et des actions diver­
ses du Spiridon-Ciub dont il est aussi, grâce à la revue , 
le porte-voix écouté et re~pecté. Tamini est né en 1937. 

Yves JEANNOTAT est né à Montenol (Jura) en 1929. 
Il est donc le vétéran de la troupe, ce qui ne l 'empêche 
pas de se livrer à un petit entraînement journalier et de 
faire encore souffrir, occasionnellement, de plus jeunes 
que lui sur les champs de course. Cependant , depuis 
plusieurs années, il y est plus journaliste que courew. 
Licencié en lettres, il a enseigné durant quelque 18 ans 
dans le "secondaire " avant d'être nommé, il y un peu 
plus de 3 ans, responsable des relations entre Macolin 
et la Suisse romande. Deux fois vainqueur de Morat­
Fribourg, ex-recordman national des 25 et 30 km, cham­
pion suisse des 10 000 m, une quinzaine de fois inter­
national, il a vécu sa passion avec ferveur comme 
pratiquant et il tâche d 'en prolonger les effets, main­
tenant encore, dans ses analyses et relations de presse 
pour " La Tribune-Le Matin " et pour diverses revues 
spécialisées. 

C'est lui qui aura la mission de faire connaître l 'exis­
tence et l 'activité du Spiridon-Ciub de Suisse en établis­
sant un contact permanent et suivi avec les mess média. 

Le Spiridon-Ciub de Suisse est en de bonnes mains, 
s'emble-t-il. Des mains qui vont se multiplier, puisque 
les membres fondateurs sont entourés de collaborateurs 
pour les contacts avec les jeunes, les vétérans, les cou­
reurs d 'élite, la masse, les organ i-sateurs, le Tessin et 
la Suisse alémanique. 

Adhérer au Spiridon-Ciub de Suisse ... 
.. . ê'est aussi bien entrer dans une véritable famille 

que s' incorporer au syndicat des coureurs à pied (au 
sens helvétique de l 'expression !) . Le Club s'attache 
en effet à défendre délicatement mais fermement les 
intérêts des coureurs auprès <les organisateurs et ·des 
organismes nationaux et internationaux, et à promouvoir 
la cqurse à pied en la rendant attrayante pour jeunes 
et viel)x. 

En adhérant au 'Splrldon-Ciub de Suisse ... 
... vous soutenez vos propres intérêts de coureur tout 

en contribuant à propager la •course à pied, remède très 
peu coûteux mais tellement efficace contre une foule 
de maux physiques et psychiques de la vie moderne. 

Pour adhérer au Spiridon-Ciub de Suisse ... 
... vous vous abonnez à la revue SPIRIDON ,. organe de 

liaison et d ' in'formation entre · les membres du Club. 
(Prix <l 'abonnement : Fr. 36.- pour un an , à verser au 
CCP 19-72 01 , Tamini cSPIRIDON , Salvan) ... 

... et vous vous acquittez d 'une, cotisation annuelle de 
Fr. 14.-, destinée à couvrir les frais de secrétariat et 
d'administration du Club , et qui donne en outre droit 
à la carte de membre, à l 'autocollant du Club, et qui 
vous permet d'acheter le déjà fameux tee-shirt du Club. 

Des faveurs sont en outre · réservées aux familles : le 
père s'abonne à la revue et paie la cotisation person­
nelle ; la mère ne paie que la cotisation ; et les enfants 
paient la cotisation mais reçoivent aussitôt le tee-shirt 
du Club. Des réductions spéciales - pour les voyages 
notamment - . et d 'autres avantages sont prévus pour 
les membres du Club. 

Pour adhérer au Splridon-Ciub de Suisse ... 
... écrivez aujourd 'hui même à 

. . Spiridon-Ciub de Suisse 
·· Michèle Miévil/e f '· 

1923 Les Marécottes 
en demandant la formule d' adhésion ad hoc. Mais ne 
tardez pas, car du 1er mai au 1er octobre 1975, si vous 
êtes membre du Spiridon-Ciub de Suisse, vous bénéficiez 
d 'une RIËDUCTION DE 10 °/o sur les chaussures EB et 
tous articles vendus par ·SPIRIDON. 

(Suite à la page 30, 2e col.) 
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Le pépill 

par Noël Tamir1i .. 
Vole/ la fin du plan d'entraÎnement • établi, foulée par 

;l_ou/~e, dès Je mois d'avril 1974, à J'intention d'un cou­
rdur moyen (env. 32 min . sur 10 000 m et 2 h 40 pour Je 
marathon). Il s'agissait non d'un stéréotype, mais bien 
d'un plan personnalisé, et donc modifié de temps à 
autre selon les nécessités, puisque destiné à un coureur 
de chair et d'os. 

L'entraÎnement de notre coureur a été souvent per­
turbé par une étrange maladie, qui s'est manifestée 
un jour par la présence... de sang dans J'urine, ou 
hématurie (voir « L' avis d'un praticien pratiquant», page 
16). Notre coureur avait même été hospitalisé à la fin 
de 1973 en raison d'une lithiase rénale; il s'agit là d'une 
maladie ·Caractérisée par la formation de calculs ou de 
concrétions pierreuses dans les reins. Pourtant 3-4 mois 
plus tard il courait Je marathon en 2 h 36', sans qu'aient 
tout à fait disparu les hématuries. D'où un malaise lan­
cinant, et J'impression constante d'être affaibli. Bref 
c'était le pépin. Pour un coureur, Je pépin a surtout la 
for:ne d'une maladie ou d'une blessure ; on le voit ·à 
peme quand il frappe autrui, mais il prend aussitôt 
d'énormes proportions lorsqu'on en est soi-même vic­
time . Que faire ? 

Souffrant de maux de reins, en novembre dernier notre 
coureur cessa de s'entraÎner durant 3 semaines. Puis , 
11 adopta Je programme hebdomadaire suivant : 

1 jour de footing + 2 jours de ski de fond + 1 jour de 
basket-bal/+ 1-2 jours d'entraÎnement en salle ou de 
patinage. Notre coureur, qui est enseignant s~ entraÎna 
ainsi en décembre, janvier et février, ne ' parcourant 
qu'une seule fois plus de 15 km à la course. A 5 reprises 
toutefois, J'hématurie se manifesta. 

Au début de mars, comme après un mauvais rêve 
notre coureur se remit vraiment à courir, chaque jou; 
ou presque, en endurance et en résistance. 

Le 16 mars, première compétition : 37 min. sur un 
parcours vallonné de 11 km 200 ! 

Et depuis lors, les choses ont repris ainsi : 

17-23 mars (accentuer la reprise) 
Lundi: 1 h libre, plus 10 min. de gym. 
Mardi : 2 h de basket-bali. 
Mercredi: 1 h 30 sur gazon et route, avec changements 
de ~ythme (sur 100-300 m) de temps à autre. Et puis 
10 mm. de gym. - EB-UNIVERSAL 
Jeudi: 20 min. de footing ; 10 min . à train très soutenu 
(à 90 %) ; 10 min. de train très soutenu ; 10 min. de trot 
4 accél.érations-sprints de 200 m (trots de 200 m) ; 10 min.' 
de footmg ; 10 min. de gym. 
Vendredi : 30 min. en montée, sur route et crescendo 
terminer pa~ 1000 m à 90 'lo ; au retour, 3o min. au petit 
trot, et 10 mm. de gym. 
Samedi matin : 40 min. de footing en tous terrains avec 
2 accélérations finales sur 400 m et 800 m ; puis 1'0 min. 
de gym. 
S~medi après-midi: 2 h de volley-bail. 
Dimanche : 3 h de ski de fond, ou 2 h de jeu de course , 
sur route et en forêt (FITOGÈNE 1). · 

24-30 mars (début des vacances de Pâques) 
Lundi: 30 min. de footing, 3 accélér.-sprints sur 100 m 
5 min, de footing, 10 min. de gym, puis SAUNA. ' 
Mard1: 20 mrn. de footing , 20 min . à constants change­
ments de rythme (sur route), 10 min. de· footing et 10 min. 
de gym. - EB-LONG JOG 
Mercredi matin : 15 min. de footing , 3 montées de 5 min. 
à 80 °/o, retour au trot ; 10 min. à train soutenu (mais ne 
pas forcer !) et au plat ; 5 min. de footing, 10 min. de 
gym. 
Mercredi après-midi: 1 h libre, puis 10 min. de gym. 
Jeudi: f!EPOS. (en fait.: long voyage en voiture) . 
Vendredi matm : 50 mm. de course (à l 'aise) en tous 
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terrains, avec accélération systématique (durant 30-120 
sec.) en montée ; 10 min. de gym. 
Vendredi soir: 1 h 30 à train régulier sur route, courir 
les. 2 derniers. km en accélérant progressivement ; puis 
5 mm. de footrng et 10 min. de gym. 
Samedi : Si possible 15 km à l'aise et en forêt (en · 60-
70 min.) ; puis 4 x 600 m, en forêt et à 90 % ; pauses de 
600 m au trot ; puis 10 km à l'aise et sur route ; 10 min. 
de gym. 
Dimanche matin : 25 min. de footing, puis 2 x 2000 m à 
80 %, en terrain accidenté, pause de 2000 m au petit 
trot; puis 10 min. de footing et 10 min. de gym. 
Dimanche soir : 1 h de jeu de course, en forêt, en tra­
vaillant toutes les cadences, en montée comme en 
descente ; terminer par 10 min. de gym. 

31 mars-6 avril (les vacances continuent) 
Lundi : REPOS. 
Mardi matin : 1 h à allure libre et en forêt ; puis 10 min. 
de gym. 
Mardi soir : 10 min. de footing , 6 x 800 m à 90% (pauses 
de 800 m au trot) ; 10 min. de footing ; 3 accélérations­
sprints sur 150 m ; 5 min. de footing et 10 min. de gym. 
Mercredi matin: 30 min. de footing ; puis 10 min. à train 
régulier et en tous terrains ; 10 min. de footing et 10 min . 
de gym. 
Mercredi soir: 15 min. de footing ; ·constants change­
ments de rythme durant 30 min. et sur route ; 10 min . de 
footing et 10 min. de gym. 
Jeudi matin : 40 min. de footing en toute décontraction, 
et 10 min . de. gym. 
Vendredi : REPOS. 
Samedi: 40 min . de footing en tous terrains, puis 3 ac­
célérations sur 400, 800 et 400 m ; 5 min. au trot ; 10 min. 
de gym. 
Dimanche : 22 km en compétition (Stramilano) EB-LONG 
JOG! 

7-13 avril (Intensifier, puis 1er test sur piste) 
Lundi: 40 min. en montée et en crescendo (à la fi n : 
10 min. à 90 %) ; retour au petit trot durant 20 min. 
(attention : les chocs de chaque foulée peuvent favoriser 
l'hématurie 1) puis 10 min. à train soutenu, et terminer 
par un footing de 5 min. ; puis 10 min. de gym: 
Mardi: 40 min . à allure libre, puis 2 x 800 m à 80 %, et 
10 min. de gym. Enfin , SAUNA. 
Mercredi matin : 50 min. de cross-country, accélérer en 
montée, ralentir en descente, courir à l 'aise au plat ; 
puis 10 min. de gym. 
Mercredi soir : 1 h 30 de ski de fond ; ou 1 h à train 
régulier sur route ; 10 min. de gym. 
Jeudi : REPOS. 
Vendredi: 40 min. de footing, accélérations sur 500, 300 
et 100 m ; 10 min. de gym. 
Samedi: 10 000 m sur piste (compétition) synthétique : 
EB-SAO PAULO ou ES-MARATHON. 
Dimanche : 2 heures à allure libre (toujours à l 'aise) en 
tous terrains, puis 15 min. de gym. 

14-20 avril (travail de rythme) 
Lundi : 40 min. de jeu de course , puis 10 changements 
de rythme en montée ou au plat ; puis 5 min. de footing 
et 10 min. de gym. 
Mardi: 10 min . de footing , 6 x 800 m à 90 'lo (pauses de 
800 m au trot), 10 min. de footing, 10 min. de gym, puis 
SAUNA. 
Mercredi matin : 45 min. de footing, 1000 m en accélér. 
et 10 min. de gym. 
Mercredi soir: 10 min. de footing, 5 x 2000 m à 90% 
(pauses de 1500 m au trot). 10 min. de gym. 
Jeudi : REPOS. 
Vendredi : Comme le 11 avril. 
Samedi: 3000 m ou 5000 m en compétition (sur piste en 
èendrée : donc avec EB-INTERVAL). 
Dimanche : 3 h de course à allure libre sans jamais 
forcer, en tous terrains. ' 

21-27 avril (endurance par ski de fond) 
et du 26 avril au 3 mal : régime spécial 
(voir semaine du 17 au 23 juin, page 7 no 14) 
ATTENTION : pour prévenir la diarrhée, dès Je retour au 
régime glucidique, consommer du riz à chaque repas . 
Eventuellement, prendre des comprimés de REASEC à 
titre préventif. 
Dimanche 3 mai: marathon (Dülmen ou Bienne). 

' Voir SPIRIDON nos 14, 15, 16 et 17. 



Un brave type 

Dans le numéro de février, SPIRIDON a présenté un 
cuneux coureur surnommé le " coureur fantôme ... Hospi­
talisé pour une grave opérat ion, John Tarrant - tel est 
son nom - estomaquait une fois de plus le " public .. 
par un come-back peu ordinaire, avant de s 'attaquer à 
l 'énorme courrier qu'il avait reçu du monde entier à 
cette occasion 1 ) . Il nous explique ici d'où lui est venu 
ce surnom de « coureur fantôme ~> . 

Arrêtons-nous un instant à l'incroyable pal­
marès de John Tarrant. C'est ·de 1960 que datent 
ses premières grandes performances ; car en 
1960 il termine 2e (derrière Brian Ki·lby) du mara­
thon de l'« Amateur Athletic Associat ion"· Cette 
année~là, d'ailleurs tout comme les deux années 
suivantes, John gagne le marathon de l'lie de 
Man. Et puis •les 20 miles de l' « lnter-Counties "• 
les 14 miles d'Hereford à Ross, les 10 m-iles de 
Newport, le~ 16 miles de Roath, les 21 miles de 
Radcliffe, et surtout le marathon de Liverpool 
(en 2 h 22'35" ). 

Les victoires s'ajoutant aux victoires , John 
Tarrant passe progressivement du fond au grand 
fond ... De 1963 à 1969, il remportera à 7 reprises 
les 44 miles d'Exeter à Plymouth ; en 1965, 1966 
et 1967, il en fera autant des 40 mi·les de l'lie de 
Man ; en 1967 et en 1968, son palmarès s'enrichit 
de deux prestigieuses victoires sur la distance 
classique de Londres à Brighton (54 miles) . En 
novembre 1967, la ville de Hereford offre même 
à Tarrant un voyage aux Etats-Unis pour y parti­
ciper au championnat national sur 50 miles. Fati­
gué par le voyage, n'ayant dormi que 2 heures 
au cours des 30 heures précédant l'épreuve, John 
devra se satisfaire de la seconde place. 

Deux records du monde 

Un an p•lus tôt, le 5 novembre 1966, John Tar­
rant avait battu le record du monde des 40 miles 
(64 km 600) au stade de Maindy en 4 h 03'28". 
En octobre, c'est l'autre record du monde, sur 
100 miles piste, à Walton-on-Thames, dans le 
temps de 12 h 31 '10" (voir photo de la couver­
ture). 

Tarrant vivra ensuite plus de deux ans en 
Afrique du Sud, y collectionnant 51 victoires sur 
des distances com-prises entre 4 et 50 miles. 
Il sera tout d'abord vainqueur du marathon de 
Swaziland en 1969; mais surtout il gagnera no­
tamment les 50 mi·les de Stanger à Durban en 
1970 et de Durban à Stanger en 1971. 

Mais qu 'avait donc fait John Tarrant pour qu 'il 
lui fût tout d'abord interdit de partic iper à une 
compétition officielle et, surtout de courir pour 
son pays ? D'où lui était venu ce surnom de 
,, coureur fantôme, ? C'est ce que je lui ai 
un jour demandé. 

Voici , textuellement, ce que John m'expliqua, 
dans une lettre datée du 14 juillet 1974 : 

« Mon père était portier d'un hôtel de Londres. 
J'étais encore adolescent, en 1950-1952, lorsque 
j'ai pris part à huit combats de boxe, qui m'ont 
rapporté au total 17 livres sterling ' ). Ces combats 
e.urent lieu à Buxton dans le comté de Derby, 
où j'habitais à cette époque. Je voulais devenir 
un grand boxeur, et pour cela je m'entraÎnais 
quatre fois par semaine dans une salle de gym­
nastique de Stockport (dans le comté de Che­
shire), à 11 miles de chez moi. 

Je voyageais en bus et à mes propres frais ; 
je devais aussi payer moi-même une taxe pour . 
avoir accès à la salle de gymnastique. C'est dire 
que mes huit combats ne m'ont pas laissé de 
bénéfice. Car auparavant, j'avais aussi dû éco­
nomiser penny par penny de quoi acheter mon 
équipement de boxeur. 

En toute franchise 

Cependant, à cause d'une double mastoïdite 
qui avait nécessité une opération à l'âge de six 
ans, on me conseilla d'abandonner la boxe pour 
préserver ma santé. 

A vingt ans, en 1953, je me tournai donc vers 
l'athlétisme. Mais je ne tardai pas à apprendre 
que ... j'avais perdu mon statut d'amateur! C'est 
qu'en toute franchise je n'avais pas caché aux 
dirigeants de l'athlétisme que j'avais touché 
17 livres sterling pour mes huit combats de boxe. 
En réponse, on m'avait donc interdit (A VIE!!!) 
de prendre part à des compétitions. 

Néanmoins, je passai o.utre. Et durant 6 ans 
je participai clandestinement à de multiples cour­
ses sur route, sans la moindre autorisation offi­
cielle. Je me tenais toujours en survêtement près 
des coureurs, mais dissimulé parmi les specta­
teurs. Et sitôt q.ue le départ était donné, je me 
débarrassais de mon survêtement, et je me fau­
filais parmi mes camarades. C'est de là que 
m'est venu ce surnom de "coureur fantôme ». 
Je voulais attirer ainsi l'attention des gens. sur 
l'interdiction dont j'étais victime. 

En 1959, on me permit finalement de courir 
en compétition . J'0.ubliai aussitôt cette longue 
mesquinerie, et je m'entraÎnai comme jamais 
dans l'espoir d'être sélectionné pour le marathon 
des Jeux olympiques. Quelques mois avant les 
Jeux de Rome, j'appris hélas! que ma "réhabi­
litation » ne concernait q.ue les compétitions se 
déroulant sur le territoire de la Grande-Breta­
gne ... 

Seul Blanc de Stanger à Durban 
Il est vrai que depuis lors j'ai couru aux Etats-· r,~ 

Unis et en Afrique du Sud, mais jamais officiel­
lement puisque Je " British Amqte.ur Athletic 
Board:•> me l'avait interdit. ·, 

Je suis particulièrement fier de$ deux mé­
dailles d'or reçues au terme des 50 miles de 

1) Voir page 1 du No 18 de SPI RI DON 
') Ce qui équivalait alors à environ FS 200.-, FF 230.­

ou FB 2200 .~ 
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Stanger à Durban, en Afrique du Sua, en 1970 
et 1971. Car ma participation fit de c~tte compé­
tition la première course inter-raciale disputée 
sur route dans ce pays. Un comité 7ormé de 
sportifs de couleur s'était auparavant penché sur 
mon cas : en considération de mes " mérites 
sportifs », on accepta que je participe officiel­
lement à cette compétition parmi des coureurs 
pour la plupart d'origine indienne. A la tête de 
ce comité, (~ y avait M. Rajendra Chetty, ·_;un 
homme merveilleux, qui a fait beaucoup · pour 
les sportifs de couleur en Afrique du Sud. Je 
dois,. ajouter aussi que l'« lnterna:tional Amateur 

r.Afhletic Association» n'a pas réagi à cette déci­
sion des Sud-Africains : aucune mesure ne fut 
prise, pas plus contre moi-même que contre les 
organisateurs de la course. . 

Voilà. Je t'ai donné les explications que t.u 
désirais. 

Je suis actuellement en train d'écrire l'histoire 
de ma vie . Penses-tu que ma vie puisse vraiment 
intéresser les gens ? " 

Farouche lutte du « coureur fantôme •• 

Mais la vie extraordinaire de John Tarrant est 
de nouveau soumise à ru·de épreuve : il lui faut 
faire face à de nouvelles tribulations. En octobre 
dernier, j'apprends que le mal dont il souffre 
ne lui a laissé qu'un répit de quelques mois. 
John, qui a beaucoup maigri, peut certes conti­
nuer à vivre chez lui, mais il lui est désormais 

Le samedi 24 mai à 14h30 

Mémorial Robert 
Sermet (15km} 

6- avri11 75 

(2 boucles de 7 km 500 dans la 
région de Choulex) 
pour 
féminines, juniors et cadets : 
7 km 300 à 13 h 45 

Taxe: 10 Fr.s., à verser au 
CCP 12-2664 Genève SFG Chêne­
Bougeries 

Inscriptions : 
J.-F. ANSERMET 
case postale 7 
1226 Thônex (Suisse) 
Tél. (022) 481806 

quasiment impossible d'absorber de la nourriture 
solide, sous peine de vomir. Et même, il lui 
arrive souvent d'être pris de nausées en absor­
bant des boissons. 

Les nombreux médicaments prescrits s'avèrent 
inopérants. John est retourné plusieurs fois à 
l'hôpital pour divers tests : examens aux rayons X 
après ingestion de baryum, examen au moyen 
d 'un gastroscope flexible, etc. Le '' coureur fan­
tôme,. souffre beaucoup, ne cessant de lutter 
avec cette farouche énergie qu 'on lui connaît. 

Son frère Vic s'adresse de nouveau à «Athie­
tics Weekly >> : "Peut-être qu'un de vos lecteurs 
a subi la même opération et fait face aux mêmes 
problèmes. Je prie donc toute personne qui pour­
rait conseiller John de bien vouloir lui écrire. » 

C'est ce qui m'amène à écrire un mot au 
docteur Sander, le marathonien new-yorkais. 
Sait-on jamais ... Et Sander de me répondre aus­
sitôt : «Le cas de John Tarrant m'a été révélé 
il y a six mois, par un gars de mon club. 
Malheureusement, le cancer de l'estomac est 
presque toujours fatal. Parfois même, tout se 
passe en quelques mois. D'après ce que je sais 
de Tarrant, il me semble que la maladie suit son 
cours, même après ablation totale de l'estomac. 
Tout ce qu'on peut lui conseiller, c'est de con­
sulter un gastro-entérologue. Tarrant doit s'ef­
forcer de prendre de faibles quantités de nour­
riture, mais to.ujours en ayant soin d'absorber, 
une demi-heure auparavant, un médicament " an­
ti-nausées" · Il lui faut aussi des vitamines, du 
calcium et du magnésium. 

Un tout petit groupe de survivants 
Hélas, écrivait encore Sander, ses chancr;Js 

sont maintenant très réduites : tout au plus peut-il 
espérer faire 1 parti~ de ce netit groupe (5 Ofo) qui 
dans son cas survivent 5 ou 6 ans ... » 

Il n'y avait malheureusement pas de place 
pour Tarrant dans le petit groupe des survivants . 
John est mort le 19 janvier dernier, un dimanche, 
à l'hôpital de Birmingham. Il avait 42 ans. 

C'était, selon la revue des athlètes de Grande­
Bretagne, un « distinguishe·d long distance runner 
and extraordinarly brave man>>. 

Noël Tamini 

P.S. François Caviglioli nous écrit : " La famille de 
Tarrant m'a transmis les souhaits envoyés à John par 
des lecteurs de SPIRIDON. Il y a ceux de Reffray, ceux 
de Mottet, un coureur belge (qui assure que Puttemans 
veut courir avec John dès qu ' il sera rétabl i} d'un club 
de Liège. Il y a ceux de François Rènard. Ceux d'un 
anonyme breton qui a pris soin de joliment décorer 
le papier à lettre avec un coureur et cette mscnpt1on : 
Joyeux Noël, my fr iend John 1 Il y a ceux d' f-!albwachs , 
d'Epinal , avec un bon message en anglais (« hold 
tight ! >>} ; il y a encore ceux de deux. anonym~s fra~­
çais. Il y a ceu~ de Bernard, .en Hallwn. Et p~1s enf1n 
ceux de Jean-P1erre Valsecch1 . Ce qw me fa 1t de la 
peine, ajoute Caviglioli, . c'est ~ue )'ai _r~çl! t?us ces 
vœux la veille de sa mort. Et j'ava1s dflCide daller le 
voir à l 'hôpital pour lui traduire directement tous ces 
messages. » 

To his wife Edie, son Roge'r and brother Victor, ali 
in SPIRIDON send thei r deepest and sincere sympathy. 
-NT. ' 



St-Chély d' Apcher (Lozère) 
3 août 1975 

Grand Prix pédestre 
Barraban 
ouvert à tous et à toutes 

Claudy BENOIT 
7 bis, rue du Barruel 
48200 St-Chély d'Apcher (France) 

A Baulmes (Vaud) 

Dimanche 20 juillet dès 13 h 30 

CROSS ouvert à tous et 
à TOUTES 
Inscriptions et renseignements : 

F. DERIAZ 
Chemin-Neuf 
1446 Baulmes (Suisse) 

Le SPIRIDON des marcheurs, 
c'est ... 

« le Marcheur » ! 

10 nos:· 30 fr. 
(40 FF pour étrangers) 

" Le Marcheur », Gilbert Moulinet 
4, rue A. Blanqui 
94200 Ivry (France) 

Ouvert à tous et à toutes 

à Florence le 18 mai 1975 
semi-marathon de Fiesole (18 km) 
(à allure libre) 

Logement : gratuit pour non-Italiens 
abonnés à SPIRIDON ! 

Inscriptions : 
Gruppo Donatori Sangue Fratres 
Via Marini 7 
5001~- Fiesole-Firenze (ltalia) 

Lettre-type 

" Je suis un nouvel abonné et SPIRIDON 
me plaît tellement que j 'aimerais me pro­
curer des numéros anciens. Après avoir 
examiné le sommaire complet des numé­
ros 0 à 17 tel qu 'il a paru à la fin du nu­
méro 17 *, je vous prie de m'adresser les 
numéros suivants : 0, 1, 2, 4, 5, 7, etc. , 

Passez votre commande à 

pour le Benelux : 

C. Liégeois 
9 A, rue de Warmifontaine 
6620 Neufchâteau 

pour la France : 

M. Bourquin 
13 bis, av. de Chanzy 
93340 Le Raincy 

pour les autres pays : 

SPIRIDON , _1922 Salvan (Suisse) 

* sur simple demande, la rédaction vous 
enverra ce sommaire 

A 5 km de l'Océan 
Dimanche 15 juin 

semi-marathon de Fouesnant 
(22 km) 

(qualificatif pour le championnat national 
de marathon) 

Eflgagements : jusqu'au 1er juin ! 

Gérard MARREC 
Route de Bénodet 
29170 Fouesnant (France) 

. Dimanche 22 juin à 13 h. 30 
à 4 km de Toulouse : 

1er marathon de Balma* 
Coupes, diplômes, etc. 
Inscriptions : 
10 FF (au CCP 278482 P) ·, 
Renseignements : 
M. J.-P. de Ba11ma 
3, av . .P. Coupeau, 
31130 Balma (France) 

* mesuré à la roue de géomètre ! 
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Le cross SÂTUS: .la méthode ou Fenthousiasme? 
par Yves Jeannotat 

Le cross SATUS est, pour la Suisse, ce que 
le cross d'e « l'Humanité •• était pour la France. 
Malheurei!Jsement, ce dernier a dû être sü(>:pr imé. 

Organisé ·par l'Union Sportive du Travail de 
Plainpalais-Genève, le SATUS réunit chaque an-

~~ née tout - ou peu s'en faut - ce que les pays 
·de l'Est peuvent présenter de mieux en fond et 
demi-fond prolongé. Depuis 15 ans en effet, les 
noms les plus prestigieux des pays socialistes 
ont foulé la pelouse et les chemins qui entourent 
le stade de Champel : Pordbanik (RDA), Gro­
dotzki (RDA) , Kusin (URSS) , Hermann (RDA), 
VHt (URSS), Haase (RDA), Diessner (RDA), Sviri­
dov (URSS), furent des vainqueurs célèbres de 
cette épreuve dans laquelle les Suisses, jusqu'à 
cette année, ne jouèrent jamais qu 'un rôle bien 
effacé. En 1971 , après une nouvelle victoire de 
Jürgen Haase, j 'écrivais : «Quel dommage q.ue 
ces champions, dont on connaÎt les titres sur 
piste, ne puissent être opposés, à travers 
champs, aux valeurs bien établies du cross­
country occidental et mondial "· Je pensais, bien 
sûr, au Cross des Nations. 

L'approche du Cross des Nations 
Il y a quelques années, M. Gunther Buttner, 

entraîneur de Haase et collaborateur scientifique 
à l'Ecole supérieure d'éducation physique et de 
sport de Leipzig, me disait : « Pour comprendre 
nos succès d'aujourd'hui, il fau t remonter de 
quelque vingt années le co.urs de l'histoire. Di­
sons jusqu'en 1948. C'est à cette époque que 
le pays entreprit sa véritable réorganisation, et 
le spor t apparut d 'emblée un moyen précieux, 
indispensable même, pour la réussite de nos 
projets, puisq.ue étant à la base de la santé 
morale, physique et intellectuelle du peuple " · 

Puis, mon interlocuteur m'expliqua la place 
prépondérante que l'athlétisme occupe dans la 
hiérarchie des disciplines sportives en RDA et 
combien le c'ross y est prisé : c'est par cen­
taines et centaines de milliers que l'on s'inscrit 
au départ .des courses à travers champs dès 
l'âge le plus tendre : « Quant à nos champions, 
concluait alors M. Buttner, ils conservent, par ce 
moyen, la forme hivernale indispensable pour 
gravir un nouvel échelon en été. Dès que le 
Cross des Nations sera rattaché à f!AAF, nous 
y participerons avec plaisir et, là aussi, avec 
succès probablement ». 

La dure réalité 
Vint alors le cross SATUS 1974. Selon la tra­

dition rarement interrompue par un coureur so­
viétique, Wilfried Scholz y imposa sa loi avec 
une telle aisance, une telle autorité qu'on se prit 
aussitôt à en faire un favori pour Monza, car la 
RDA, tenant parole, allait se frotter pour la pre-
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mière fois aux redoutés spécialistes belges et 
anglais. S·cholz se comporta fort bien, sur un 
parcours qui tenait plus de la piste que du cross, 
et il prit une honorable 6e place, à 8 secondes 
de de Beek. Mais le Cross des Nations est d 'a­
bord une course par équipes. Le Se rang dont 
dut se contenter la RDA, derrière l'Allemagne 
de l'Ouest, lui vint comme un affront. Quelques 
semaines plus tard , on pouvait lire à peu près 
ceci dans « Der Leichtathlet », revue spécialisée 
de l'Allemagne de l'Est : « L'épreuve de Monza 
nous a mis en face de la réalité. L'entraÎnement 
de nos coureurs de fond devra être revu ... "· 

La douche écossaise 
Par la suite, la relative faiblesse en profondeur 

de la RDA fut masquée, une fois de plus, par 
l'avènement de deux champions qui surent s'i m­
poser lorsqu 'il le fallait: Justus et Kuschmann 
champions d'Europe des 1500 et 10 000 m. ' 

A Genève, le 9 février dernier, Kuschmann, 
digne de sa réputation, remporta une facile 
victoire, même s'il fut longtemps et sérieusement 
accroché par le Tchécoslovaque Hoffmann. Mal­
gré cela, M. Venke, chef des sports de la région 
de Magdeburg était inquiet, parce que ses " pou­
lains » ne précédaient les Suisses, par équipe 
(de 3 hommes il est vrai) , que de deux petits 
points : « Nous sommes prêts pour Rabat, m'ex­
pliquait-il : notre sélection est quasiment déjà 
faite. Kuschmann sera difficile à battre et l'équipe 
est beaucoup plus solide que l'année .dernière , 
même si nous avons été menacés, aujourd'hui, 
par vos coureurs en étonnants progrès "· Il eut 
d'ailleurs peine à me croire lorsque je lui affir­
mai que les Suisses ne seraient pas présents à 
Rabat, parce qu 'on les estimait trop faibles. 

Or, que s'est-i l passé au Maroc ? 
L'Allemagne de l'Est a gagné un rang (4e) , 

certes, mais, sur le plan ind ividuel , lan Stewart 
a littéralement passé ses adversaires à la dou­
che écossaise, une semaine après avoir remporté 
le t itre de champion d'Europe du 3000 m en 
salle. Scholz, à nouveau le meilleur représentant 
de la RDA n'est que onzième et il faut aller 
au-delà dl.j... 100e rang pour trouver Kusch­
mann ... 

Juniors pétillants 
Parce que les Russes délèguent toujours, au 

SATUS, des juniors jusqu'à l'âge de vingt ans, 
l'équipe suisse de la catégorie put être renfor­
cée, à Genève, par Ryffel et Vifian , deux espoirs 
au nive"au européen. Ce fut un vrai feu d'artifice 
(suite à la page 45, 2e col.) 

Photo ci-contre : 
A suivre avec attention : de gauche à droite Rhyn, Villan 
et Rytte/. (Photo Yves Jeannotat) 







Seize degrés 

par Noël Tamini 

« Un vin qui ne désaltère pas recèle, je J'affirme, 
un défaut grave . Un vin tiède, même s' il est naturel, 
ne désaltère plus. " Extraite de " Connaissance du vin , 
(Marabout), cette affirmation de feu Constant Bourquin, 
providence des amateurs de vrai vin•, pourrait tout 
aussi bien s'appliquer à la course sur route en général, 
et au marathon en particulier. Car ... un marathon qui 
écœure recèle, je l 'affirme, un défaut grave. Un mara­
thon couru dans la tiédeur, même s'il est très bien 
organisé, finit par écœurer. 

Vous avez décidé d'organiser une course sur route , 
ou même un marathon : c'est donc que vous désirez 
inviter des amis, connus ou non , à célébrer avec vous 
la joie de se " desporter , en courant dans votre pays, 
dans votre région , dans votre ville . A l 'encontre de 
ceux qui à votre place - il y en a, hélas ! - s' ingé­
nieraient à "traire, le coureur afin de renflouer la 
caisse d'un club ou d'étoffer le portefeui lle de quelques 
individus, vous, vous désirez tout simplement donner 
plutôt que demander. Pour vous, pas question de 
« traire "• mais bien de distraire l'invité, de prévenir 
ses désirs. ' 

Vos hôtes seront donc hébergés gratuitement, ou à 
peu de frais. Grâce à votre savoir-faire , vous aurez réussi 
à ne leur demander qu'une symbolique participation 
aux frais d'organisation. Réunis autant que séparés par 
le cours de la compétition , vos hôtes fraterniseront après 
l 'épreuve, à l'occasion d 'un repas champêtre . Et chacun 
s'en retournera chez soi non seulement avec un prix­
cadeau-spécialité du pays, mais avec le désir de revenir 
au plus tôt chez vous , en compagnie d'amis et de pro­
,ches qui apprécient l'ambiance et la cordialité propres 
à une épreuve organisée d' idéale manière. 

Idéale, votre organisation l 'aura été parce que vous 
aurez su tout prévoir. Puisque gouverner, inviter ou 
organiser, c'est encore et toujours prévoir. 

Vous aurez donc choisi un parcours varié à souhait , 
très peu vallonné, évitant la monotonie des lignes droi­
tes. Et avant d'écrire le mot marathon , vous en aurez 
soigneusement mesuré la distance · (42 km 195) au moyen 
d'une roue de géomètre exactement étalonnée à une 
température normale, et en suivant la ligne de course'. 

Tout prévoir. Comment faire pour prévoir des mois 
à l 'avance le temps qu'il fera un 15 juin, un 15 juillet 
ou un 15 aoOt, à 5 heures de l'après-midi ? Nous y 
voici : faut-il vraiment que vous organisiez votre course 
sur route, votre marathon, en été, alors même que les 
températures .sont trop élevées pour une telle épreuve ? 

«Seize degrés, écrit Constant Bourquin, c'est un maxi-

P.hoto cl-contre : 
Au départ de ce marathon national, Jean-Claude Reffray 
(110) a J'air très sOr de lui. Ne vous y fiez pas, il est 
à -cran : il abandonnera d'ailleurs une heure plus tard, 
sans raison apparente. Sauf ... qu'il faisait chaud et lourd 
,ce 22 juin après 17 heures à Onex (Suisse) . - Photo 
,Noël Tamini 

mum pour un grand bourgogne authentique. " Or, des 
recherches entreprises par des scientifiques américains 
ont montré que la température idéale pour une course 
sur route c'est également .•• 16 degrés. Surtout s' il s'agit 
d 'un marathon. 

De même que le cross-country s'accommode mal du 
temps de. la moisson, pourquoi ne pas réserver le mara­
thon au printemps ou à l'automne? Et à l 'été les cour­
ses alpestres et certains semi-marathons. On serait ainsi 
quasiment assuré, des mois à l'avance, de pouvoi r offri r 
non seulement " un grand bourgogne • , mais aussi la 
température idéale (16 degrés) . Notons qu 'un maratho­
nien peut fort bien réussir de très grandes performances 
par 6 ou 10 degrés ; tout simplement parce qu'en général 
on réussit à se protéger du froid, mais non de la 
chaleur. Ajoutons que là où une route accidentée, ou 
le vent, vous fera perdre 5 ou 6 minutes, la grande 
chaleur prolongera votre épreuve d'au moins 15 minutes, 
et le plus souvent de 20, 30 ou 40 minutes. 

Pourtant, me direz-vous fort justement, qui vous assure 
qu 'en mai ou en septembre il ne fera pas déjà ou 
encore très chaud ? Certes, mais en ce cas (et si une 
raison impérieuse vous oblige à organiser votre mara­
thon en été) , évitez l'erreur qui consiste à fixer à 
17 heures le départ d 'un marathon estival , parce qu 'à 
cette heure-là la température serait favorable. Après une 
journée de chaleur, avez-vous déjà mesuré la tempé­
rature qui règne vers 20 heures au-dessus d'une route 
asphaltée ? Par contre, le matin vers 7 heures, vous 
l'aurez assez facilement, cette température de 16 degrés. 

"A 7 heures ? mais vous n'y pensez pas ! m'ont déjà 
répondu certains. Il faudrait donc que les coureurs se 
lèvent vers 3 heures du matin ... , Ils le feront aisément 
s'ils savent qu'ainsi l 'épreuve qui suivra n'en sera plus 
une, et qu 'au terme de la course ils auront - GRACE 
A LA TEMPËRATURE FAVORABLE - amélioré leur meil­
Jeure performance personnelle . Ils viendront de loin et 
se lèveront tôt, croyez-moi, s'Ils savent d'avance que 
tout a été mis en œuvre pour qu'ils bénéficient de 
conditions optimales. 

" Existe-t-il des indications claires sur la manière de 
procéder en cas de forte chaleur ? s 'écriait Manfred 
Steffny en novembre dernier lors d'une allocution pro­
noncée ' au cours de la fondation du Spiridon-Ciub 
.d'Allemagne. Et pourtant, continuait le marathonien de 
Mexico et de Munich , tout dirigeant sait - ou devrait 
savoir - qu'un marathonien ne peut se maintenir en 
forme que pour quelques courses par an, et qu'il aime­
rait donc bénéficier alors de conditions optimales. " 

Un marathon qui écœure recèle, je l 'affirme, un défaut 
grave, souvenez-vous-en. Au contraire, un marathon qui 
laisse non pas un goût d'amertume, mais le souvenir 
de belles heures passées « dans des conditions opti­
males " • est à l'image de ces auberges dont on se ré­
vèle l 'adresse. Tant il est vrai qu'un bon hôte est 
un bon organisateur. 

• Signalons ici (pourquoi pas ?) que c 'est le docteur 
Paul Ramain et lM. Constant Bourquin qui ont fondé 
DIVO (Défense et illustration des vins d'origine : 27, rue 
du -Maupas, 1000 Lausan ne, Suisse). DIVO ne vend que 
des vins vinifiés selon des règles qui permettent de 
parler de « vin naturel ». - N.T. 

' Nous y reviendrons dans le prochain numéro. 
• De larges extraits paraîtront en français dans le pro­

chain numéro. 

Le 24 mai dès 16h30 
Vivez avec nous la plus belle course du monde : 

LES «100 KM DEL PASSATORE» 
de Florence (départ :.,_Plazza della Sig noria) à .Faenza 

Nombreux et riches pdx ; 
médaille + diplômes à tous les arrivants. 

Società del Passatore, 
Via Garibaldi 2, 48018 FAENZA (Ravenna) Italie 

11 



Panorama féminin 197 4 
FRANCE 
800 rn 
F59~9 
2:04,8 
2:05,5 
2:07 '1 
2:07,4 
2:07,8 
2:08,5 
2:08,5 
2 :09,4 

_g, 10,3 
2:10,4 
2 : ]1 ,6 
U11 t B ' 
2:12 , 3 
2 : 13,9 
2 : 13,9 
2 : 14,0 
2:14,2 
2:14,4 
2:14,5 
en 1973: 

1500 rn 
nnï 
4:24,2 
4:25,5 
4:25,6 
4:27,9 
4:29,9 
4:30,8 
4:30,8 
4:31 '1 
4:32,2 

T32,3 
4:33 '1 
4:34,3 
4:35,2 
4:35,7 
4:36' 1 
4:36,8 
4:37,6 
4:38,8 
4 : 40,3 
en 1973: 

3000 rn 
nz:4 
9:39,2 
9:45,2 
9:45 ,6 
9:50,0 
9:59,0 

10:01 ,0 
10:01 ,6 
10:03,8 
10 :07,4 

-nFog ,4 
10 : 11 ,0 
10 : 13,0 
10: 18,2 
10: 30,0 
10 : 30,6 
10 : 36 ,0 
10:41 ,0 
10 : 44,0 
10:48,0 
en 1973: 

Marathon 
2:46:24-
3:02: 48 
3:11: 17 
3:31: 13 
3:45:31 
3:55:50 
3:59:36 
4: 00:00 

Dubois 
Thomas 
Jouvhonune, RCF 
Duvivier 
Authi er 
Besson 
Bultez 
Jouvhomme, USVA 
Du camp ' -t # 

Le corre 
Deveautour 
Gony 
Méliarenne 
Duclos 
Ben ~lohammed 
Lang l acé 
Notot 
Dubarry 
Dargent 
Mombet 
lOe : 2:09,8 
20e: 2:13,4 

Dubois 
Bultez 
Debrouwer 
Mory 
Pape 1 a rd 
Nicolas 
f4é 1 i a renne 
Rouzé 
Saugnac 
lcéaga 
0 ' Henry 
Aùthi er 
Vanderperre 
Kehren 
Ben l~oh ammed 
Le corre 
Audibert 
Navarre 
Ou vi vier 
De 1 ebury 
1 Oe: 4:34 ,0 
20e: 4:44,4 

Debrouwer 
Rouzé 
Saugnac 
Nicolas 
Au di bert 
Papelard 
D 1 Henry 
Mé 1 i a renne 
Na varra 
lcéaga 
t~athon 
Lang lacé 
Ben Mohammed 
Kaced 
Anselme 
Hamon 
Oeclerck 
Rema ize 
Ti raby 
Pa ret 
'lOe: 10:18,6 
20e: 10:59,4 

C. Langlacé, 19 
A. M. Saugnac, 32 
0. Remei ze, 22 
E. Le Galles, 31 
M. Gruneisen, 21 
C. Charles 
A. Le Cos sec, 22 
O. Seigneurie , 26 

12- avril 75 

SUI~SE 
800 rn 
2:54:6 
2:07,39 
2:07,6 
2 : 08,6 
2:10,55 
2:10,8 
2:13,2 
2:13,6 
2:14,48 

-2:14,51 
2:14,57 
2 :1 4 ,6 
2:16,6 
2:19,4 
2:19,9 
2: jg ,9 
2:20,0 
2:20,9 
2:20,96 

en 1973 : 

1500 rn 
:no 
4:32,20 
4:35,8 
4:36,2 
4:37,84 
4:38,4 
4 :41, 4 
4:45,8 
4:46,0 

_1:46,8 
4:47,62 
4 : 49,8 
4:51 '1 
4:51 ,4 
4:55,2 
4 :57,2 
4:57,4 
5:00,5 
5:00,9 
5:01 ,8 
eh 197 3 : 

3000 rn 
n4:s 

10:13,0 
10:14,4 
10 :15 ,58 
10: 17,00 
10:18,0 
10:21 ,2 
10 : 21 ,29 
10:26,2 
10:51 ,65 

-HF 56,45 
11 : 31 ,0 
11:40,6 
11:52,2 
12:08,0 

en 1973: 

14arathon 

U. Meyer, 29 
Fasi, 16 
Kamber , 18 
Oberho 1 zer, 28 
Bürki 
Leiser, 29 
Nyffenegger, 23 
Moser, 28 
Helbling, 19 
Senn, 25 
Graf, 16 
L iebi, 16 
Aerni, 24 
Will i mann, 17 
Widmer, 18 
Bach, 21 
Ludin, 16 
Scheibler, 20 
Kreuzer, 19 

l Oe: 2:15,5 
20e: 2:20,5 

!~oser, 28 
Bürki 
Senn, 25 
Oberholzer, 28 
L iebi, 16 
Fiisi, 16 
Ludin, 16 
Aerni, 24 
Pecka, 25 
Sche lbert, 17 
Steiner, 15 
Binggeli, 17 
Bonvin, 16 
Fi oramonti, 27 
Gubler, 17 
Graf, 16 
Wyssbrod, 18 
Füllemann, 15 
Gasparoli, 14 
Widmer, 18 
lOe: 4:52,4 
20e: 5:08,5 

!~oser, 28 
Bürki 
Fioramonti, 27 
Pecka, 25 
Aern i , 24 
Messmer, 23 
Schiess , 29 
Ludin, 16 
Binggeli, 17 
Spie l mann 
Blaser, 25 
Ruchti , 17 
Palmieri 
Morel, 19 
Bracco, 35 
lOe: ll:29 
15e: 12:02 

2:59:24- M. Moser, 2B 
3:01:27 G. Sc hiess, 29 
3:12:04 E. Fioramonti, 27 
3 :1 2:13 I. Rudolf, 32 
3:26:05 S. Pecka, 25 
3:27:21 O. Vetter, 26 
3:27:47 L. Bachmann 

par N. Couédel (l'Equipe), Y. Mortier (Lpicath), 
A. Hejda, T. Radcliffe et N. Patenaude 

BELG_IQUE 

800 rn 
z:o3:6 AM. van Nuffel, 18 
2:05,9 S. Castelein, 20 
2:06,2 F. Peeters, 17 
2:08,4 R. Thijs, 16 
2:0B,7 B. van Roy, 26 
2:08 ,8 B. de Palmenaer, 19 
2:08,9 G. Meerseman, 21 
2 :09,0 MR. Verhoeven, 18 
2:09,0 M. Corneille, 19 
2 :09,4 M. Verheuen, 20 

- z:o9,6 M. Toebinte, 16 
2 : 10,0 L. Bensch, 17 
2 : 10,4 V. Deprê, 19 
2:11,4 M. van Zaelen, 17 
2:12,0 V. Hertoghs, 22 
2:13,8 M. l~ols , 19 
2: 14,1 Poor 
2: 14,2 L. De Ouffeleer, 21 
2:14,3 M. Vervaecke, 21 
2: 14,7 JM. Steels, 28 

1 Oe 30e 50e 
72: 2:T4 2:1'8 2:23 
73: 2 : 12 2 :1 8 2 : 21 
74: 2:09 2:16 2 : 20 

1500 rn 
~ : n;2 S. Caste l ein, 20 
4:17,1 B. van Roy, 26 
4:23,0 F. Peeters, 17 
4:23,5 AM. van Nuffe l, 18 
4:28,3 M. Mols, 19 
4:29,6 M. !lands, 24 
4:29,8 R. Thijs, 16 
4:31,6 B. de Palmenaer, 19 
4:31,7 1·1. Toebinte, 16 
4:33,2 M. Corneille, 19 

-4: 33,3 L. Van Brempt, 24 
4:34,2 MR. Verhoeven, 18 
4:34,6 G. de Palmenaer, 17 
4 : 34 ,9 V. Hertoghs , 22 
4:35,0 G. Meerseman, 21 
4:35,6 M. Van Zaelen, 17 
4:36,9 JM. Steels, 28 
4:37,2 M. de Palmenaer, 19 
4:37,2 M. Vervaecke , 21 
4:38,0 L. Bensch, 17 

1 Oe 30e 50e 
72: 4:42 "S:Oo na 
73: 4:37 4 : 55 5:05 
74: 4 : 33 4:46 4 : 54 

3000 rn 
g;g:6 S. Castelein, 20 
9:31,6 B. van Roy, 26 
9:32,4 M. !lands, 24 
9:38,6 M. Mo l s, 19 
9:56 ,0 L. Van Brem pt, 24 
9:59,0 M. Vermeir, 21 
9:59,8 V. Van Emelen, 22 
9:59 ,8 ~1. Vervaecke, 21 

10 :00 , 4 o. Janssens , 17 
10 :02,0 JM. Stee l s, 2B 

-ïo:o6 ,8 N. Cappe l mans, 22 
10 :07,4 M. Van Zaelen, 17 
10:08,0 Vounckx 
10:20,0 B. de Pa l menaer, 19 
10:21,0 Lin da Jans, 18 
10:22.0 M. de Palmenaer, 19 
10:23,8 O. Boes, 21 
10:32,2 MR. Verhoeven, 18 
10: 35 ,8 C. Clément, 28 
10:36,6 K. Verscheure, 19 

1 Oe 30e 
12: Tiï:'59 T2:oo 
73: 10:21 11:00 
74: 10:02 10:54 

Marathon 
E:riëëirë-interdit ( : ) par 
la Ligue royale belge 
d'athlétisme. 

CANADA 

BOO rn 
z:az:9 
2:03,0 
2:04 '1 
2:04 '7 
2:05,6 
2:06 ,2 
2:06,5 
2:06,9 
2 :07 '7 
2:08 ,9 

To8,9 
2:09 ,0 
2:09 ' 1 
2 : 10 '1 
2: 10,3 
2: 10,6 
2: 11 ,5 
2 : ll ,6 
2:11 ,B 
2:12,0 
en 1973: 

1500 rn 
~:an 
4 : 10,5 
4: 17 '7 
4:27,5 
4 : 30,3 
4:32 ,3 
4 : 32 , 3 
4:32 ,4 
4:32 ,8 

_1033 ,5 
4:33,6 
4:33 ,6 
4 : 33,7 
4:34 ,B 
4:34,9 
4:35,7 
4:36,6 
4:36,9 
4:37 '1 
4:37,7 
en 1973: 

3000 rn 
9:a3:4 
9:29,0 
9:43 ,0 
9:46,8 
9:47,0 
9:50,0 
9 :50,4 
9:54,0 
9:56,8 

_lQ ~OO ,4 
10:00,6 
10:10 ,0 
10:10,6 
10:17,4 
10:17,4 
10:20,0 
10 : 23,4 
10 :25 ,B 
10:27,4 
10:31 ,6 

Marathon 
3:a'i:w 
3: 12:01 
3: 19:24 
3:24: 14 
3:30 :5 4 

Sa unders, 23 
Crawley, 21 
Hoffman , 27 
Va l ait is, 20 
Wright, 23 
Olinek , 21 
Walsh , 22 
Medland, 16 
Davis, 21 
Cox, 19 
Campbell , 18 
Reiser, 19 
Hudson , 21 
Gendron, 19 
Halvorson, 17 
Mitchell, 18 
Mc Ca rthy, 19 
Ames, 16 
Smit h, 17 
Batchelor, 18 
lOe: 2:08,8 
20e : 2:12,2 

Reiser, 19 
Wright, 23 
Davis, 21 
Mitchel l , 18 
Presser, 18 
Leeder, 15 : 
Li nd-P eterson, 17 
Bishop, 20 
Morgan, 17 
James 
Mc Ki nnon, 20 
Watkins, 17 
Mc Ki nty 
Churchill, 18 
Miller, 22 
Stubbs, 18 
Homer, 16 
McCarthy , 19 
Evans, 20 
De Clerq 
l Oe : 4:33,6 
20e: 4:38,1 

Wright, 23 
Davis, 21 
Morgan, 17 
Clayton, 16 
Prosser, 18 
Mitchell, 18 
Miller, 22 
Lind - Peterson, 17 
McKinty 
McKinnon, 20 
Watkins, 17 
James 
Stairs , 19 
Lee, 18 
Ronald, 19 . 
Homer, 16 
Van Mier lo, 20 
Smith, 15 
Gislason, 20 
Richards, 20 

Brzezinska, 25 
Na don, 23 
Ashworth 
Adams on, 24 
Taylor, 31 

Le "Panorama internationa l 
marathon 1974" - 162 perfor­
mers à moins de 2h20 ' - pa­
raîtra dans l.e prochain no. 



Classements 
Correction 

E~s~ _l §_ <!~ -~~-l§ 
Chedi d Cecy (Brés i 1) 
en hau teur (et non 2: OB ,5 

Au stade 

205 cm 
au BOO rn : ) 

3000 rn f. , Le Cap, AS, 22 jan vi er 
1. McKenz1e, 49 ans ! 10:52,6 

1500 rn, Christ church, NZ, 26 
1. Walker , Nlle-Zélande 
2. Crouch, Austra lie 
3. Dixon, Nlle - Zélande 
4. Cl erne nt, Grande-Bretagne 
5. J. Kipkurgat, Kenya 
6. Nyambui , Tanzanie 
7. Waldrop, Etats-Unis 
9. Quax , Nlle- Zélande 
10.000 m 

janvier 
3:36,4 
3:37 '1 
3 : 3B,6 
3:39,4 
3 : 39,9 
3 : 40,6 
3:41 ,5 
3:43,0 

ï:-Rëriiiëns, Pays-Bas 2B : 56,4 
2 . Ronoh, Kenya 2B:SB,O 
3. R. Juma, Kenya 29:00,2 
4. A. Juma, Kenya 29:03,8 
7. J. Foster, Nlle- Zélande 29:ll ,4 
(me illeure perf. mond. vétérans) 
~QQQ _•!U!~~gl~ 
1. Da vies, Grande- Bretagne 
2. ·Ndege , Kenya 
3. Kantanen, Fi nl ande 
4. Johnson, Etats-Unis 
5. Robertson, Nlle - Zélande 
6. Ro noh , Kenya 
7. Koyama , Japon 
8. Gaerderud, Suède 

1500 rn, Melbourne, Australie, 
1. Crouch, Au stra h e 
2. Ha ll, Austral ie 
3. J. Kipkurgat, Kenya 
4. Orrtrlanza , Kenya 
5. S. Kipkurgat, Kenya 
6 . Petts, Austra l ie, 18 ans 
BOO rn 
1 ~- omwanza, Kenya 
3QQQ_~-~!~§Ql~ 
i. L. Ndege, Kenya 
2 . Hendy, Austra li e 
3. H. Ronoh, Kenya 

B:26 ,B 
B:27 ,2 
B: 29,4 
B: 30,2 
B: 33,B 
B: 34,4 
8:35,2 
8 : 37,2 

4+5. 2. 
3: 36,9 
3: 3B ,B 
3:40,5 
3:42 ,5 
3:42 ,7 
3:43,9 

1:46,4 

8:32 ,2 
B: 35,0 
8:35,6 

Marathon, Rotterdam, NL, 16 février 
En sa l le (! ): 219 tours de 147 m .. . 
1. Kees Ve rhoef, NL 2:40:37 MPM 
(a . MPM : 2 : 41: 29, Young, USÂ, 1973) 

10 .000 rn, Paris, F, 22 février 
Sur pis te couverte 
1. Puttemans, Belgique 2B:l2,4 I~PM 

(27:17 ,6 aux 6 mi l es, MPI~) 
2. Rampan, France 30 : 47,B 

1 mile, Stellenbosch, AS, 26 fé vr i er 
1. Dan i e Malan 

(3 : 3B,4 aux 1500 rn) 
2 , Ewa 1 d 8onzet 
3. Clive Dale, junior 

3:54,6RN 

3:59,3 
4:00,6 

1000 rn, Melbourne, Austral i e, B mars 
1. J. K1pkurg at, Kenya 2:19,7 

Champ . d'Europe en salle 
Katow 1ce, Pologne, 8-9 mars 
800 rn fém1n1n 
; :-sari< iïsi<:y:- RDA 
2. Shtula, URSS 
3. Pehklivanova, URSS 
1500 rn fémi nin 
i:-Anarë:r: -Rôümani e 
2. Kazanki na, URSS 
3 . Wellmann, RFA 
800 rn ma seul in 
T:- stôïïë: - RM 
2. Van Damme, Belgique 
3. Ponomariev, URSS 

2 :05,6 
2:06,2 
2:06,3 

4: 14 '7 
4: 14,B 
4: 16,2 

49 ,B 
50,1 
50,2 

1500 m mas cul in 
; :-wë55iii9iia9ë: RFA 
2. Anissim, URSS 
3. Ghipu, Roumanie 
3000 rn 
ï:-ï:-stewart, GB 
2. Pi:iiv3rinta, Finlande 
3. Kusnezov, URSS 

3 44,6 
3 45,4 
3 45,4 

7 : 5B,6 
7: SB ,6 
B:Ol ,2 

6 heures, Perp ianan, F, 15 mars 
Mus 1que vanéeurant les 6 heures, 
coureurs très bien encouragés par 1 es 
spectateurs et par 1 es officie 1 s. 
(Espinet) 
1. Charlaix, Lyon B7km600 MPN 

(2:45:06 aux 42kml95) 
2. Cottereau, St - Affrique 85km20B 
3. Espinet , Perpignan 67kml00 
11 partants, 5 arrivants 

20 km + he ure, Hyères , F, 16 mars 
1. Tosell o, N1ce llkm623 + 68 '28 11 

2. Laugier , Toulon 17km264 + 70'11" 
3 . Bardon, Hyères 1 7kml20 + 71 '31" 

10 . 000 m, Valencia, USA , 29 mars 
1. Jul1e Brown, 20 35 :00 ,4 MPM 

(a . MPM : 35:30,5, Paola Pigni ) 
aux 6 miles : 33:52,B MPM 

5000 m, P.Elisabeth, AS, 29 mars 
1. Mamabol a, A.Sud 13 :32,2 
2. Fava , Italie 13:34,B 

Marathons 
Marathon, Honolulu, USA, 15 

1. Jeff Ga 11 oway, 27 
4. Frank Shorter 

3o. ÇiQ<!:d!! l r>:'!'~ l ~· 32 
31. Da ven Ch un , TO ans! 
297 classés 

Marathon, San Diego, USA, 11 
1·. Mendoza 

2. Kirk Pfeffer, 19 
3. Ron Wayne 

B4. Reggi e Heywood , 12 

décembre 
2:23:02 
2:33 : 22 
3: 01 :59 
3:02:23 

janvier 
2: 16:33 
2:17:44 
2:1 B: 46 
2:53:12 

Marathon, Christchurch, NZ, 25 janvier 
1. Ryan , NI le-Zé l ande 2:14:29 

Marathon, Orange, USA, 26 janvier 
1. R. kurrle 2:22:47 

3B. M. Montgomery, 6B : 2:54:49 

~~~~r~M~~~~~~~~e~,r~~~Y~$7~~ka~·m~~~~~§~on~,~~fe~-v~r~~~~~~7 :15 
2. Ki nji Kaya 2:19 :12 
3. Nikkari, Finlande 2:19:13 

l~a rathon, Seaside , USA, 22 février 
1. T. He1nonen 
2 . R. Jackson, Canada 
7 . P. Moore, Canada 
9. J. Taunton, Canada 
... Lili Ledbetter, 13 
... 0~~~1Y6=~~~r-
512 partants, 449 classés 

Marathon, Vallingby, Suède, 
3 boucles; 100 C; vent . 
1. Carl -Magnus Bergh, 26 ans 
... Thedde Jense n , 1907 : 
. . ·~i!YLm~rs 

2:21 :26 
2:22 : 47 
2:26 : 26 
2:27: 16 
2 : 56 :07 
3:00:07 

(Pi ttet) 

mars 

2:21:43 
3:0B : SO 
3:25:00 

Marathon, Montréa l , Canada, 16 mars 
125 engages, 102 partants, 88 arn­
vants ; temp. +30 C, vent. 
1. P. Montuoro, Chicoutimi ·. 2:39:07 
2. J. Brown, Montréal ·2 : 41 :52 
3 . T. McKeigan, Waterloo 2:42 :47 
4. F. Gelinas, Waterloo 2:4B:l3 
5. O. Grant, Waterloo 2:49:04 
6. C. Berube, Amos 2 : 49 : 32 
7. M. McKeever, Montréa l 2:49:45 
B. R. Quevillon , Montréal 2 :52: 16 

Barr, Banks, lmbeault (2:59 :07), Ro­
chette, Duguay ... 

16. Maria Brzezinska 
35. HDE~~n~n~r-

3 :0B:O"B 
3: 29:59 

Marath on, Essonne , France, 16 mars 
Parfa1tement orgamse; a l' arnvee dou­
ches avec salle pourvue de l its ; par­
cours plutôt va ll onné mais températu re 
idéale.-Deux points toutefois: trop de 
voitures s ur le parcours t et départ re­
tardé de 15 min. pour une question 
d'examen médica l nég li gé par ce rtains 
(et qui ne saurait prouver grand-chose 
avant un mar a thon: - NT) (Sei gneuri c) 
260 engagés, dont 110 abonnés et B ex -
abonn és à SPIR IDON. (Bourquin ) 
1. Pouliguen, Vitré 2:22:05 
2. Pe chon, V.-Chatillon 2 :24:04 
3. Hecquet, V.-Chatillon 2:25:17 
4 . Mounes , Lyon 2: 26 : 1 7 
5. Métayer, V. -Chatillon 2:29:0B 
6. Warlaumont, Neu i lly 2:31:30 
7. Martinet, Ile - de - France 2:31 :4B 
B. Mathis, Gennevilliers 2:32:25 
9. Amarouk, Asnières 2 : 33 : 52 

10 . Peschang, V.-Chatillon 2:35 :04 
11. Cabra l, Portugal 2 :36:00 
12 . Delannoy, Marcq - en - B. 2:36 :31 
13. Daure, A.I nstit uteurs 2 : 36 : 34 
14. Petitarmand, Dijon 2:37:40 
15. Chamanau, Drancy 2:38:40 
16. Machado, Portugal 2: 39:40 

(correspondant de SP!RIDON) 
17. Segura, individue l 2 : 40 : 30 
lB. Bourdin, Vierzon 2 : 41 :52 
19. Boyer, Ile-de-Fra nce 2 :41:57 
20. Gueroul t, Neubourg 2:42: 15 
Cave, Leh mann, Tarenne, Oec1erq , La ­
jo i e (2:43 :22) , Petit, Stoll (2 :46:22), 
Thé venet, Sorbes, Lemoine, Saudubray , 
Lauren co, Oeneuvi 11 e, Pasqui ou, Gerber, 
Bordeaux (2 : 4B : 27), Colmar, Malbosc, 
Vacherot (2:52:14), Tournemine, Pel l e­
tier, Rambaud , Jacquet, Georges (2:55:02 
49. Y. Seigneurie , St - Denis 2 : 55 : 48 
57. Ç~!!~!~Lb~~9 l~ ç~. Amiens 2 :58:50 
Vétérans 
T:- iliisëalou , US Métro 2:3B :25 
2. Fé l eaud, Massy,+ 50 2:43:42 

(voir photo p. 23 ) 
3. Michaud, V.-Chatillon 2:44:04 
4. Banni n, Issoudun 2:50:45 
5. Bretagne, Pari s 2:53 : 10 
6. Sommier, Evreux 2 : 54 :32 
7. Deutch, Ivry 2 :55:42 
B. Petin, Choisy -1 e - R.,+ 50 2:56:40 
Glaudeix, Josset, Donnet, Daumain 
(2:59:26), Hachi , Andrieu, Veret, Nou ­
ry (3:04 : 2B), Leli èvre, Manguin, Tou­
zeau, Le tour, Gi cque 1 , .. . 
22. J . Serruys , Belgique 3: 12:05 
Martin , Duquesnoy, Cabeke ... 

Cross-country 
8200 rn, Bastia, F, 8 décembre 
"Ce fut cette sa1son le cross le plus 
populaire de Corse : jamais on n' avait 
vu autant de monde {acteurs ou specta­
teurs ) pour une épreuve de course à 
pied, ma 1 gré 1 a concurrence du "sport ­
roi", le football ~ Circuit origina l, 
tracé sur une lagune très sablonneuse . 
Course organisée par 1 'A. J. Bastia, 
animé par l es 11 Spiridoniens 11 Barto li 
{directeur du "Petit Bastiais") , Michel 
Joss en et mo i -même . " (Marzocchi) 
1. Marzocchi, Bast ia 27:16 ' 
2. Moreno, Légi on Calvi 27 : 53 
3. Jossen, Suisse/Bastia 2B:05 
4. Gandiez, Légion Cal vi ' • 2B : 39 
Semenjuk, Petrucci ('45 classés) 
Juniors, 6200 rn 
T:-Bârânôvitêfi ; Ajaccio 22 :1 6 
2. Carta, Ajaccio 22 : 3B 
Barbin, Dimier, Laroche ... 
~~~i~i!}~~J _ JQQQ_~ 
1. Rouzaud, Bastia 14:55 
Valli, limongi, Mariani . . . 

Suite des classements: p. l B 
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" ... une ·Chose que je ne t'avais pas encore dite. : 
lors des Championnats du monde de course 
d'Orientation au Danemark en 1974; je n'aurais 
pas su prendre le départ avec des pantoufles de 
course d'orientation ni des spikes : la tendinite 
(aux 2 chevilles) me faisait trop mal. J'ai mis 
les EB rouges (Universal) et j'ai pu terminer tes 
champioimats, bien sûr avec quelques dérapages 
sur la mousse humide des rochers, mais tout de 
même 
ce sont les vraies pantoufles anti-tendinile ! 

Gt Autmans, Kigali (Rwanda) .. 

Pour vous lecteurs, SPIRIDON a choisi et éprouvé avec succès sept 
modèles : 
Long Jog lnterval (pour cross et piste) 

le modèle <<bon à tout fai re ••' 

Arthur Lydiard Road Runner 
le modèle bichonné · par le célèbre en­
traîneur néo-zélandais' 

Lydiard spécial (bleu) 
le modèle "super »1 

Lydiard universal (rouge) 
le modèle ,, tous terrains ,, 1 

le modèle << à talon compensé » et pointes 
interchangeables 

Marathon (pour courses sur route) 

seulement pour la compétition ! 

Sao Paulo (pour courses sur route) 
le ,, nec plus ultra,, pour coureurs à fou­
lées << rasantes» (un bijou de 140 g, à 
semelle << nid d'abeille ••) 

' Convient aussi pour les loisirs et les vacances. 

Prospectus et prix sur simple demande 

ATTENTION: 
vu certains délais de livraison, passez votre commande AUJOURD'HUI 
En France 
par Yves et Denise Seigneurie (assistés par J.-P. Cantineaux) 24 avenue 
du Bois, 77230 Moussy-le"-Neuf 
et par Jean-Claude et Lily Reffray, 61 Traverse Signoret, 13013 Marseille 
En Belgique 
par Christian et Yvette Liégeois (assistés par Jean-Claude Dumont) 9 A 
rue de Warmifontaine, 6620 Neufchâteau 
En Suisse 
par Noël Tamini, SPIRIDON, 1922 Salvan 
(Prière de passer vos commandes seulement par écrit. Merci) 

SPIRIDON : des coureurs au service des coureurs! 
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L'avis d'un praticien pratiquant 

L'avis d'un médecin qui s'y connaît. .. Un luxe qui n'est 
pas à la portée de chaque coureur, mais que SPIRIDON 
offre dorénavant à ses lecteurs. Il leur suffit pour cela 
d 'exposer leur cas en écrivant à la rédaction. 

En effet, grâce à l'amabilité et aux compétences de 
notre ami Norbert Sander, médecin et marathonien, nous 
sommes dorénavant en mesure de vous transmettre ces 
précieux avis dits autorisés. 

Bien connu en Suisse romande (il a fait ses études à 
Lausanne), Sander a couru plusieurs fois le marathon en 
2 h 22-2 h 25 ; c'est l'un des dirigeants du Road A un­
ners Club américain. 

S' i 1 le faut, nous ferons également appel au docteur 
van Aaken, que nos lecteurs connaissent bien, et au doc­
teur George Sheehan, qui dirige la rubrique médicale de 
la revue « Runners World ». 

Un docteur-qui-court 
Moins connu des lecteurs de SPIRIDQN, le docteur 

George Sheehan est un cardiologue amérJcain de 56 ans, 
qui court dans les rues de sa ville une heure par jour et 
six jours par semaine. Et cela dure depuis 13 ans. 

Ce qui lui permet , entre autres choses, de s'évader un 
instant des appels téléphoniques et des obligations de 
sa profession , et de se retrouver tel qu 'en lui -même. 
Mais son esprit ne chôme pas pour autant : tout en cou­
rant, le docteur Sheehan rédige mentalement les nom­
breux articles destinés aux revues sportives et médicales 
auxquelles il collabore. 

Au physique, il n'a rien d'une foudre de guerre. Cela 
ne l 'a pourtant pas empêché, au-delà de la quarantaine, 
de courir 11 foi s le marathon de Boston, et de se pré­
senter presque chaque dimanche au départ d'une course. 

Coureur de cross lorsqu ' il était étudiant, il s'est remis 
à courir quand ses enfants le firent au lycée. Il constata 
bientôt que courir de longues distances était un vrai 
plaisir, mais que malheureusement la blessure guette 
tout coureur, et que les méd <i_cins ne connaissent rien à 
la médecine sportive. Plaignez-vous de douleurs dues à 
la course à pied , ils vous répondront fatidiquement le 
superbe : « Mais cessez donc de courir ! ». 

C'est ainsi que le docteur Sheehan s'est pris lui-même 
pour cobaye, se disant que tout ce qui arrive à un athlète 
arrivera tout d 'abord à un athlète d'âge moyen. Et il en­
dura, kilomètre par kilomètre , à peu près tout ce qu 'un 
coureur peut endurer : tendinites, sciatiques , périostites, 
douleurs aux ménisques, fracture du pied, etc. Sans re­
chigner, il chercha une solution à chaque nouveau pro­
blème, accumulant ainsi une masse d ' informations d'au­
tant plus précieuses que fondées sur la pratique. 

Et il en arri va à la conclusion suivante : le pied est le 
principal problème du coureur. Car lorsque vous vous 
mettez à courir, vous renforcez tout un ensemble de mus­
cles qui ont tendance à se raccourcir, exerçant de ce 
fait un effort accru sur le pied. Or seule l'extension ré­
gulière de ces muscles vous permettra de continuer nor­
malement à courir. La pratique régulière d'exercices d'éti­
rement combinée avec le port de chaussures convenant 
bien au pied du coureur, tout cela doit permettre de 
prévenir les blessures classiques . A partir d ' un certain 
stade, tout coureur devrait consulter un orthopédiste. Il 
y a trois ans le docteur Sheehan a précisément demandé 
à un orthopédiste de confectionner des supports plantai­
res pour ses pieds. Et depuis ... toutes les douleurs ont 
disparu ! 

Outre le docteur van Aaken et le docteur Sander, c 'est 
donc cet homme-là que nous allons régulièrement con­
sulter pour les lecteurs de SPIRIDON. 

Rappelons ici que l 'excellent cordonnier spécialisé L. 
Amann (Rosentalstrasse 20, 4058 Bâle, Suisse, téléphone 
(061} 32 67 68} accepte, à notre demande, de réparer vos 
chaussures EB. De même, au prix de 30 fr. la paire, M. 
Walter Gloor, Av. Villamont 17, 1005 Lausanne, téléphone 
(021} 23 20 58, vous confectionnera à vos mesures les sup-

ports plantaires (6-7 g seulement !} qu'il vous faut abso­
lument. Au bout de 100 km d'entl"aînement, consolidation 
nécessaire et gratuite. 

SPIRIDON 

Je souffre d'une hépatite virale 

•• Depuis deux mois environ, j'ai contracté une 
hépatite virale, qui s'est manifestée à la fin d'un 
footing de 12 km. Inutile de vous dire que depuis 
lors je n'ai pas couru . A votre avis, à partir de 
quand pourrais-je •reprendre un léger entraîne­
ment? Dès le début de la maladie, très fré­
quente ici, faut-il attendre 3 mois, 6 mois ou 
davantage encore avant de courir de nouveau ? 
Les médecins consultés sont plutôt évasifs sur 
ce sujet. Et pour peu qu'ils ne soient pas très 
portés à faire du sport... ••. 

(R. L. , Algérie- 6 février 1975) 

Réponse du docteur Sander : On distingue 2 
types d'hépatite: l'hépatite infectieuse (type A) 
et J'hépatite virale (type 8). Le type 8 est légè­
rement plus grave que Je type A, mais en général 
ni l'un ni J'autre ne deviennent chroniques; et 
avec Je temps tous deux se guérissent fort bien. 
D'après une récente enquête à ce sujet, un repos 
excessif n'aurait guère d'influence sur 1a guéri­
son de l'hépatite; au contraire, en certains cas 
cela pourrait même favoriser la dépression ner­
veuse, surtout s'il s'agit d'.une personne exerçant 
auparavant une activité normale. 

Le cas de J'hépatite est d'un intérêt tout parti­
culier pour moi, depuis que j'ai été moi-même 
affecté du type B en avril 1974, juste avant Je 
marathon de Boston. Dans mon cas, la maladie 
était d'une gravité moyenne, mais la proportion 
de sérum (SGOT supérieur à 2000 !) dérangeait 
énormément le foie. Je cessai tout d'abord J'en­
traÎnement pendant dix jours, puis je me mis 
à courir 70 à 100 km par semaine (mais à J'aise). 
Cela durant trois semaines. Je suis passé en­
suite à 120-140 km pa"r semaine (à .une cadence 
plus soutenue), durant deux semaines. Le 2 juin, 
je réussis 2 h 29'30" au marathon de Yonker. Il 
y avait alors 7 semaines que la maladie avait 
atteint la cote d'alerte, et mon foie ne fonctionna 
normalement qu'à partir du mois d'août. Je con­
tinuai à m'entraÎner sérieusement, participant' à~_,.,, 
des compétitions durant tout J'été 1974, sans 
auCu!Je . difficulté. (On se souvient . qu'à la fin 
d'octobre, le ·docteur Sander - photd ' à la p. 21 
du No 17 de SPIRIDON - réalisa 2 h 24'55" au 
marathon de Neuf-Brisach. - NT) Par la suite, 
Je docte.ur George Sheehan me demanda d'ex­
poser mon propre cas dans une revue médicale 
qui publie 1es thèses les plus récentes sur 
/'hép~tite . 
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Pour répondre directement à Î a question de 
notre lecteur, je dirais ceci : bien qu'il faille 
distinguer d'un cas à /'a.utre selon le degré de · . 
gravité, en général le coureur devrait reprendre 
un entraÎnement modéré dès qu'il recommence 
.à se senti r bien et que le fonctionnement de 
son foie se normalise peu à peu. Il n'y a vrai­
ment pas ,de raison d'attendre pour cela trois à 
six mois. Au cours de cette période de réadapta­
tion prog~essive à l'entraÎnement, je . conseille 
d 'absorber · une nourriture riche en protides et 
en glucides, de dormir plus 'longuement qu'à 

'l'ordinaire, et de s'abstenir de boissons alcooli­
sées pendant trois à quatre mois. De même, 
pour contrôler le progrès de la guérison il est 
bon de procéder une fois par mois - et durant 
4-5 mois - aux tests servant à déterminer la 
proportion de sérum contenu dans le foie . 

A la suite d'une fracture de la rotule 
<< Il y a 'deux ans, j'ai subi une délicate opéra­

t ion à un genou à la suite d'une fracture de la 
rotule. Or après chaque entraînement mon genou 
est enflé ; c'est assez gênant et parfois doulou­
reux. Je ·dois avouer que 'les méde'Cins . ne m'ont 
pas été d 'un grand secours dans cette affection 
post-opératoire. Que fa ire ? Connaissez-vous un 
produit de massage efficace dans ce cas ? >> 

(A. V. , Suisse- 2 février 1975) 

Réponse du docteur Sander : La douleur que 
l'on ressent dans une rotule à la suite d'une 
opération peut empirer, et souvent même ne pas 
disparaÎtre tout à fait. Ce qu'il faut, c 'est conti­
nuer à s'entraÎner tout en faisant fonc tionner au 
maximum l'articulation affectée. Pour faire dimi­
nuer l'eni/ure et la douleur, il est important 
d'appliquer .sur le genou un petit sac de glace 
immédiatement après avoir terminé l'entraÎne­
ment. Pour cela , vous vous couchez sur le dos, 
le genou tendu. Appliquez cette glace pendant 
20 minutes après chaque entraînement, même si 
vous ne ressentez pas de douleur. 

Il n'existe a.ucun produit de massage efficace 
pour les problèmes d'articulation ; d'aH!eurs, 
jusqu'ici personne n'a pu résoudre ce problème. 
Un médicament anti-intlammatoire agit souvent 
lorsque la douleur et l'enflure sont très mar­
q.uées. Quelques médicaments efficaces : 
TYLENOL, 600 mg 3 fois par jour (voie orale) 
ASPIRINE, 600 mg 3 fois par jour (voie orale) 
BUTAZOLID/NE, 100 mg 4 fois par jour (voie 
orale, seulement sous serveillance médicale). 

Du sang dans l'urine 
,, Dans le courant de 1973, j 'ai constaté que 

.de temps en temps, après l'entraînement, l'urine 

FITOGÈNE 

contenait du ·sang. Malgré des douleurs dans 
les reins , j 'ai couru alors un marathon en 2 h 36'. 
Les douleurs devenant aiguës, j 'ai été transporté 
à l'hôpital : on ·diagnostiqua une lithiase rénale 
(présence -de .cristaux dans les reins) . On me 
prescrivit un régime très sévère, des médica­
ments, ainsi qu 'une très douloureuse cystoscopie. 
Cela se passait en décembre 1973. En avril 1974, 
je 'Courus de nouveau un marathon en 2 h 36' ; 
je récidivai 6 mois plus tard, mais en 2 h 45' et 
en proie à de violentes douleurs rénales en fin 
de parcours. Pourtant, sans que les douleurs 
rénales soient réapparues depuis lors, de temps 
_en temps l'urine est rougeâtre. Les médecins 
consultés affirment cependant que " tout est en 
ordre "· 

(P. T., Suisse- 10 février 1975) 

Réponse du docteur Sheehan : " Après une 
dure course, et tout particulièrement a.u début 
de l'entraÎnement, le coureur peut observer assez 
fréquemment que son urine est tachée de sang " · 
C'est ce que rapportait déjà en 1894 à la Société 
clinique de Londres le docte.ur L. Dickinson. 
Quatre-vingts ans plus tard, pour nous comme 
pour des milliers d'autres coureurs, ce phéno­
mène reste inexpliqué. C'est le plus alarmant et 
le plus mystérie.ux des syndromes courants liés 
à l'entraÎnement athlétique. 

Toutefois , une chose est certaine : tout ce qui 
est rouge n'est pas du sang. L'urine, comme le 
disait Dickinson - et /es coureurs peuvent en 
témoigner - semble sanglante. Nous savons 
maintenant que cette apparence peut être due, 
primo, à du sang ; secundo, à l'hémoglobine pro­
venant de la destruction de globul~s rouges 
dans le corps ; et tertio , à /a myoglobine causée 
par la rupture de fibres musculaires. Or, on ne 
peut à l'œil nu différencier ces substances les 
unes des autres. En l'occurrence, le médecin ne 
sait que faire d'un témoignage; ce qu'il lui faut 
c 'est un échantillon de ladite urine. 

Première cendition requise du coureur con­
cerné : ne pas se paniquer. Il doit garder son ... 
sang-froid et prélever aussitôt un échantillon 
d'urine. Car d'une urine à l'autre, d'un jour à 
l'autre, /es résultats différeront, écartant peut-être 
toute possibilité de diagnostic. 

Même avec un échantillon récent d'mine rou­
geâtre, on peut obtenir des résultats équivoques. 
Bien sûr, au microscope on réussit facilement à 
discerner les globules rouges, à /es identifier, et 
à établir ainsi le diagnostic du sang ou de l'hé­
maturie (glob.ules rouges : hématies), l'hématurie 
étant une émission par l'urètre de sang pur ou 
mêlé d'urine. Mais le plus souvent on ne distin-

pour une récupération plus rapide 
(En vente par Tam ini , Liégeois, Seigneurie ou Reffray : par 100, 500 ou 1000 comprimés) 
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Le 27 avril dès 14 heures 

mrar·athon et semi-marathon 

Bazainville-'La Queue-lez-Y 
(qualificatif pour le championnat national 
de' marathon) 

Charles Robin, 20-Arpents 
78910 Orgerus (France) 

gue pas les globules rouges. Et par conséquent, 
on ne distinguera pas aisément l'hémoglobine et 
la myoglobine; car l'idéal serait pour cela que 
l'urine soit acide, et c'est quasiment impossible. 
Dès lors, le médecin doit procéder à des ana­
lyses du sang, et celles-ci voni jeter sur l'affec­
tion qui préoccupe le coureur .une lumière plu­
tôt indirecte, qui ne permettra guère de conclure. 

Quelle que soit celle des trois raisons qui font 
que son urine a pris une cou/e.ur rougeâtre, le 
coureur n'a pas grand-chose à redouter, heu­
reusement. Si l'urine contient. habituellement du 
sang, c'est probablement q.u'il y a modification 
minime de la structure du rein. C'est un état 
statique qui ne causera à l'avenir aucun pro­
blème grave. 

Les chercheurs de l'Ecole médicale de Yale 
ont d'aH/eurs confirmé la chose au moyen de 
biopsies du rein. Ns ont rassuré les coureurs : 
chez eux, l'hématurie ~st une affaire bénigne. 
Pourtant, par acquit de conscience, et pour écar­
ter toute éventualité d'une coïncidence pouvant 
déboucher sur de série.uses difficultés, on fera 
bien de se soumettre à un examen uro!ogique 
aux rayons X, doublé d'une cystoscopie ou exa­
men de la vessie. 

If se peut également que dans la p/.upart des 
cas d' urine mêlée de sang i.f s'agisse effective­
ment d'hémog/obinurie, affection elle aussi béni­
gne. On pense que dans ce cas la destruction 
des globules rouges se produit au moment où le 
pied entre en contact (effet de choc). avec le sol. 
Car on a pu démontrer q.ue l'hémog.fobinurie 
elfe-même est en relation avec la dureté du sol, 
la qualité des chaussures utilisées, de la semelle 
notamment. 

On ne sait pas non plus pour quelle raison 
l'hémoglobinurie est un phénomène chroniq.ue, 
cyclique. Elle se manifeste, puis disparaït, puis 
réapparaÎt, même chez des athlètes sensibles, et 
cela paraÎt montrer que d'autres facteurs (peut­
être de nature allergique ou en rapport avec la 
condition physiq.ue générale) et une très grande 
fatigue participent à la manifestation des symp­
tômes. 

Comme traitement, nous recommandons : 
1. de faire alterner route asphaltée, gazon et 

piste ; 

(Réservé aux Messieurs !) 

XVe marathon international 
d'Enschede 

Samedi 30 août 1975 

Inscriptions et renseignements : 
Fondation Marathon Enschede 
Dahliastraat 154 
Enschede (Hollande) 

2. d'utiliser des chaussures à semelle amortis­
sant bien les chocs, et pourvues autant que 
possible d'un support plantaire orthopédique ; 

3. de veiller toujours à bien '' rouler >> le pied à 
chaque foulée, de manière à répartir les 
chocs sur toute la plante ; 

4. d 'en richir la nourriture d'une dose importante 
de vitamines C ; 

5. d'éviter toute fatigue. 
Quant à la myog!obinurie, elle varie elle aussi 

selon les individus, sans que l'on soit certain de 
ses causes. Selon la plupart des chercheurs, 
certaines fibres musculaires se rompraient à cau­
se d'une carence héréditaire en diastase du 
muscle. Une faible proportion de glucides dans 
la nourriture prise· avant une épreuve d'endu­
rance, ainsi que la déshydratation semblent être 
des facteurs propres à déclencher rapidement 
la myoglobinurie. 

Comme les autres syndromes très co.urants, 
la pigmenturie est en liaison avec les gènes de 
l ' individu, avec son entraÎnement et avec son 
environnement. Et le traitement doit tenir compte 
de chacun des facteurs. Quoi qu'if en soit, la 
présence de sang dans l'urine n'empêche pas 
de réussir de très grandes -performances. Frank 
Shorter, champion olympique de marathon, passe 
fui aussi parfois par des périodes d'hémat.urie. 

Si donc vous constatez qu'après l'entraÎnement 
votre urine est teintée de sang, commencez par 
vous rassurer: vous voilà , n'est-ce pas, en com­
pagnie très distinguée ... 

RAPPEL 
Ouver-te à tous et à toutes, 

une course de 25 km 
est o·rganis-ée 

à Nice le 1er juin prochain 
Médaii'les et diplômes à chacun 
Nombreux prix 
Hébergement: 10 FF 
Engagement (15 FF) : 
Georges TEUMA 
Spiridon-Oiub Côte ·d'Azur 
60, av. Saint-Barthélemy 
06100 Nice (France) 
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9 km, Colombes, F, 19 janvier 
Vetérans 1 et Il 
ï:-MarHiïs~ -Moiïtrou9e/Portugal 31 : 51 
2. Colliot, US Métro 32:35 
3. Courgeon, RCF 32:44 
4. Manem, Bourse 32 :56 
5. Gottardo, Vét. Paris 33:06 
Sance, Missonnier, Mercier, Belkacem 
(34:04), Estival, Bernard, Royer, Ra­
meau, Limousy, Depoy, Blocier, Alar­
con, Hourdeau, Joly, Vinet, Busnel, 
Ducoin (79 classés) ' 

1v~~~~a1 Œ~-aiH'_~UU~t~ZQQ1 
25 

·.o
9 . re eau ~ Massy 

2. FougeroUS$e, CASG, vêt. IV 25:17 
3. Leroy, CASG 25:20 
Couturier, Oaumain, Iaconelli, Hiber­

, ty, Lucuron, Boffety (27 classés) 

7275 m, B.Boulogne, F, 26 janvier 
se êpreuve comptant pour champ. ae 
1' !le- de-France 74/75, vétérans I + II 
1 . Martins, Montrouge/Portuga 1 24:32 

(champion de 1 'Ile-de-France) 
2. Colliot, US Métro 24:56 
3 .. Marti nez, Gagny 25:14 
4. Manem, ASB 25:1,6 
5. Féleaud, Massy 25:22 
Garnier, Genevois, Bernard, Gottardo, 
Mercier, Limouzi, Belkacem (vice­
champion), Leroy, Rameaux, Royer, 
Boulanger, Liot (130 classés) 
Ym~~Œ~_lll_~_lY,_~~-Y~E ~ _f1§§Q ~~ 1 
l. Bouder, SF.SC 7:42 
2. Fougereuse, CASG 17:44 

(champion de 1 'Ile-de-France) 
3. Terras - Drouot, CASG 18:42 
Ricois, Collot, Roger, Dupuy, Perrine, 
Guilbaud, Gaillard, Bergniard, Thiéry, 
Lemaitre (53 classés) 

9 km, Vilvorde, Belgique, 26 janvier 
Champ . tederat1on trava1l Ils te 
l. Van Holsbeek, Sabena White 
2. Dauwe, Brabant Wall on 
3. Defreyn, Sabena White 
4. Collin, S.L. Forest 
5. Jouret, S.O. Renaix 
6. Peiren, S.L. Forest 
Marques, Nauwelaerts, Delannoy, Lade­
vi 11 e, Jordens, Lauw ers, T +G. van 
Cappellen, Coulon, Andries, Wetzelaer, 
Dumont, Dufiefs, Goossens, Van Belle, 
F. van Cappe ll en .. . 
70 classés (Van Belle) 

9 km, Ca lvisson, France, 2 février 
A 1 '1n1t1at1 ve de M. Armand, les dis ­
tances pour les féminines et pour les 
jeunes ont été convenablement majo­
rées. (Reffray) 
1. Pénéla, Rodez 30:47 
2. Reffray, Marseille 31:16 
3. Bo uvier, Marseille 31:50 
4 . Audiger, Calvisson 32:06 
5. Avon, Nimes 32:44 
Brun, Genis, · Bui con ou, Gui 11 ermo, 
Guingue (55 classés) 
[~~iŒiŒ~~-flê_çlm~~~l 
l. Jean, Montpellier 
Rome, Ca ta 1 ana .. . 

9 km, Longjumeau, F, 2 février 

16:42 

1. Boxberger , Sochaux 31 :00 
2. Buchhei t, R 'ho fen 31:10 
3. Delaby, Sochaux 31:17 
4. Le Flohic, Paris 31:41 
5 . Soubitez, Paris 31:52 
6. Rampon, ESEV 32 :05 
7. Pria non, Sochaux 32:15 
8. Cunière, USOAM 32 :42 
9. Hérisseau, ESM 32:51 

10. Cherrier, Vanves 32:55 
Martin, Wieczoreck, Lardier, Brière, 
Thévenet, Akriche, Multon, Calves, Du­
puis, Traccard, Poinson, Les trat, Du­
rand, Bau lon, Vignier, Nabia l ek, Pil­
let, Dupart, Ponteau, Joubert, Doucet 
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(84 classés) 
• PQe~lsir~~,_~t~~QQ_Cb _ ~§_çl~~~~~ 

i. Mercantile 12:49 
Blanchet, Panbrun, Borto, De place ... 

~~~jg~~fi~~~~~~gv~~-slm~~~ 13:34 

2. Papelard, Vanves 13:55 
3. Hérisson, VGA 14:05 
4. Demerrisse, L.P.L. 15:20 
Donnio, Manguin, Sternis, De lenclos, 
Peschet, Apruzzese, Coqui 11 as , Cher­
ri er, Sei gneuri c, Desmedt . .. 

~~Œt~rc~ü~~~§~~ê _12_ çl s~ ~ ~~ 
2. La cheres t, CAS 
3. Rochery, ESVC 
4. Ancel, ESCV 
5. Saada, SSV 

20:45 
20:57 
21 : 21 
22:09 
22:11 

Dupré, Fla ment, Benatsou, La fontaine, 
· Gagne, Ra chi di .. . 

13,2 km, S.Giorgio-L., I, février 
1. Zarcone, Aeronaut. M. 40 : 51 
2 . Wilde, Grande-Bretagne 40:52 
3. Lauro, Carabinieri 4l:ll 
4. Patterson, Grande-Bretagne 41:24 
5. Tomasini, A.Rieti 41:31 
6 . Cindolo, A.Rieti 41:33 
7. Lamantia, Carabinieri 41:35 
8. Trombaiolo, Fiamme Oro 41:42 
9. Grazzini, Firenze 41:46 

10. Geinaert, Belgique 41:49 
11. Tentorini, Carabinieri 42:13 
12. Lo Russo, Bari 42:18 
13. Ba'ci lieri , Norditalia 42:36 
14. Hürst, Sui sse 43:05 
15. Umberg, Suisse 43:50 
Cervigni, Carrare, Vayens, Barbara, 
Grillaert, Marchesi .•. (Oneto) 
~uŒi or~,_§t~~QQ 
i. Giorgio, Fratellanza 

10. Délèze, Suisse 

~~~~H~~~~~~~~~~~o 
2. Moser, Suisse 
3. Terenghi , Mi lano 
4 . Bürkl, Suisse 
5 . Lovi solo , ALCO 
De Toma , Sacchetti, Vi sconti . . . 

21:13 
21:43 

10:38 
10:48 
10:58 
11:06 
ll: 34 

Env. 13 km, Bolota, Colombie, 2 févr. 
Champ. nat1 ona 

1. Santiago Baron 
2. Ismael Casallas 
3. Alfonso Torres 
4. Rafael Mora 

42:29 
42:39 
42:39 
42:46 

16. Alfonso Sidler, 
11 Pour moi, pareille 
reste un handicap. 11 

41, CH 44:42 
altitude -2640m:­

(Si dl er) 

8 km, Hannut, Belgique, 2 février 
1. Puttemans, louva1n 23:33 
2. Schots, Liège 24:48 
3. Black, Grande - Bretagne 25:10 
4. Van Mullem, Louvain 2,5:20 
5. Wigley, Grande-Bretagne 25:30 
6. Leibold, RFA 25:37 
7 . Gorbunow, RFA 25: ~9 
8. Orthmann, RFA 25 : 40 
9. Weight, RFA 25:42 

10. Tuck, Grande-Bretagne 25:45 
Haddou, Hil den brand, Vonck, Posch­
mann, Klement, Schenna, Van der Woesen, 
Di ederi ch, Go ris, Lum~er, Sc hi rmer . . . 

ll km, Vitrolles, F, 2 fêvrier 
1. l1ardet , Apt 33:29 
2. Louvet, Vitrolles 35:Qg 
3. Angelvy, SMUC 36:23 
Dellaidoti , Bardon, Font, Liardet, 
Germain, Borgna, Boulkouk: Vaillant, 
Brugigard, Cervoni, Seigneurie ... 

8400 m, Genève, CH, 9 février 
1 . Kuschmann, RDA 
2. Hoffma n, CSSR 
3 . Suchan, CSSR 
4. Ruegsegger, Suisse 

24 39 
24 49 
24 55 
24 58 

5. Weippert, RDA 25:04 
6. Moser, Suisse 25:10 
7. Berset, Suisse 25:12 
8. Kriuza, URSS 25: 14 
9. Arndt , RDA 25 : 23 

10. Torok, Hongrie 25:27 
11. Hürst, Suisse 25:27 
12. Radoslev, URSS 25:38 
13. Penkava, CSSR 25 :48 
14. Szekeres, Hongrie 25 : 54 
15. Mikojan, URSS 25:55 
Babyniec, Schüll, Kohl, Huber, Walti, 
Fil on av, Vui 11 eumier, Schaeffer, Ru pp, 
F3hndrich, Moreau, Lafranchi, Pereira, 
Segura, Bi got 
Internat ionaux B, 7400 rn 
T-ogfiïër~-f'raüëfil'ëïa-- 23:02 
2. De Greck, Genève 23: 12 
3. Margot, Genève 23:30 
4. R. Bucher, Genève 23:31 
5. Voeffray, St-Maurice 23:41 
6. Baudet, Chêne-Bourg 23:47 
7. Schaller, Lausanne 23:52 
8. Isakovic, Lausanne 24:06 
9. Spri nger, Reina ch 24:07 

10. Schwitzguébel, Genève 24:10 
P. Vetter, Zehfus, M. Bers et, Gro 1 i mund, 
Hejda (24 : 31), Baumgartner, Chevallay, 
Salamina, P.Balmer, Thomet (25:10), 
Genoud, Vuadens , Serex, Bonassi , Si ­
gaud, Ferney, Jaquier ... (61 classés) 
~~Œi Qr~ _! u ~ -~mrsŒ~l- ?QQQ_~ 
l. Blanchoud, France 16: 33 
2. Crottaz, Sierre 16:36 
3. Haymoz, Genève 16: 37 
4 . Cattin, Genève 16:46 
Doret, Morel, Huot (18:09), Haymoz, 
Ce rani, Berthoud, Hi schier, Dupont, 
Armengol, Bertoli, Sandoz, Pellegri­
nelli (42 classés) 
~~ŒiQr~._§QQQ -~-l~1 _çl ~~~~~1 

14 
·. 
43 1 . Ryffe 1, Berne 

2. Vifi an , Lucerne 15:04 
3. Tronov, URSS 15:07 
4. Délèze, Sion 15:09 
5. Rhyn, Suisse 15 :13 
Dob ler , Oppliger , Capuana, Nyffeler, 
Krippner, Vaniavkin, M.Délèze, Petit­
mermet, Aubry, Farde l, Girod, Kot telat 

14 km, Gainesville, USA, 9 février 
Champ. nat1onal AAU 
l. Shorter, 46:32; 2 . Bringhurst, 
46 : 46; 3. Tuttle, 47:01; 4 . Rodgers, 
47:01; 5. B. Brown, 47:47; 6. Gallo­
way, 48: 31 ... 

ASVP, Bois de Vincennes, F, 9 
Ymr~Œ~J1Q_12L_@_ç!~~~~~ 
l. Martinez, USMG 
2. Martins, SAM 
3. Gottardo, ASVP 
4. Manem, ASB 
5. Blanchard, ASVP 
6. Vinet, ACP 
m~ rsŒL f§Q~§2l, _11_, ls~ ~~~ 
l. Feleaud, Massy AS 
2. Fougerouse ;, CASG 
3. Leroy, CASG 
4. Pruvost, CASG 
5. Lucuron, ASVP 
m~r~Œ~ _ f§Q_~ L ~ 1 ,_l z _Q ~~~~~ 
1 . Mi ch on , ASC FF 
2. Roger, CASG 
3. Perrine, ESC 
4. Lemaitre, RCF 
Y~~~r~Œu!s~~~.-~_çlm~~~ 
l. Rou dot, ASB 
2. Cauvi n, ASV P 
3. Belkacem, ASV P 

février 

33:01 
33:12 
33: 16 
33:31 
33:35 
33:41 

33:29 
34:48 
35:23 
36:46 
36:55 

38 : 56 
39:06 
41:00 
43:32 

52:40 
53:12 
59:25 

10 km, La Faisanderie, F, 16 février 
~mrsŒU1Q:§21,_§~_çl~~~~~ 
l. Royer, RCF 
2. Belkacem, ASVP 
3. Genevois, ind. 
4. Manem, ASB 
5. Hourdeaux, ESC 

34 54 
35 03 
35 39 
36 16 
36 28 



Courez avec nous ... 

... au championnat mondial des vétérans 
(25 km) à Tokyo le 15 septembre 

Choisissez la variante que vous préférez : 

A. Voyage du 11 au 20 septembre: Paris-Tokyo-Paris, avec course de 
25 km autour du lac Yamanaka (au pied du Mont Fuji) et visite du Parc 
national. 

Prix : FF 5390.- (réduction de FF 50.- aux membres du Spiridon-Ciub 
de France ou de Suisse) . 

B. Voyage du 11 au 26 septembre : Paris-Tokyo-Hong-kong-Paris, avec 
course de 25 km autour du lac Yamanaka (le 15 septembre), visite du 
Parc national ; excursion au sanctuaire de Toshugu et aux chutes de 
Kegon ; séjours à Kyoto et à Nava ; course de fond à Kyoto le 21 sep­
tembre ; puis séjour à Hong-kong, du 22 au 25 septembre. · 

Prix : FF 7890.- (réduction de FF 50.- aux membres du Spiddon-Ciub 
de Suisse ou de France). 

Ultime délai d' inscription : 1er juillet 1975 

... au marathon de Marathon* le 18 octobre 

Voyage Paris-Athènes-Paris, du 16 au 22 octobre ; marathon Marathon­
Athènes ; séjour libre à Athènes. Prix FF 1450.-

Inscriptions ou renseignements : Voyages SPIRIDON 
Agence KUONI, M. Petit 

* Ouve·rt à tous et à toutes ! 6, rue de l'Isly, 75008 Paris, tél. 265 29 09 

Dimanche 29 juin 1975 à 10 h. 

Prix-souvenirs de valeur à tous 
les participants 
Distances et taxes : 

. élite, populaires et vétérans : 

Course de côte sur route 
9 km et 12 fr.s. . .• _.,, 

Vaas - Lens (Valais) 
(Mémorial Jean-Marc Bonvin) 

féminines et juniors : 5,5 km et 
10 fr.s . 
A verser au CCP 19 : 9? 88 
SFG Flanthey-Lens. 
Inscriptions (délai 14 juin !): 
!3. BÉTRISEY 
3941 Flanthey (Suisse) 
Tél. (027) 4 27 33 ou 5817 33 
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·SPIRIDON ... 
ça peut se dire avec un T-shirt 
et quelques fleurs des champs ... 

Car SPIRIDON ... 
c'est aussi un T-shirt, -
un maillot d'athlétisme, 
:un blouson, une cagoule, 
des bandes fluorescentes, 
.du "Fitogène >>, 

des chaussures EB 
(les fameuses), etc. 

Vous avez le choix : 

en France: 
Seigneurie, 24, avenue du Bois, 
77230 Moussy-le-Neuf 

ou Reffray, 61, Traverse Signoret, 
13013 Marseille 

en Belgique : 
Liégeois, 9 A rue de Warmifontaine, 
6620 Neufchâteau 

en Suisse: 
Tamini, SPIRIDON, 1922 Salvan 
{Ne commandez que par écrit svp) 

Prospectus et prix sur simple 
demande adressée à l'un de ces 
coureurs à pied (qui œuvrent tous 
bénévolement) 

SPIRIDON: des coureurs 

au service des coureurs! 

20- avril 75 



6. Joly, CS 36:57 
v ~!~r~~~ _ i§Q _ ~L ~1. -~.§_ t'!'._gul~~~~~ 
1. Bouder, ind. 21:29 
2. Perrine, ESC 24:15 
3. Lemaitre, RCF 25:05 
4 . Thierry, CS 25:19 
5. Lon9fier 26:04 

.E~n~v~.~8~k~m~,~A~v~e~n~ch~e~s~,~C~H~,~l~S~fe~·v~r~i~e~r 
1. Vu1 ll eum1er , Lausanne 28 :06 
2 . B. Huber, Lausanne 29: OS 
3. Deriaz, Yverdon 29:12 
Isakovic, Schaller, Herren (30:08), 
Reichenbach, Forestier ... 
Egg~l~ir~~. - ~,t'!'. _ ~§ _Q~~~~~ 

20 
·.oo 

1. Blaser, Vi ilars-le -G . 
2. Jaquiéry, Bioley-M. 20:28 
3. Fivat , Lausanne 20:35 
Griffon, Baudraz, Baumgartner, Peis ­
sard (2 1:34 ), Bourgeois, Baud ... 
~~QiQ!'~.z_§_~l!l 
1. Mancuso, Y verdon 
Rachat, Fantony, Hiroz, Huck ... 

9 km, Lisle - s -Tarn, F, 16 février 
Champ. têdêraux FSGT 

1. Veniat, Denain 
2 . Louvet, Vitrolles 
3. Pi tou, Sens 
4 . Quiniou, P.Quevilly 
S. Portes, B.Vernet 
6 . Barthélemy, Métro 
7. Bretin 
8. Lu cas, P.Quevilly 
9. Moreau, Romilly 

10. Effosse, P.Quevilly . 

22:29 

31 :56 
33:16 
33:28 
33: 4B 
33:50 
34:00 
34 :OS 
34:10 
34:16 

Bigot, Héreau, Monneret, Garel, Laf­
forgue, Ossorguine, Gallose, Grimon­
pont. Bou ill er, Perei ra-G. , Bourdin, 
Chevereau, Fi not, Wi e 1 gaz, Segura, 
Leb reton ( 166 classés) 
~~'!'i ni i ~~Li§§ _ç l ~~~~~Ü 
' . F ocon , USM 
2. René, Vi trolles 
3. Oelarivière, Mary 
4. Alli one, Marseille 
S. Qui gnery, P.Quevilly 

12:43 
13:00 
13:11 
13:20 
13 :23 

Daumain, Dubois, Charles, Pineau, Bois, 
Lamotte ... 
17. Deni se Sei gneuri c 

J1 ~~~9rU2Ul~~~~~l 21 
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6 . Guyot, Bi 11 ancourt 
2. Costar, Annecy 21 : 17 
3. Pailheret, Marseille 21:21 
4. Quendo 1 o, Fresnes 21: 32 
S. Tremblay, Denain 21:49 
Belair, Riva11ain, Souder, Hémery, 
Mollier, Orange ... 

? km, P.Quevilly, F, 16 février 
"Trava1l exempla1re des Jeunes organi­
sateurs, qui ont s u favoriser sport, 
camaraderie et. . . tourisme ( 1 es étran­
gers étaient invités à visiter Rouen 
et Paris en bus). Hébergement chez 
1 'habitant." (Ancion) 
1. Vi11ain, individuel temps? 
2. Caraby, Cherbourg 
3. Schneider, Rouen 
4. Me res, CSSR 
5. Noskovic, CSSR 
Mue ka (CSSR), Le coin, Bourgine, Ei chen­
baum (CSSR), Lucas, Ancion (B), Bayard, 
Quiniou, Jouan, Aubert, Bisson, Re­
bours, Effosse, Dublot, MacGragh + 
Ledwith (E ire) , Lévèque (69 classés) 

5850 m, Ai x-en-Provence, 
1. Reffray, Marse1lle 
2. Si monet, Aix 
3. Monier, Brian çon 
4. Blais, Briançon 
5. Schielin, Br i ançon 
Jimenez, Ribaute, Julien, 
Féminines 
ï~-jüSt:-Ai x 
puis Lazard, Rousseau ... 

F, 16 février 
18: 05 
18:29 
18:59 
19: 39 
19:48 

Borgna .. . 

12:07 

8500 rn, Neirivue, CH, 16 février 
1. JP. Berset, Belfaux 27:02 
2. N. Minnig, Oüdingen 27 :12 
3. JP. Kilchmann, Fribourg 29:03 
4. A. Portmann, Fribourg 29:34 
S. G. Vonl anthen, Le Mouret 29:45 
Bugnard , Ko lly, Maillard, M. Serset, 
Gobet, Rigalet, Hejda (34 classés) 
Egg~ l ~im ._ ?QQQ _'!'_il§ _çl~~~~~l 
1. ~1. Stettler, Kerzers 
2. R. Brodard, Belfaux 
3 . O. Bussard, La Tour 
Barbey, Mauron, Robadey ... 

19 :OS 
19:17 
19:21 

9400 m, Mommenheim, F, 16 février 
5000 spectateurs pour ce cross excel­
lemment organisé par une équipe de 
"mordus '', dirigés par Steinmetz, 33 
ans, 2h59 au marathon, responsable de 
1 'assistance aux jeunes à la FFA.-NT 
1. Tijou, Epinal 30:51 
2 . Buchheit, R 'hoffen 30:56 
3. Liardet, Apt 30:59 
4. Ruegsegger, Suisse 31 : 11 
5 . Moser, Su isse 31:19 
6. Con ra th, Strasbourg 31 :20 
7. Schüll, Suisse 31:31 
8. Chrétien, Epinal 31:50 
9. Kolbeck, Strasbourg 31:52 

10. Manz, RFA 32:00 
11. Schweizer , RFA 32:27 
12. Betz, RFA 32:46 
13. Martin, Vanves 32:52 
14. Graf, RFA 32:56 
15. Towl er, Stras bourg 33:01 
Brice, Kuhn, Dinckelacker, Cherrier, 
Poure, Ho1land, Jaroschek, Laville 
(34 :04), Nicolas, Bareth, Kallenberg, 
Beek, Parmentier, Woellflin (34:39), 
Ubri 9, Hopgood, Schovi ng, Ott ... 
49. Ritzenthaler, Neuf-Brisach 
11 4 classés 
Féminines 3300 m 24 classées 
~~-r:CMos:;::-süE~ë--- -------- 12, 16 
2. Lowenberg, RFA 12:33 
3. Papelard, Vanves 12:34 
Sylvestre, Grousse 11 e, Seemann .. . 
~ ~Q iQ!:~ ~- JJ_ ç +2~~~~ 
1. Nul lans, S guemines 
2. Bentz, Strasbourg 
3. Schittenhelm, RFA 
Baum, Montemani, Muller .. . 

8500 m, Tara dea u, F, 16 février 
Au total 829 classes (Marzocch1) 

21:43 
22:24 
22:26 

1. Boxberger, Sochaux 26:39 
2. C. Stewart, GB 27 :11 
3 . Delaby, Sochaux 27 : 39 
4. Umberg, Suisse 28:07 
S. Achard, Nice 2B:27 
6. Dumas, Angoul ème 29 :08 
7. Nallard, Sochaux 29:32 
8 . Jossot, Marseille 29 : 48 
9. As cheri, Italie 29 :49 
Lavorin i, Schoffit, Gonthier, Mar­
zocchi , Abbo, Vaillant, Lombardi, Mo­
res chi, Widmer, Laugier, Fanni (97 cl.) 
Féminines, 2900 rn, 13 classées 
T ~-iiürk r: -süEsë -------------- 1 o, 12 
2. Thibaud, France ll:lD 
~mr~~~-- g2QQ_ '!'_il 1._1 §_ç 1~~~~~ 
'· Cruzatebes, Nice 9:54 
2. Guignard, Nice 10 :00 
3. Olivero, Grasse 10:29 
Li epis, Rose, Nahaboo . .. 
~~Qi Q!:~.z_§QQQ_I!)J_~~-ç! 2~~~~ 
1. Lorenzati, Italie 
2. Marco, Italie 
3. Iun g, Nice 
Boeri, Caire, Vernet, 

22:31 
22:34 

... 23:07 
Abraham ... 

10 km, Ajaccio, F, 16 fé vrier 
1. Hendrol, Toulouse 36:29 
2. Massaroti, Toulouse 36:54 
3. Catala, Toulouse 37:3B 
Moreno, Crini, Cal ego, Barthes, De­
vens (44 ans), Szekeli, Fernandez , 
Mattei, Fischer, Kob l ar, Pouzol ... 

Juniors, 7 km (bravo: - NT) 
~~-BàY:âi10V11ëh, Ajaccio 
2 . Antona, Ajaccio 

10.500 rn, Belfaux , CH, 23 fé vrier 

27:23 
27:29 

1. O. S1egenthaler, Berne 34:21 
2. U. Siegenthaler, R'bach 34:26 
3. R. Boos, Berne 35:00 
4. A. Portmann, Fribourg 35:09 
5. A. lsakovic, Lausanne 35 :1 5 
Brühlart, · Kolly, Matter, Widmer, Marti, 
Glanzmann, Schwab , Terrea ux , Thomet 
(36 classés) 
PTQg~l2 ir~ ~ ._ §QQQ _'!' _ (g~ _ Q ~~~~~} 

. W. Siegenthaler, R bach 20:51 
2. M. Dysli, Biberist 21:50 
Fornerod, Boschung, Fasel, Halaba ... 

Env. 8 km , Nice, F, 23 février 
non n'avait pas offert aux féminines 
la possibilité de courir; les diri­
geants du NUC seraient-ils misogynes 
Innovation toutef ois: 1 a catégorie 
"dirigeantsu, ou "vétérans 11 {Marzocch i) 
1. Acha rd, Nice 25:19 
2. Ascheri, Italie 25:20 
3 . Jossot, Marseille 25:28 
4. Tosello, Nice 25:45 
Charpentier , Marzocchi, Moussaoui, 
Moreschi, Boccone , Lavorini, Lombardi, 
Dos si, Pi chard, Sanchez, Teuma (54 cl.) 
~~Qi 2rU l §_, l~~~~~ l 
1. lung, Nice 
puis: Segura, Fimmano, Fedor ... 
~m 1r~~Lil§_Q~~~~~l ' '· 0 ivero, Grasse 
puis: Pin tus (Monaco), Adam, Pin ... 

Env. 4 km, Vilvorde, B, 23 février 
Champ. nat1ona 1 fém1mn 
1. t~. ! l ands, Louvain 16:23 
2. van Emelen, Brasschaat 16:49 
3. Castelein, Louvain 17:07. 
4 . B. de Palmenaer, US 17: 19 
5. t~. Verme i r, Lebbeke 17:23 
van Roy, Claes, Cappelmans, Thijs 
(18 :03) , Van den Broeck, Dehaes, 
Vounckx, Kuppens ... 
Juniors 
~~-F~-Peeters, Toekomst 12:24 
2. G. de Palménaer, US 13:05 
Maton, Van Landeghem, Pauwe1ijn .. . 
Magda !l ands est une championne mal 
co nnue, écrivit ensuite Yves Mortier 
dans "Les Sports": "Une championne qui 
s'entrafne à raison de 15 km quotidiens 
et qui ne désespère pas, malgré deux 
refus de l a Ligue, d'obtenir prochaine­
ment 1 'autorisation de participer à un 
marathon féminin, en Allemag ne 'ou en 
Sui sse . Que SPIRIDON ve ill e sur elle! " 
Message bien compr is. - NT. 

8500 rn, St -Et i en ne, F , 23 
1. Boxberger, Sochaux 
2 . Levaillant, Lannion 
3. Kolbeck, Strasbourg 
4. Bomb led, ASM 
5. Bob es, CASE 
6. Cypcura, EAC 
7. Jourdan, Barcelone - G. 
Rama ni ch, La farge ... 

février 
25:37 
26:12 
26 :1 6 
26: 37 
26 :44 
26 : 49 
26:58 

Env. 10 km, Frankfurt, RFA, 1er mars 
1. Scheleder, Bres1l 33:11 ' ·>.r[J 
2. Butters, Frankfurt 34:12 

Championnats nationaux, i 1nars 
Su1sse: l Okm !>50, Corta1l l od 

1. Me1 er, ZYn ch , 25 
2. Ryffe 1 , Berne, 20 
3. Moser, Berne, 29 
4. Berset, Be lfaux, 23 
5. Feldmann, Berne, 27 
6. Walti, Aarau, 29 
7. Umberg, Berne, 24 
8. Minnig, Düdingen, 23 
9. Rüegsegger, Zurich, 25 

32: 10 
32: 11 
32 36 
32 39 
32 41 
33 13 
33 30 
33 33 
33 44 
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10. Wehrli, Zurfch, 27 33:48 ~ 
Rohrer, J.Fahndrich, Funk (33:57), 
Bosshard, W. Fahndri ch, DaiJler, Heim 
(34:21), Rüfenacht, Reiser, Wey, 
Zahnd (34:42), Wildschek, Hafliger, 
T.Schneider , Schafer (34:53), Warem­
baurg, Vuistiner, Gassner, R.Bucher, 
Dé ri az ( 35 : 31), Dobmann, Genoud, 
B. Huber, Parpan, Beek, W. Baumgartner, 
Dic ker , Herren (36:00) 77 classés 
~tï~i ~ i~~~ _m _, l~~~~~~-ll 
1. Moser, Jlerne , 29 12:55 
2. Bu rki, Rapperswil, 23 13:15 
3. Fisch~r. Wettingen, 21 13:41 
Fi oramonti'•·, . sachmann, Aerni, Ruch ti ... 
v1m~~~~ _l1Q_ ~~~-~L ~ Ll~ _!;l~~~~~ 

. Doret, Chêne-Bourg, 41 19:40 
2. Knecht , Liestal, 45 19:43 
3. Sterki, Biberist, 48 19:48 
Borer, Barfuss, Meursden, Helbling 

PTQQ~l~i~~~ - l1§_ !;l~~~~~l 20 18 ·.47 
. W. Siegenthaler, L thal, 

2. Ke i gel, Liesta l, 2g 18:58 
3. Rudaz, Si erre, 30 1g :02 
4. U. Ryffel, Berne, 25 19:03 
5. Reinhardt, RFA, 26 19:06 
6. K. Egger, Berne 19:08 
Rigolet, Bagnoud, Dysli, Nell, J.Hab­
lützel, Ogay, R.Mueller, Perrinjaquet, 
Wa 1 ch l.i , Ca 1 ame, Griffon ... 
ç~g~ ~ _,g~rL l ~1-Qm~~ l 
1 . Vi fi an, Lucerne, 20 
2. De Greck, Genève, 23 
3. Kuhn, Baden, 20 

. ll :08 
ll :21 
11 :29 

Fé.Bühler, Capaul, Wiederkehr, Lafran ­
chi, Ryser, Martha 1er, Sommer, Fr. 
Büh 1er, BOsch . . . 
~~Œ i grU Z2 _ç l~~~~~l 
l. Bauma nn, Lucerne, 19 17:46 
2. Nyffeler, Huttwil, 18 17:48 
3. Hertner , Liestal, 18 17:49 
Rhyn, Opp l iger, Aebî , Geissbühler, 
Hiroz (18:ll ), Dé l èze , Hauser ... 

TC~!!~~L ~-.[§~_çlm~ü . P. Délèze, Sion, 17 
2. Tschopp , Liestal, 17 
3. Twellma nn, Berne , 16 
Wey, Girod, Bühler, Jacot. .. 

ll :23 
11 :44 
ll: 44 

TJ~Œi9r~-!~~i~i~~Ul~_!;l~~~~~L~l : 
. Faes1, Aarau, 17 6:_25 

2. Binggeli, Zurich, 18 6:29 
3. Bonvin, Flanthey, 17 6:41 
M.Ritter, Lambiel, H.Ritter. 

France: 12 km, Ch artres 
1. TlJou, Epinal 37:20 
2. Liardet, Sault 37:28 
3. Conrath, Strasbourg 37:·33 
4. Gomez, Poitiers 37:43 
5. Boxberger, Sochaux 37: 4g 
6. Buchhe i t, R 'hoffen 37:56 
7. Rault, Plouguenast 38:01 
8. Levaillant, Lann ion 38:07 
9. Le Flohic, A.S.P. Paris 38:09 

10. Eudier, R.C. France 38:17 
Cairoche., Bouster, Paugham, Rampan, 
Trouvat, Gauthier, Masse lot, Oe l aby, 
Le coin, Prianon, Kolbeck, Charbonnel, 
Schneider, Bordet, Bessières, Soubi­
tez, Evrard, Rousset, . Ni col as, Bur­
nouf (39:18) . .. 
Fémini nes 
î~-iië6rëüwer, USM 15:40 
2. Audibe rt, Villeurbanne 15:51 
3. Bultez, CSAC 15:53 
4. Rouzé, SB 15:58 
5. Ben Mohamed, Bordeaux 16:01 
Navarro, Iceaga, Nicolas, Vanderperre 
(16:28), Dumont, d ' Henry, Phylli s, 
Delebury, Seemanu, Besson, Grouselle ... 
Juniors 
~~-NÜITans, ASS 21:36 
2. Langlet, ACD 22:02 
3. Bentz, PTTS 22:08 
Gauth i er, Roques, Saintmann, Chauve­
lier, Watrice, Cacciatore, Ulryck, 
Lache rest, Manceau ... 

22- avril 75 

Juniors féminines 
î~-Cëi'ëüvrë~-üsif 
2. Bouchonneau, ESB 
3. Des thomas, SC . 

-· Loir, Dedert, 1 tswei re . .. 

16 33 
16 46 
16 57 

Belgique: 12 km, Waregem 
1. Puttemans, Louva 1 n 37:19 
2. Van Mullem, Louvain 37:28 
3. Ornélis, Ajax 37:58 
4. Smet, Sgola 38:15 
6. E. Gijselinck, Vlierzele 38:32 
7. Rombaux, ACB 38:34 
8 . . Th;'Js, Sgola 38:38 
9. Vaes, Booeschot 38:42 

10. Vaeyens, Ninove 38:47 
Nevens, Hele ven, Leyens, Maesscha l ck, 
Salvé, Geens, De Hertoghe, Georiens, 
Callebaut, Van der Hoeven, Van Oorpe, 
Mar zée, De Saever, De Freyn, Luyckx, 
Rottiers, Libert, Engelen , Verleyen, 
Wackenier ... 

Italie: 12km400 , Rome 
1. Fava, Roma 39:25 
2. Tomasini, Rieti 39:53 
3. Lauro, Carabinieri 39:58 
4. Zarcone, Carabinieri 40:04 
5. Trombaiolo , Roma 40:05 
6. Wardlow, Australie 40:10 
7 . Grazzini, Firenze 40:18 
Ortis, Gretter, Vaiani-Lisi, Angeletti , 
Tentorini, Cindolo (41 :02), Marchei, 
Fontanella, Accaputo ... 
Juniors 
î~-Pozzi, Lucca 23:05 
2. Chessa, Sassari 23:07 

Espagne: 12.900 rn, Sevilla 
1. M. Haro 41:54 
2 . Dixon, Nlle-Zélande à 30 rn 
Shedan NZ, De 1 aparte, Berna 1 , Cerrada, 
Wa 1 ker NZ, Robertson NZ, Gaetan, Hi­
dalgo, Rose NZ, J.Haro ... 

Maghreb: 12 km, Rabat 
1. Zaddem, Tun1s1e 
2. Guemmar, Algérie 
3. Rahoui, Algérie 
4. Bouguerra, Tunisie 
5. Jaddour, Maroc 
8. M. Gammoudi, Tunisie 

RFA: 10km630, Be rl in 
1. uh1emann, Tro1sdorf 
2. Frahmcke, Itzehoe 
3. Karst, Saarbrücken 
4. Leibold, Fürth 
5. Weigt, Stutrgart 
6. Gorbunow, Fürth 
7. Hi ldenbrand, Darmstadt 
~~~iŒi~~U1~§Q_~l 
1. Kemper, Neuenkamp 
2. Vahlensieck, Barmer TV 
~~~igrUZ22Q_~l 
1. Orthmann, Si eg 
2. Klement, Wolfsburg 

Ecosse: 7,5 miles (22.2) 

36:54 
37:14 
37:22 
37:26 
37:46 
37:58 

35:17 
35:44 
35:58 
36 :26 
36 :28 
36:35 
36:43 

17:38 
18:27 

26:59 
27:16 

1. A. McKean 36:39 
2. A. Weatherhead 37:25 
5. J. Alder 37:46 

Portuga 1 : 11 km500, Lisbonne 
1. An1ceto Slmoes 36:50 
2. Fernando Ma mede 37:48 
3. Vasco Pereira 38:08 
Abreu, Caetano, Ta vares, Orval ho 
(38:38), Atabao, Sena (68 classés) 

Angleterre: 14km500, Luton 
1. T. S1mmons 
2. B. Ford 
3. G. Tuck 
4 . R. Smedley 
5. T. Wright 
6. M. Beevor 
7. A. McKean, Ecosse 

46:24 
46 32 
47 08 
47 17 
47 20 
47 27 
47 32 

8. A. Blinston 
9. R. erown 

10. K. Angus 
11. J. Brown 
14. C. Kirkham 
18. T. Johns ton 
20. M. Turner 
21. R. Fowler, 41 ans~ 

(3e du 1 0. 000 rn des 
rope de 1962) 

28. R. Wilde 
36. J. Alder 
37. J. Norman 
41. M. Tagg 
43. R. Hill 
65. C. Stewart 
91. L. Carroll 
125. I. Thompson 

Champ. 

47 38 
47 41 
47 47 
47 48 
47 59 
48 ll 
48 14 
48 16 

d'Eu-

48:25 
48:50 
48:51 
48:58 
49:01 

126 . J . Wigley 
191.M. 'Hyman (1053 classés ~) 

9 km, Loupai gne, B, 8 mars 
1 • Debecq , Sport Ha 1 
2. JJ. Dumont, Bruxelles 
Van Belle, Va n Cutsem, Debecq J., 
Verkleeren, LoyÈ!, Carlier ... 
Vétérans 
T~-ROrlVe, S. Loi sirs Forest 
Michiels, Cooreman, Aelvoet, Black ­
mans, Gas , Grégoire, Gas sens . . . 

Env. 8 km, Sartene, F, 9 mars 
1. Petrucc1, Bast1a 
2. Marzocchi, Bastia 
3. Galland, L. Bonifacio 
Ahmed, Mendes, Berkem . . . 

12 km, Bad Muskau, RDA, 9 mars 
Champ. nat1onal 
1. Frank Baumgartl 
2. Waldemar Cierpinski 
3. H.H. Brautigam 
4. Wilfried Scholz 
5. Joachim Krebs 
6. Manfred Kuschmann 

12 km, Rabat, Maroc, 16 mars 
Internat1 ana 1 de cross country 
27 na ti ons engagées. - Voir en 

1. !. Stewart, Ecosse 
2. M. Haro, Espagne 
3. Rodgers, USA 
4. Walker, Nlle-Zélande 
5. Robertson, Nlle-Zélande 
6. Fava, Italie 
7. Smedley, Angleterre 
8. Hi 1 denbrand, RFA 
9. Orthmann, RFA 

10. Roelants, Belgique 
ll . Sc ho 1 z , RDA 
12. Zaddem, Tunisie 
13. Zarcone, Italie 
14. Gre. Tuck, Angleterre 
15. Cierpinski, RDA . 
16. Puttemans, Belgique 
17. Tuominen, Finlande 
18. Haddou, Maroc 
19. Tijou, France 
20. Shorter, USA 
21. Ornelis, Belgique 

Illustrations 
des 4 pages suivantes : 

28:51 
30:12 
30:44 

32:31 
32:42 
32:43 
32:56 
33:01 
33:32 

p. 38 
35:20 
35:21 
35:27 
35:45 
35:46 
35:47 
35:50 
35:51 
35:55 
35:57 
35:58 
36:00 
36:02 
36:10 
36:16 
36:17 
36:19 
36:21 
36:24 
36:25 
36:26 

Q,_g~_{!;i:fQ~~r~1~ Au marathon de 
1 'Essonne , le vétéran Féleaud stupéfie 
une fois de pl us: 2h43' 42" à 52 ans ~ 

QQ, g1_~t_g~~ Le Suisse Rüegsegger 
(35) et l e Français Buchheit (21) au 
Cross de Mommenheim. 
(Photos N. Tamini) 

Q,_g~~ Plan-de-Cuques - Mimet fut la 
première épreuve de la première CIME 
(Coupe Internationale de la Montagne -
Champi on nat d'Europe) . Chez l es fémi­
ni nes, victoire de Josiane Valenti, 21 
ans, de Nice. (Photo SPIR!DDN-Provence) 











Sco tt (Aus), Karst ( RFA ), Kantanen 
(F in ) , Sirl et Di xon (NZ), Krebs (RDA), 
Guemmar (Alg), Bringhurst et Tuttle 
(USA) , Rault et Li ardet (F), Sheddan 
et Rose (NZ), Pl a in (Ga lles ) 
36. Foster, NZ, 43! 
Ford (Angl.), Hutton (Ec) , Simmons 
(An gl. ), Umbach (RDA) , Zaidi (Tun ), De 
l a Pa rte (E), Reilly (Ec), Evans (P. 
Galles), Romba ux (B), Rezique (Alg), 
Wardlaw et McDon a ld (Aus), Yahiaoui 
(Alg), Wright et Blinston (GB), Cusack 
(E ire) , McKean (Ec) , Mada et Rahoui 
(Alg), Ristimaki (Fin), Smet (B), Nik­
kari (Fin) , Tomas ini ( 1), Langford 
(Au s ), Cerrada (E) , Gyselinck (B), 
Gorbunow (RFA), Gomez (F), Cindolo ( !), 
Baumgartl ( RDA ) , Leddy (E ire ) , Ishag 
(Soudan ) , Kacemi (Alg), Galloway (USA), 
Beevor (Ang l. ), Ryan (NZ) , Benadi (Alg) , 
van Holsbeek (B) , Brown (Ec), Le Fla­
hic (F) 
81. Cairoche, Fran ce 
83. J. Hidalgo, Espagne 
84. Leva illant, France 
86. Boug ue rra , Tunis i e 
go. Ortis, Italie 
g2. Trama i ol o , Italie 
g3. J. Haro, Espagne 
g4. J . Ab dell ah Adam, Egypte 
ga. Bacheler, USA 
lOl.J. Al der , Ecosse 
10 3. Kl ement, RFA 
l04 .Leibol d, RFA 
l0 5.Che ttl e, Australie 
108. Eud ier, France 
ll3 .Quax, rnle-Zé l ande 
ll5.Kuschmann, RDA 
ll6.Ala-Korpi, Finlande 
l 34. Thys , Be l gi que (176 c l assés) 
P~U9Yi~~~ 
T. No uve ll e-Zé l ande 127 pt 
2 . Angleterre 1ga pt 
3. Belgique 2ll pt 
4. Etats -Uni s 24g pt 
5. RDA 273 pt 
Ecosse, Al gé rie, France, RFA, Italie, 
Australie , Espagne , Tunisie, t~a roc, 
Pays de Galles, Eire, Irlande du Nord, 
Soudan, Iran, Li bye, Syrie, Gibraltar, 
Arabie sêoudi te 
Finlande + Egypte: non cl as sées 
E ~~i~ i ~~~ _! Zl_ çl m~~~ l 
l. J. Brown, USA 

(vo ir photo p . 50) 
2. Ludwi chowska, Po 1 agne 
3. Valera, Espa gne 
4 . Doria, Italie 
5. Moller, Nll e- Zé lande 
6 . Thomson, Nll e-Zé"lande 
7. A. Yeoman, Angleterre 
8 . M. Stewart, Ecosse 

(soeur de lan Stewar t ) 
9 . Gargano, Itali e 

10. Garrett, Nlle-Zélande 
11. Keyes, USA 
12. !lands, Belgique 
13. Pent 1 i nowska, Po 1 ag ne 
14. Ho l men, Finl ande 
15. Neppe l, USA 
16. De Brouwer, Franc e 
17. D. Brown, USA 
25. Van Emelen , Belgique 
26 . J . Audi be rt, Fran ce 
28 . Mo l s , Be l gi que 

13: 42 

13 47 
13 48 
13 51 
13 53 
14 01 
14 03 
14 03 

14 12 
14 15 
14 18 
14 19 
14 20 
14 21 
14 24 
14 25 
14 25 

30 . DePa l menaere, Belg i que 
40 . Bu ltez, France 
P1 ~U9Yie~E . Etats -Uni s 44 pt 
2. Nouve ll e -Zélande 50 pt 
3. Pologne 61 pt 
4. An gleterre 64 pt 
5. Belgique g5 pt 
Espagne , Italie, Finlande, France, 
Ecosse, Australie, Pays de Gall es, 
Maroc 

~Y~im_!~2_çl2~~~~l 
1 . Thomas, USA 21:00 

2 . Gonza lez , Espagne 21:18 
3. Treacy , Eire 21: 23 
4. Alario, Espagne 21 :29 
5. Clary, USA 21:38 
6 .. Longthorn , Angleterre 21:41 
7 . Foucquets, B.elgique 21:42 
8. Kissin, USA 21 : 44 
g_ Kenny, Eire 21: 45 

10. Finnegan , Eire 21 :46 
Burns (Ec), Muir (Ec) , Redmond (E ire), 
Nullans (F), Serna (USA), Gees (B), 
Str ieder (RFA), Parte (E), Hadka (Ma ­
r oc ) 
25. Langlet, Fran ce 
26 . Muscadin, Itali e 
27. Bel mans, Belgique 
2g. Darlid, Italie 
31. Peeters, Belgique 
33 . Pedrini, Itali e 

E~U9Yie~E 
1 . Etats-Unis 
2. Eire 
3. Espagne 
4 . Belgique 
5 . Ecosse 

2g pt 
35 pt 
44 pt 
81 pt 
95 pt 

Anglete r re , A 1 gé r ie, France, 
Maroc, RFA 

Italie , 

g km, Sin-le-Noble, F, 16 mars 
1. Ga1 llez, Doua1 
2 . Evrard, Be l gique 
Mollet, Lacroix, Allard, Van Belle, 
Lipkiewi ecz, Outrieux, Piesik, Hurez, 
Chandelier (34 classés) 

9 km, Locarno, CH, 19 mars 
60 cm de ne1ge - tres ra re à Locarno -
était t ombée dans la nuit, mais tout 
l e tracé avait é té dégagé . (Lanini ) 

1. G. Zahn, RFA 28 :25 
2 . H. Staab , RFA 28:44 
3. 1. Tentorini, I ta lie 28:53 
4. P. Carrare, Italie 2g:o3 
5. A. Angeletti, I ta li e 2g:o7 
6. E. Cantoreggi, Ita li e 2g:16 
7. r~ . Marchei, I ta lie 2g:17 
8. F. Rüfenacht, Zuri ch 2g :24' 
g_ H. Bruckme ier , RFA 2g:36 

10. s. So l er, Locarno 29:42 
La t~antia, Arbenz, Demeestere . . . 

Hors stade 
6500 rn, Ma dei ra , Portuga 1 , 31 
1. NaJ de, Suede 
2. R. Holmen, Finl an de 
3. Helder Jesus, Portugal 
4. Han sen, Danemark 
5. Ta vares, Portugal 
6. Caetano, Portugal 
7. Hi 1 denbrand, RFA 
8. Abreu, Portugal 
g _ Karst, RFA 
42 c l assés 

décembre 
18 :04 
18 :06 
18:22 
18 :36 
18:42 
18:44 
] g :03 
l g:o4 
]g: 58 

Environ 9 km, Angola, 31 décembre 
1. Hupa nga Ro1ua · 28 :22 

Env iron 21 km, Gi rardot, COL, 12.1. 
1g2 partants (Bohorquez) 
1. Victor Mora 
2. Lui s Pin zon 
3. Santi aga Baron 

21 km, San Cristobal , VEN, 
1. S. Baron, Colomb1e 
2. L. Ga rrid o , Venezuela 
3. V. Maldonado , Venezue la 
4. V. Rodriguez , Colombi~ 
5. JB. Me di na, Ven ez ue 1 a 
6. N. Barrera , Colombie 
g4 engagés 

1 : 07:30 
1: 07:30 
1 :07:45 

26 janvier 
1 :04:36 
1 :04:57 
1 :06 :1 8 
1 :06:41 
1: 06:48 
1 :07: 14 

(Zurita) 

21 km695, San Bl as , Po rto - Ri co, 
230 .engagés (Sidler) 

f év . 

1. V. Mora, Colombie 
2. S. Tuominen , Finlande 
3. P. Lei vi skiüi, Finla nde 
4 . L. Pinzon, Colombie 

1 05: 15 
l 05 : 56 
l 06 :2 2 
1 06:46 

5. T. Fleming, USA 
·~· J.E. de Jesus, P.Rico 
7. E. C. Chemaimas, Kenya 
8. R. Vega , Porto-Ri co 
9. L. Coco , Guatemala 

10. C. Kirkham, GB 
11. L. Garri do, Vene zuela 
12. V. Maldonado, Ven ezuela 
13. A. Ramera, Mexique 
14. Z. Mendez, Porto-Rico 
15. J . Medin a, Venezuela 
16. C. Ching Chen, Formose 
17. C. Hartfield , USA 
18. J.G. Gas par, Me xique 
]g. O. Chettle, Australie 
20. J. Reveyn, Belgique 
21. M. Mag nanï, Itali e 
22 . P. San ti a go , Porto-Ri co 
23. R. Calle, Co l ombie 
28. A. Gorbunow, RFA 
36. A. Sid l er, Suisse, 41 
40. J . Sch i rmer, RFA 

13 km, Pé kin , Chine, 13 février 
2000 coureurs de 17 à 66 ans 

07 03 
07 53 
OB 02 
08 09 
08 30 
08 4g 
og 14 
og 16 
og 26 
og 35 
09 36 
09 43 
og 53 
09 56 
og 58 
10 12 
10 ]g 

10 23 
10 31 ' 
11 47 
13 57 
14 28 

l. Chang Fang -Lu 42:53 ,8 

16kmOg4, Tonbridge, GB, 8 ma rs 
1 . K. Penny 48:42 

58:24 
66:22 

... Alison Blake 

... iiëHT flii rrEh 
Queiqüës - fêm1ii1iies 
le départ , mais ... 
hoiTITles ! 

avai ent pu prendre 
l OO y de r r i ère l es 

11 Britain , the pioneers of sa much in 
women 1 s ath l e ti cs progress , has been 
laggi ng badly i n t hi s department. ( ... ) 
It is t ime for th e WAAA to r econside r 
its attitude.( . .. ) Come on l adies , 
let 1

S hear from you ! 11 (Mel Watman, ré­
da cteur en chef de "Ath1 et ics Weekl y") 

10 milles, St -Damien, Canada, 
1. R. Chou1nard, cAOL 55:41 
2 . J. Brown , Cracs 56: 15 
3. J. Poirier, Hus ky 5B:20 
4. G. Bari l , Domi no 58:22 
5. B. Tremblay , A. Elite 5g :27 

Bégi n, Pe lle t ier, Sudlow, Imbeault, 
Bo uchard, Lireau, Jobin, Cyr, Da ll aire, 
Tremblay, Bou let 
17. Maria Brzezinska 1: 06:35 
27. c~- iirüiieï~ -+- so- 1, 10 ,2g 

11 km200 , Sierre, CH , 16 mars 
Au tata 1 650 coureurs : 

1. F. Vui 11 eumi er , Lausa nne 34: 30 
2. O. Fischer , Brugg 35:37 
3. B. Voeffray , St -Maurice 35:40 
4. F. Demeeste re, Fran ce 36:03 
5. M. Margot, Genève 36:18 
6 . U. Perren, Si e r r e 36:38 
7. P. Theytaz, Sierre 37:04 
8. B. Cr ottaz, Si e rre 37: 1 B 
g_ G. Terrettaz, Ba s-Val ais 37:24 

10 . W. Reusser, La Heutte 37:48 
Reichenbach , Zehfus, Dé 1 èze , Vuadens 
(38:30), Reynard, Berchto ld, Mari é ­
t hoz, Altha us, Gravier (3g: 15), Baf­
f:~ay, Hérit i er , Feuz, Camarasa ... 
28. N. Tamini , Sierre 42:11 
(44 c l assés) 
v1~H~~~U§ _ ç l ~ ~~ ~~ l 

. U. Sterk i, Biberist 3.g:;>,1..,;-
Ki:ippel i, Puippe, Mettan, Dingler 
~Qe~l~im" -~~~§QQJ_1!Lflm~~ 
1. B. Wyder, Nater s, 18: 16 
2. F. Born e t , Sion • f ' 18:21 
3. R. Luyet, Sion 18:27 
Bagnoud, Cl i vaz, Sa 1 ~min, Cordonnier, 
Fredri go ( 19: 12) , Rappaz, Griffon, Ter­
rettaz, Pot, JM. Abbet, Beaud, Geno l et, 
R. Chervaz (20: 1g), MA ry , Paccolat, 
Antille, Favre ... 
Fém i nines, 2km800 , 5 classées 
1. O. Vetter , S1erre 10:04 
2. G·. Bonvin, Sion 10:2g 

27 
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r~ ,, 

S\.lr 
un·front 
dela 
Guerre 
1914-1918 

<Sous le patro_nage de SPIRIDON-Italie : 

sùr le théâtre d'épiques batailles de la 
Première Guerre mondiale, 
le 6 juillet 1975 Grande course de la Fraternité: 

LAVARONE 

ASIAGO 

au choix: 10, 24 ou 50 km (à allure libre) 
Course à la mémoire des Français, des Autrichiens, 
des Allemands et des Italiens tombés dans la région 
de Trente. 

Renseignements et inscriptions : 
Sporting Club Folgaria (Trento), Italie 

Course également ouverte aux féminines, bien entendu ... 

La première de l'année ! 

Course de 100 km 
à La Ferté-Bernard 

le 25 mai dès 4 h du matin 

Tracé : en forme de 8 
Temps limite: 17 heures 

A chaque arrivant : 
magnifique médaille, autocollant, diplôme 
avec indication de la performance 

Classements séparés : 
pour seniors, vétérans et féminines 

Renseignements et inscriptions : 
J.-P, FRANCHI 
" 100 km , 
Résid. Le Gâtinais 
72400 Préval (France) 

Bien sûr, la course est ouverte à tous et à toutes ... 



8kml0d, Genève, CH, 16 mars 
1. Fahndnch, Eb1kon 23 34 
2. Funk, Berne 23 48 
3. Baudet, Chêne 23 57 
4. Rosset, France 24 33 
5. Hejda, Fribourg 24 42 
6. R. Bucher, Genève 24:47 
7. Schwitzguébel, Genève 25:10 
8. Manzoni, France 25:16 
9. Grolimund, Genève 25:19 

10 . Bar, France 25:33 
Jaquier, Richard, Bardill, Petitmer­
met, Ducret, Goy, Sailer, Deléaval 
(26: 50), Rouge, Cazareth, Perrin, 
Toulorge, Champenois (54 classés) 
Y~!~!:~Q~ ~-1~!D~QQ ~-g ~-~ l~~~~~ 
1. Cattin, Genève 
2. Doret, Chêne 
3. Oiethelm, Genève 

14:31 R 
15:51 
16:06 

Leone, Huot, Rigolone, Saez, Perolini 
(17:08), Jenni, Sandoz . .. 
~~Œ j Qé~l-1~~2QQ J_ll_ç l~~~~~ 
1. Oppliger, Courtelary 
2. Aubry, Genève 
3. Ji:irg, On ex 
Leuta, Châtelain, Panard ... 

25 km, Bi en ne, CH, 22 mars 

14 :05R 
15:09 
15:20 

1. A. Moser, Berne 1:19:23 
2 . Umberg, Berne 1:19:57 
3. Feldmann, Berne 1: 20:10 
4. Rohrer, Lucerne 1:20 :48 
5. Dahler, Frauenfeld 1:21:30 
6. Sclieiber, Horw 1:22:42 
7. Reiher, RFA 1:22:46 
8. Funk, Berne 1 :22:47 
9. Boos, Ostermundigen 1:23:25 

10. Portmann, Fribourg 1:24:23 
11. D. Siegenthaler, Berne 1:24:34 
12. Schilter, Zurich 1:25:08 
13 . U. Siegenthaler, R'bach 1:25:31 
14. Matter, Jegenstorf 1:25:34 
15. Baudet, Thônex 1:25:50 
16. Aegerter, Bolligen 1:25:56 
17. Walti, Aarau 1:26 :09 
18. B. Huber, Lausanne 1:26:13 
19. Voeffray, St-Maurice 1:26:39 
20. Gisler, Schlieren 1:27: 02 
Jaggi, A.Gwerder, Margot, Hejda 
(1:27:37), Perren, Reusser, Zahnd, 
Schaller (1 :28:36)', Sterchi, 
Brühlart, Reymond, Fischer (1 :2g:32), 
Birrer, Kunisch, Aebersold, H.Moser, 
Marti (1: 30:25), Wiedmer, Roos, Aebi, 
W. Wahl en, Zehfus, Gassner, Scheideg­
ger, Bardill, Egger (1:31:28), 
Vétérans 
-ï~-saïzmann, Thun 1 :27:57 
2. Sterki , Züri ch 1:32:03 
3. Eracle, Genève 1:33:27 
4. Maillet, RFA 1:34: 01 
5. Wurtz, France 1:35:32 
6. Tognetti, Lausanne 1:38:17 
7. Boimond, Genève,+ 50 1:39: 21 
8. Beltrami, Moutier 1:42: 04 
9. Fontaine, Lausanne, + 50 1:42:31 

10 . Hottinger, Genève 1:42:54 
Barfuss, Ni ederha:user, BrOnnimann, 
Schnetzer, Etter, Schürch, Goeschi, 
Zurkinden (1:46:39) ... 
Au total 423 classés 

100 km, Condom, F, 22-23 mars 
, Plu1e et fro1d; parcours plutôt val­
lonné ( 1 x 40 km et 3 x 20 km); orga­
nisation presque parfaite (de Barbey ­
rac) 
1. R. Toro, Espagne 

(2h48' aux 42,2 km) 
2. J. 1. Sodupe, Espagne 
3. de Barbeyrac, Montpellier 
4. G. Delboy, Toulouse 
5. J. Breng ues , Millau 1 

Maillet, Ego, Penninger, Felle 
Dubois, Chali (12:23) 
34. Ma thevet, 50 ans 
62 partantS~ 34 arrivants 

7:53 

9:20 
9:59 

10:33 
10:49 

(RFA), 

17:07 

30 km, Lisbonne, Portu~al, 23 mars 
11 partants; abandon d Aldegalega 
1. José Orvalho 1:39 01 
2. Vasco Pereira 1:39 31 
3. Renato Graça 1:46 ll 

9500 m, Antibes, F, 23 mars 
11 Epreuve qua 11 f1 ée de 11 m1 nab 1 eu par 
Reffray 1 'an dernier; Ce fut au con­
trai re un beau succès populaire: e 11 e 
se déroule dans les vieilles rues 
d'Antibes au milieu du public. Nom­
breux prix offerts par les commerçants. 
Distances hélas trop courtes pour les 
non-seniors. n (Marzocchi) 

1. Charbonnel, Anthony 29:05 
2. Masselot, Douai 29:46 
3. Villain, individuel 30:10 
4. Ascheri, Itali e 30:57 
5. Achard, Nice 31:16 
6. Charpentier, Nice 32:03 
7. Boccone, Italie 32:ll 
8. Mores chi, Italie 32 : 18 
9. Fanni, Ital ie 32:21 

10. Lombardi, Italie 32:53 
Pi chard, Oossi, Marzocchi, Bregliasco, 
Rovere, Teuma, Oelfino, Giretto , San­
chez, Martino (47 classés) 
E~~j~j ~~~ l-~ lQQ -~- i~ ll_ll_ Q m~~~ 
1. Audibert, Villeurbanne 7 :41 
2. Farfalla, Italie, jun. 7:45 
Morvan, Jossot, Va 1 en ti .. . 
Ymr~~~l-~ lQQ_~_i ~ ll_l ~- 'l~~~~~ 

7:46 
7:53 
8: 14 

1. Guignard, Nice 
2. Cerou, individuel 
3. 01 i vero, Grasse 
~~~jQé~l-~êQQ_~_i ~ ll _lê _ç lê~~~~ 
1. Iung, puis Minni, Signarb1eux ... 
E2e~ l~ir~~ l- ~êQQ _ ~ _i ~ll_H_ç l~é~ ~~ 
1. J. Rouvier, puis A. Rouvier ... 

25 km, Oüren, RFA, 23 mars 
\. De Haan, Oberhausen 
19. ~brj~!U~bl~Q~j~ç~ 

9 km, Pont -l'Abbé, F, 23 mars 

1 :22:37 
1:31:52: 

Amb1 ance de kermesse et de fete; 
excellente organisation du C.A. Bi­
gouden (Savina) 
1. Tijou, Epinal 
2. Rault, Plougenast 
3. Paugam, Brest 
4. Levaillant, Lannion 
5. Cain, GB 

26:53 
26:54 
27:21 
27:28 
27:29 

Se hedi c, Persan, Lega 11, Peronno, 
Fai11ot, Even, Marmier, Sinic, Cough, 
Kazik, Gestin, Letallec, Legoaer, 
Hind, Daniel . .. 
23. Martin Hyman, GB 
120 engagés, 80 classés 

25 km, Paderborn, RFA, 31 ma rs 
1 . Poschmann, RFA 
2. Gorbunow, RFA 
3. Le ibold, RFA 
4. Umberg, Su isse 
5. DCi:hler, Suisse 

Derniers envois 

1 :1 8 >58 
1:19:14 
1:19:16 
1:19:26 
1:19:36 

14 km, Alençon-Médavy, F , 5 avril 
2110 engagés, 1750 classés (900 en 
1974) de 15 à 77 ans 

1. Moser, Suisse 
2. Berset, Suisse 
3. Plain, P. de Galles 
4. Evans, P. de Galles 
5. Johns ton, Angleterre 
6. Kolbeck, France 

20. U. Perren, Suisse 
Voir aussi prochain numéro. 

42: 20R 
43:03 
43:23 
43:43 
44:05 
44:40 
47:44 

22 km, Milan, 1, 6 avril 
P 1 us de 32 . 000 partants : 
(v. notre reportage dans le N° 20) 

1. Pigatello, Italie (temps douteux) 
9. Theytaz, Suisse (temps inconnu) 

(v. page 4: "Le pépin") 
11. Vuilleumier, Suisse 
14. B. Huber , Suisse 
15. Soler, Suisse 
38. Lanini , Suisse 
45. Teuma, France 
64. Jeannotat, Suisse 

2lkm095, Amiens, F, 22 mars 
1. Leco1 n, Rouen 
2. Fossé, Rouen 
3. Hérat,~çi, Paris 
4. JF. ~~'àrbier, Amiens 

1 :07: 13 
1: 09:08 
1 :10 : ~ 1 
1 : 11 :"28 

Poinson, Vauti er, V eyra t, Jouvene 11 e, 
P. Barbier ... 
(50 classés) 
... ~~~gl~ç~, Ami ens 

9500 rn cross, Mi] an, 1, 25 mars 
1. Bay1, Tanzan1e 
2. Robertson, Nlle-Zél ande 
3. Walker, Nlle -Zé lande 
4 . Zarcone, Ita lie 
5. Shorter, USA 
6. Rose, Nlle -Zé lande 
7. Van Mullem, Belgique 
8. Tomasi ni, !ta lie 
9. Scheleder, Brésil 

1:22:50 

30:18 
30:21 
30:35 
30:41 
30:42 
30:47 
30:51 
31:10 
31:12 

25 km, Montceau-Le Creusot, F, 23 ma~s 
120 C, plu1e; vent plutot defdvor·able 

1. Kolbeck , Strasbourg 1:16:55 
2 . Mathieu, Châlon 1 : 19:21 
3. Tarlet, UACB 1:20:22 
4. Towler, Strasbourg 1 : 21:00 
5. Bouillet, M.-Lafitte 1:21:52 
6. Rapy, Bressane 1:21:58 
7. Pontille, Le Côteau 1:22:22 
8. Nallard, Sochaux 1:23:45 
9. Vincent, Louhans 1 : 24:26 

10. Berthiaux, Châlon 1:24:42 
Queury, E.Poncet, D.Poncet, Martin, 
Gilbert (1 : 26:00), Mouton, Michelin, 
Nicolas, Bonnot, Roumier (1 :27:50), 
Prudent, Bonaz, Badet, Thivent, Cro­
visier, Stoll, Lahmar, Carnet (1 :30:45 ), 
Beurrier, ... 
(56 classés) 

5 km, Cross CISM, Alger, 6 avril 
1. Fava, Ital1e 
2. Uhlemann, RFA 
3. Hildenbrand, RFA 
4. Schots, Be 1 gi que 
5. Van Mullem, Belgique 
6. Salvé, Belgique 
7. Orthmann, RFA 

14: 15 
14:51 
15 : 27 
15:38 
15:45 
16: 10 
16: 14 

10 km, Baile, Roumanie, 30 mars 
Cross des Balkans 
1. Vulovic, Yougoslavie 31:12 
2. Floroiu, Roumanie 31:34 
3. Kuzmanovic, Yougoslavie 31 :37 
4. Oumitru, Roumanie 31:43 
5. Koussis, Grèce 31:46 
Andrei ca, Mar cu, Jordanov ( 32:03), 
Zuntar, Dinic, Lisec, Psathas 

§QQQ_~ 

1. Ghipu, Roumanie, 21 
2. Kourtis, Gr~ce, 21 
3. Bebereche , _RÔUpli)ni e, 20 
Burui ana , Yu rda don, Sa 1 man . .. 

ggQQ_!D.! _fg!DiQiQ~~ 

"4 
18 :37 
18:39 
18:44 

1. Andrei, Roumanie 6:12 
2. Tchavdarova, Bulgarie 6:17 
3. Suman, Roumanie 6:20 
Fita, Pekhlivanova, Rajher ... 
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Sac hez ... .. 
.. . que si vous vous rendeZ! ·à Florence le 23 juin vous 

serez, plongés dans l'ambiance caractéristique de la 
"corrida» estivale de San Giovanni (départ à minuit sur 
la place du Dôme) . S' inscrire auprès de SPIRIDON­
Ita!ie, 9· p . 696, 50100 Firenze. 

... qu'on nous prie d'annoncer la création, avec /'appro­
batioR de M. Marmion (président de la fFA), de l'Union 
des Athlètes Vétérans de France. Tous renseignements 
auprès de M. Le Guennec, 3 résidence Les Châtaigniers, 
92000 Garches. 

... que pour la première fois en Belgique on a utilisé 
une roue de géomètre pour mesvrer le parcours d'un 
marathon. Cela s'est passé le 5 avril à Nivelles : mani­
festant un louable esprit de collaboration, M. Goffaut, 
organisateur du marathon de Nivelles, et Christian Lié­
geois, du futur Spiridon-Ciub de Belgique, ont mesuré 
ensemble (avec l'assistance d'un géomètre) la distance 
contestée du marathon de 1974. Résultat: 40 km 692. 
Si vous courez à Nivelles le 4 octobre prochain, vous 
ne trouverez plus seulement une excellente organisation, 
mais un marathon (le seul en Belgique?) mesurant 
exactement 42 km 195 . 

... que beaucoup essaient encore, mais hélas! en vain, 
d'atteindre par téléphone (026- 8 22 12) la rédaction de 
SPIRIDON. Par contre, le rédacteur, surchargé et sou­
vent absent de Salvan, lit toutes vos lettres. A propos, 
aux deux courriers du 20 mars il a décacheté au total 
30 lettres ou cartes ... C'est un record, qui exprime bien 
la vitalité de la revue, mais aussi des silences "inex­
plicables"· 

... que vous découvrirez un stand SPIRIDON (chaus­
sures EB, T-shirts, etc.) si vous allez à La Ferté le 
27 avril ou le 25 mai, à Vendôme le 11 mai, à Savigny 
le 11 mai, à Vallorcine le 18 mai, à Nice le ter juin 
ou à Saint-Maurice le 8 juin. 

... que cette histoire est authentique : un jour de cet 
hiver, le coureur suisse Philippe Theytaz s'est rendu 
spontanément au lac Noir pour y participer aux Champion­
nats militaires de ski de fond. Ordre lui fut aussitllt 
donné par le commandant de service (le major Gaspoz) 
de rentrer chez lui . Péché invoqué : une chevelure trop 
longue ! Il était une fois un juge d'Israël qui s'appelait 
Samson. Mais c'est déjà une autre histoire ... 

... que, faute d'un nombre d'intéressés suffisant, le 
voyage de Boston n'a pas eu lieu. Prix trop élevé ? 
plusieurs voyages au programme de l'année ? réper­
cussion de la crise économique ? une seule explication 
serait insuffisante. Boston demeure au programme, mais 
pour 1977 ou 1978 . 

... que du 6 au 24 mai prochain vous pouvez assister 
à la pièce " Le Marathon » de Claude Confortés, jouée 
par le Théâtre des Rues, à Lausanne, Place de la Pa­
b~~3 3k relâche dimanche et lundi . Réservation : (021) 

.. . que les passionnés de statistiques· d'athlétisme 
s'abonnent à la revue START en versant 33 FS à An­
tonin Hejda, rue de Gruyère 33, 1700 Fribourg (Suisse). 
Par an : environ 500 pages en 6 numéros . 

... qu'à l'instigation de SPIRIDON-Italie, une cc Coupe 
d'Europe des courses de 100 km » sera créée le 24 mai 
lors des 100 km de Florence à Faenza. D'autant mieux que 
les organisateurs des 100 km de Millau, de Condom, 
de La Ferté, de Bienne, d'Unna, de Morastica, d'l/ler­
tissen, d'Hartola, de Copenhague, etc. seront eux aussi 
aux " 100 km del Passatore "· Gageons que le 24 mai 
prochain il y aura foule au pays de Michel-Ange et 
de Giotto, tout comme dans le vignoble de Sangiovese, 
à travers l'historique Mugello et dans la riante vallée 
du Lamone. 

.. . qu'au service des coureurs et des organisateurs, le 
tout neuf SPIR/DON-Ciub de Suisse a aussitôt entrepris 
d'établir un répertoire COMPLET de toutes les courses 
à pied (piste, cross, route, montagne) organisées dans 
toutes les régions de Suisse. Avec pour chaque mani­
festation tous les détails utiles . Dans ce but, Jean­
Claude Pont, Glarey 40 b, 3960 Sierre, prendra contact 
avec chacun des organisateurs. Il en résultera , en 
automne déjà, le premier calendrier suisse digne de ce 
nom. 

30- avril 75 

(Suite de la page 4) 

En France 

Le Spiridon-Ciub de France se ramifie en province, et 
il se fortifie peu à peu grâce à ses antennes et tenta­
cules régionales . Dans le numéro de juin, Raymond 
Pointu renseignera nos lecteurs à ce sujet. 

Précisons dès maintenant que des contacts très fruc­
tueux ont été pris avec la Fédération française d 'athlé­
tisme, qui ne paraît pas voir d'un mauvais œil le déve­
loppement du Spiridon-Ciub de France, vaste mouvement 
d 'entraide qui touche un sport de masse par excellence .. 

G 'est ainsi que dorénavant les féminines sont officiel• 
lement admises à participer aux courses qualificatives 
en vue du Championnat national de marathon. On ferà 
même en sorte que les 3-4 meilleures spécialistes du 
moment courent le marathon national du 21 septembre: 
Et dès qu'elle seront suffisamment nombreuses pour 
donner un sens à un titre national, les marathoniennes 
auront leur propre championnat. 

Autrement dit, si Magda llands (championne belge de. 
cross-country 1975} était française, elle serait quasiment 
invitée à courir le marathon, elle qui désirerait tellement 
s'y lancer. Elle le devrait au Spiridon-Ciub de France, 
sans nul doute, mais aussi à l 'ouverture d 'esprit d 'un 
Dasriaux, secrétaire général de la FFA, et d 'un Balu , 
responsable fédéral des règlements . 

Un mot encore à l'adresse des Chevaliers du Règle­
ment, de ces juges-arbitres sourcilleux et ombrageux : 
dès maintenant, et avec l'accord de la FFA, bien sûr, 
tout coureur' à pied a parfaitement le droit de revêtir 
le maillot du Spiridon-Ciub .de France pour toutes les 
compétitions, sauf les épreuves officielles (Championnat 
de France, Championnat d'Europe et Jeux olympiques} . 

Pour adhérer au · Spiridon-Ciub de France, une seule 
adresse : 

Guy JOUVENELLE 
45, chemin de Jonchera/les 
Bât. D 1 
93380 Pierrefitte 

Le prix de l 'adhésion est de Fr. 70.- (Fr. 20.- si 
vous êtes déjà abonné à SPIRIDON}. 

Epreuve ouverte à tous et à toutes ! 

Dimanche 13 juillet 
à 17 heures: 

semi-marathon 
de la ·vallée 
de l'Indrois 
Montrésor (Indre et Loire 37) 

Hébergement (chez l'habitant) 
prévenir avant le 1er juillet 

Renseignements : 

Féleaud, 10, Allée de Narbonne 
91300 Massy (France) 
Tél. 9205976 (entre 11 h. 30 et 12 h.) 



La FFA lui ayant refusé l'appel­
lation 

" championnat de France vétérans .. 

la course de 25 km route 
du 18 mai à Fondettes 
est dite << Critérium national vétérans , 

S'inscrire auprès de : 
R. GUILLON 
Les •Chevalleries, FondeUes 
37230 Luynes (France) 

Sous le patronage de SPIRIDON : 

Samedi 6 septembre 
dès 15 h 45 

(à 30 jours de Morat-Fribourg !) 

16 km 400 
de Vissoie 
Catégories : féminines, seniors, 
vét. 1, Il et Ill 

8 km 400 : pour filles et garçons, 
juniors, féminines et populaires * 

dès 20 h 15: fête champêtre 

Prix: splendide médaille à cha­
cun, prix spéciaux aux premiers, 
prix-souven_irs aux étrangers, etc. 

Taxe d'inscription : 13 fr. ; 
hébergement : 5 fr. 

Inscriptions : jusqu'au 24 août ! 
Augustin GENOUD 
3961 Vissoie (Suisse) 

• les 10 premiers " populaires » de 1974 ne sont 
plus admis à courir dans cette catégorie 

Au cœur du pays des courses 
alpestres: 

appartements à Jouer * 
(prix de faveur pour lecteurs de 
SPIRIDON !) 

Régine THEYTAZ 
3961 Vissoie (Suisse) 
Tél. (027) 6 84 78 

Vacances ... Valais ... Val d'Annlvlers ... 

• en juin, en septembre ou en octobre 

Ouvert à tous et à toutes ! 

Dans le cadre des fêtes 
organisées pour l'ouverture 
du plan d'eau de 
Marigné-Lai'llé-72 

le 21 · juin à 16 heures : 
25km 

semi-marathon 
Ecommo'y­
Marigné-Laillé 
(épreuve de 12 km pour 
personnes peu entraînées) 

Coupes, médailles et diplômes 

Prix à tous les participants 

Hébergement possible 
(et gratuit) dès le samedi 

Egalement au programme : 
manifestation folklorique 
avec un « Rancho portugais " 
de grande qùè.lité 

Engagez-vous dès aujourd'hui: 

aux . 
<< Équipes franco-portugaisés " 
3, Résidence Les Châtaigniers 
92 Garches (France) 
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Commê ' SPIRIDON 
et avec SPIRIDON ... 

... partez à la découverte 
du monde 
que vous offre KUONI! 

Voyages KUONI 
33, bd Malesherbes 
75008 Paris 
Tél. 265 29 09 
(autres bureaux à Grenoble, Lyon, 
Mulhouse, Nice, Strasbourg 
et partout en Suisse) 

KUON/ lui aussi est 
« ouvert à tous et à toutes » ! 

Pour une commande de groupe 
(au minimum 60 pièces) , 
la maison B. Triboullier, 
6, rue Gevray 
1201 Genève 
tél. (022) 32 26 70 

vous propose ses modèles de 

T -shirts imprimés en relief 

A longues et à courtes manches en coton, 
plusieurs coloris mode. 

Sweat-shirt, genre University, molletonné à 
l ' intérieur. 

Inscriptions et motif exécutés selon désir 
du client. 

Renseignements : 

32- avrH 75 

J.-P. GLANZMANN 
Tél. (021) 35 08 03 

SACHEZ AUSSI... 
... que le service « Entraide SPIRIDON ,. 

était jusqu'ici animé par François de 
Barbeyrac, qui vient de nous quitter 
pour s'en aller " spiridoner,. à Djibouti 
(Territoire français des Afars et des 
Issas). Cordial merci à ce fidèle colla­
borateur de la première heure, et... bon­
ne route ! 

. . . que le se rvice "Entraide SPIRIDON ,. 
s'attache à faciliter le voyage des Spi­
ridoniens non motorisés et l'héberge­
ment des coureurs dans les villes et les 
villages où se déroule une course à 
pied ; 

. . . que le service « Entraide SPIRIDON ,. 
demeure une vivante réalité : 

Si vous cherchez à trouver ou si vous avez 
à offrir 
- une place dans votre voiture 
- le gîte chez l'habitant, 

précisez votre demande ou votre offre en 
écrivant (prière de joindre un timbre pour 
la réponse) à 

Entraide SPIRIDON 
<< L'Escalade ,, A3 
74160 Saint-Julien (France) 

Ouvert à tous et à toutes ! 

Dimanche 27 juillet 

à 15 heures 

au stade de Panazol 
(sortie est de Limoges) 

semi-marathon du limousin 

Prix : à tous les arrivants 
Certificat médical obligatoire 

Inscriptions jusqu 'au 1er juiilel auprès de 
Guy VIGNAUD 
18, avenue de la Gare 
87400 Saint-Léonard-de-Noblat 
(France) 

(indiquer le club et joindre 10 FF 
par coureur) 



Règlement de 
la Coupe internationale de la Montagne 
Championnat d'Europe 

Dans le but de promouvoir les courses de montagne 
et de récompenser, au terme de chaque saison, les 
meilleurs spécialistes de cette nouvelle discipline athlé· 
tique, la revue SPIRIDON met sur pied une Coupe Inter­
nationale de la Montagne - championnat d'Euro.pe 
(CIME). 

1. Critères d'admission des épreuves 
Pour être agréée, une épreuve doit rempli r les trois 

conditions suivantes : 

a) présenter des caractéristiques permettant de la consi­
dérer comme une course de montagne : dénivellation, 
altitude, etc. 

b) être convenablement organisée : balisage, •Chronomé­
trage, ravitaillement, points de contrôle , etc. 

c) exclure tous risques d 'accidents graves. 

2. Acte de candidature 
Chaque organisateur intéressé est tenu, année après 

année, de déposer sa candidature avant le 31 octobre, 
à l'adresse de la revue SPIRIDON . 

3. Liste officielle des épreuves 
La liste des épreuves comptant pour l 'attribution de 

la CIME est établie au plus tard le 15 décembre. Elle 
est ensuite publiée dans le premier numéro annuel de 
la revue SPIRIDON. 

4. Catégories d'épreuves 
Dans le but de répartir équitablement l ' intérêt des 

épreuves et les chances de tous les coureur5, on dis­
tingue trois catégories d 'épreuves : 
- catégorie A : course à participation internationale 

importante et groupant au moins 300 coureurs classés 
lors de la précédente édition 

- catégorie B : course à participation essentiellement 
interrégionale 

- catégorie C : course à participation essentiellement 
locale, ou course organisée pour la première fois . 

5. Attribution des catégories 
A la fin de chaque saison, les différentes épreuves 

agréées sont classées par catégories. Ce c'lassement est 
le résultat d'un examen portant sur l 'organisation géné­
rale mais aussi sur le nombre et la qualité des concur­
rents. Pour 1975, cet examen et cette attribution sont 
de la compétence du rédacteur de SPIRIDON. Ils in­
comberont ensuite à un groupe de travail , émanation 
des Spiridon-Ciubs. 

A la suite de cet examen annuel , une épreuve peut : 
- accéder à une catégorie supérieure, 
- être confirmée dans la catégorie de l'année en cours , 
- être déclassée, 
- ou être refusée pour un an . 

6. Liste et dates définitives des épreuves de la CIME de 1975 

Date Course Pays 

16 mars Plan-de-Cuques - Mimet France 
14 juin Ennersdale Horseshoe GB 

22 juin Ascension Monte Faudo Italie 

29 juin Salvan - Emaney Suisse 
5 juillet Les Plans-s-Bex- Suisse 

Cabane de Plan-Névé 
20 juillet Marathon des Alpes Suisse 

27 juillet Châtel- Suisse 
Cabane de la Tourche 

10 août Sierre- Zinal Suisse 
24 août Cressier- Chaumont Suisse 

31 août Ascain -La Rhune-
~~.; -.. .<~ . 

France 
.Ascain 

31 août Trophée des Marti naux Suisse 

6 septembre Ben Nevis GB 

7 septembre Dents-du-Midi Suisse 
14 septembre Ascension Mt-Ventoux France 
20 septembre Genève (Champel) - France 

Le Salève (Haute-Savoie) 
28 septembre Full y- Sorniot Suisse 
12 octobre Si erre- Montana Suisse 
19 octobre Ascension Mt-Revard France 

7. Mode de classement 

Le classement est établi à l 'addition des points obte­
nus selon le barème 5Uivant : 
- catégorie A : pour les seniors , 40 pt au 1er, 36 au 2e, 

33 au 3e, 31 au 4e, puis 30, 29, etc. ; pour les fémi­
nines, les jeunes, les vétérans 1 et les vétérans Il : 
idem ; 

Cat. Pour tous renseignements : 

c Reffray, 61 Trav. Signoret, 13013 Marseille 
B Danny Hughes, Hallsteads, Grosforth , 

Cumbria, UK 
B U.S. Maurina, c.p. 258, 1-18100 Imperia, 

tél. 77935 
c Miéville, 1923 Les Marécottes, tél. (026) 8 10 4S 
c Werly, Graverney 19, 1030 Bussigny 

tél. (021) 20 64 73 ou 89 03 71 
c Ange/in Luisier, 1931 Vers.egères 

tél. (026) 7 27 01 • 7 26 54 
B Ski-Club Bex, J. Binder, 1880 Bex 

A J .-C. Pont, Glarey 40 bis, 3960 Sierra 
c S. Fournier, Les Vignettes 6, 2088 Cressier, 

tél. (038) 4715 19 
c G. Etxart, Crédit Agricole, 64250 Espelette 

c Marcel Berthoud, 1892 Lavey-Village, 
tél. (025) 3 73 35 

B D.M. Button, 3 Cameron Square, 
Fort William , Scotland, UK 

c René Jordan, Les Vergers, 1890 SI-Maurice 
B J.-F. Marini, 8, rue Jule5-Ferry, 84000 Apt 
c W. Zurcher, 6, ch. Banquet, 1202 Genève 

c Camille Ançay, 1926 Fully, tél. (026) 5 34 07 
A FI. Epi ney, 7, ch. Bonne-Eau, tél. (027) 5 44 37 
B Cacciatore, 10, rue Albert 1er, ~ .... ...r, 

73100 Aix-les-Bains 

.. • 1-
- catégorie B : pour les 5eniors, 30 pt au 1er, 26 au 2e, 

23 au 3e, 21 au 4e, puis 20, 19, etc. •; pour les fémi­
nines, les jeunes, les vétérans 1 et les vétérans Il : 
idem ; 

- catégorie C : pour les seniors, 20 pt au 1er, 18 au 2e, 
16 au 3e, puis 15, 14, etc. ; pour les féminines , les 
jeunes, les vétérans 1 et les vétérans Il : idem. · 

Le classe[llent général final ne groupe que les coureurs 
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A VERSËGÈRES (Valais) 

Ille Marathon des Alpes 
(sur sentiers de montagne) 

Samedi 19 juillet 
10 h 30 : Epreuve !:te la CIME* : course individuelle (23 km) 

Départ et arrivée à 900 m, point culminant à 2550 m 
Logement assuré sur demande 
Classement combiné avec Sierre-Zinal 

11 h 00 : course pour juniors et dames (8 km) 
12 h 00 : 1ère demi-étape pour course par patrouilles " lourdes » (3 coureurs). 

Départ à 900 m, point culminant à 2700 m, nuit à 2100 m. - Chaus­
sures et équipement alpins 

* donc sous le patronage de SPIRIDON ! 

Dimanche 20 juillet 
05 h 30 : Course par patrouilles " légères, (3 coureurs, équipement et chaus­

sures alpins) : parcours de la course individuelle. 
06 h 30 : 2e demi-étape des patrouilles "lourdes>>. - Départ à 2100 m, pas­

sages à 1400 et 2700 m, arrivée à 900 m. 

Organisation: C.S. VERSEGÈRES, 1931 Versegères (Suisse) 
Tél. (026) 7 27 01 - 02 (heures de bureau) 
Tél. (026) 7 26 54-7 32 33 (privé) 
Telex 38 246 

qui ont terminé au moins 3 des épreuves officielles de 
la CIME, et qui ont obtenu au moins 1 point dans l 'une 
des trois. 

Chaque coureur ne peut totaliser au maximum que les 
{Joints obtenus dans les 8 épreuves qui lui ont apporté 
le plus grand nombre de points. (Pour 1975, ce maximum 
est de 260 points, correspondant à 6 victoires en cal. B 
et à 2 victoires en cat. A). 

Les fémin ines et les jeunes n'obtiennent des points 
qu ' au terme des épreuves où les femmes et les moins 
de 20 ans sont admis à concourir avec les seniors et les 
vétérans, pour un même parcours et une même distance. 

A la fin de la saison, on établit un classement général 
ainsi que 5 classements particuliers : féminines (sans 
limite d'âge) , jeunes (19 ans et moins), seniors (20 à 
39 ans), vétérans 1 (40 à 49 ans), vétérans Il (50 ans 
et plus). Un prix est attribué au vainqueur de chacune 
de ces catégories: il s'agira en principe d'une œuvre 
créée par un artiste montagnard. 

Il est vivement recommandé à tous les organisateurs 
d'adopter le mode de classement suivant : 
Sur la partie gauche de la feuille de résultats : 
rang , prénom, nom, âge, club (ou localité) , temps obtenu 
sur la partie droite, en 5 colonnes : 
un classement par catégories : sen., jeunes, vét. 1, vét. Il , 
fémin . 

8. Prestations de la revue SPIRIDON 

En présentant la candidature d'une épreuve, ses orga­
nisateurs s'engagent à verser à la revue SPIRIDON 
une somme correspondant à 1 FS, ou 1,50 FF, ou 150 L. 
par concurrent engagé sur la distance considérée pour 
l'attribution de la CIME. En contrepartie, la revue SPIRI­
DON conseille les organisateurs, coordonne leurs acti­
vités dans le, cadre de la CIME, inscrit gratuitement les 
différentes épreuves au calendrier de la revue . Celle-ci 
offre en outre les prix destinés aux vainqueurs des 
5 classements particuliers. 
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9. Remise des prix 

En 1975, la CIME sera attribuée le 26 octobre à l'issue 
du marathon de Neuf-Brisach («épreuve de l 'année» pour 
SPIRIDON et pour l '« International Road Runners Club»). 

10. Dispositions et remarques finales 

a) Les cas non prévus par le présent règlement sont , 
pour la saison 1975, de la compétence du rédacteur 
de SPIRIDON. 

b) 1975 est pour la CIME une année expérimentale. A la 
fin de l 'année, le groupe de travail constitué à cet 
effet réexaminera la formule et le règlement de la 
CIME, procédera éventuellement à certaines modifi­
cations et, avant de préciser et d 'adopter le règle­
ment de 1976, prendra l'av is des différents organi­
sateurs agréés. 

c) Tout en multipliant les liens entre jeunes et vieux 
coureurs de tous pays en pleine nature et dans une 
ambiance chaleureuse, tout en favorisant une nouvelle 
forme de course à pied et de récréation touristique, 
la CIME tend - grâce à l 'aide financière qu'elle lui 
fournit - à assurer l'indépendance financière de la 
revue SPIRIDON. 

d) En signant la déclaration d 'adhésion établie à cet 
effet, le ou les organisateurs d 'une épreuve s'enga­
gent à appliquer consciencieusement et intégralement 
le présent règlement. 

e) La revue SPIRIDON décline toute responsabilité en 
cas d'accidents survenant au cours d' une épreuve de 

~ la CIME. La participation à une épreuve de la CIME 
implique pour tout concurrent l'obligation de béné­
ficier d' une assurance-accidents personnelle suffisante . 

Noël Tamlni 
rédacteur de la revue SPIRIDON 



A 40 km de Chamonix .. . 
A 75 km de Lausanne .. . 
A 45 km de la frontière italienne ... 

Dans un cadre d'une sauvage 
beauté, 
à quelques jours de l'inalpe du 
troupeau : 

Le 29 juin prochain 

Salvan (905 m} 
-Emaney (1850 m) 
{épreuve officielle de la CIME) 

Départ (à 9 heures) : 

sur la place du village (à 
200 m de la rédaction de 
SPI RI DON) 

5 catégories : 

selon règlement de la CIME 

5 coupes: 
attribuées définitivement 

Prix-souvenir (produit du pays) : 

à chaque arrivant 

Challenge Tamini : 

à celui qui réussit à détenir 
le record de l'épreuve du­
rant 3 années consécutives 

Inscriptions (10 fr.) : 

jusqu'au 6 juin ! 

Paul Miéville 
1923 Les Marécottes 
(Suisse) 
Tél. (026) 8 10 48 

Epreuve spécialement patronnée par 
SPI RI DON 

Pour vétérans seulement ! 

A Bruges le dimanche 15 juin à 14 heures 

Course internationale de 25 km 

Départ sur la Grande-Place 

Trois càtégories : 40-49 ans, 
50-59 ans, etc. 

Médaille superbe à tous les par­
ticipants 

Remise des prix (et souper offert !) : 
dès 17 h à la Salle Jagershof, 
Centrum St. Andries (place de 
l'Eglise) 

Taxe d'inscription : aucune pour 
les étrangers 

Inscription (avant le 20 mai !) * 
Jacques SERRUYS 
Engelendalelaan 25 

8310 Brugge (Be lg ique) 

* pas d'inscription le jour de la course ! 

Ami de la nature, du grand air et du sport, 
un Spiridonien serait heureux de t'accueil­
lir, été comme hiver, pour des vacances 
familiales à la montagne : 

André GUINNARD 
vente et location de chalets et 
appartements de vacances 

1936 Verbier (Suisse) 
Tél. (026) 718 60 
Télex : AGUIN 38 428 

Ouvertes aussi aux femmes et aux enfants, 
8 courses sont organisées à Verbier ou 
aux environs : 

.. 

6.7 : Tour du Val de Bagnes 
13.7 : Lourtier-Mauvoisin 
19-20.7 : Marathon des Alpe~ 
26-27.7 : Verbier - Mt Fort 
2-3.8 : Fionnay-Panossière ' 
16-17.8 : Reppaz-Moay 
14.9 :Tour du Levron 
19 et 23.7 et 20.8 : Circuit de Verbier 
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A St:§etiers * dans le Limousin 
Dimanche 10 août vers 14 h 30 · 

Course {13 km} du Plateau de Millevaches 
6 catégories: seniors, vét. 1, Il et Ill, féminines et scolaires 
Prix: 5 coupes, 15 médailles, nombreux cadeaux (artisanat local et spécialités 

limousines), souvenirs à tous 
Engagements : Chamboi:fx, 8, rue de Verdun, 94500 Champigny (France) 

Tél. 886.00.16 
* région touristique : vestiges gallo-romains ... églises romanes .. . lacs aména-
gés .. . rivières à truites ... bruyère corrézienne ... camping , etc. 

SPIRIDON vous convie au Ouvert aux féminines ! 

grand marathon populaire 
(650 participants en 1974 !) 

Dimanche 8 juin à 10 heures 

demi-marathon de St.-Maurice 
.(Valais) 

de MARATHON à ATHÈNES 
(mémorial Maurice Coquoz) 

le 18 octobre prochain 5 km 300 pour juniors (f illes et garçons) 

Voyages de 4 et 6 jours au 
départ de Zurich et de Genève 
1 n c r o y a b 1 e : dès 550 DM 
(compris : hôtel, petit-déjeuner, 
transfert de l'aéroport à Mara­
thon, taxe d'engagement, tour de 
ville) 

Prix : à chaque coureur classé 
en 2 h 30' 

Catégories : élite, populaires, 
vétérans, féminines 

Hébergement gratuit : nombre de 
lits limité! 

1 nscriptions : 

Wulf-SPIRIDON·Reisen, Peter Kunz 
Postfach 300.188, D-4 Düsseldorf 

Inscriptions (jusqu'au 20 mai !) : 
12 FS (10 FS pour juniors) 
par CCP 19-10267, 
Mémorial M. Coquoz, St-Maurice 

Renseignements' : 

A la même adresse : voyages . à Toronto 
(champ. mondial d'athlét. pour vétérans) et 
à Sao Paulo (corrida de S. Silvestre) 

H. SCHNORHK 
24, av. du Simplon 
1890 St-Maurice (Suisse) 
Tél. (025) 3 6712 ou 3 64 35 

Un livre 
qui répond 
aux questions 
que 
vous vous 
posez! 
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Débutants, néophytes, di'lettantes ou spécialistes : 
voici des conse·ils et des plans d'ent•raînement adaptés 
à votre niveau : · 
- l'alimentation (avant et pendant l'épreuve) 
- l'équipement {chaussures, etc.) 
- +es IJiessures (ampourles, douleurs ·articul:aires, orampes, 

etc.) · 
- ·la technique, la répart ition de l 'e~f-ort. 
- l'aspect psychologique 

« Le grand fond à style libre » 
par Serge COTTEREAU 
Prix : FF 20.- (port compris). 
Serge Cottereau, B.P. 55, 12400 St-Affrique (F). 



A vat ars du Cross des Nations 

par Raymond Pointu 

Envoyé au Cross des Nations pour Je journal 
« Le Monde>>, notre collaborateur - qui va faire 
paraÎtre aux « Editeurs français réunis >> (21, rue 
de Richelieu, 75001 Paris), un livre sur le sport 
à Cuba - nous indique les enseignements à tirer 
de ce «cross au sommet"· Auparavant, l'ex-ré­
dacte.ur en chef du «Miroir de l'Athlétisme" se 
fait historien pour nous dire quelques-uns des 
principaux avatars du Cross des Nations. - N.T. 

A tew years (quelques années) : c 'est la formule, suffi­
samment vague pour se prêter à toutes les interpréta­
tions, qu 'utilisèrent les ·Britanniques pour fixer le répit 
qu'ils souhaitaient obtenir avant d'être mis dans la péni­
ble obligation de ne plus aligne~ qu'un·e seule équipe, 
représentative de tout le Royaume-Uni. Après tout, Il 
avait fallu près de tro.is quarts de siècle pour en arriver 
là. On pouvait donc attendre quelques années supplé­
mentaires. En tout état de cause, il semble bien que 
1979 marquera une échéance .irrémédiable, puisque l'Ir­
lande du Nord sera alors le dernier pays organisateur 
de la rotation prévue par la défunte I.C.C.U. (Inter­
national cross-country union). Outre-Manche, les tradi­
tions mettent autant de temps à mourir qu'il leur en faut 
pour s'établir. 

Première compétition internatie~nale de cross-country 
Le 20 mars 1898, répondant à une invitation , les huit 

premiers du championnat national anglais, déjà vêtus de 
la célèbre tenue blanche frappée de la rose, rencontrè­
rent à Ville-d'Avray, tout près de Paris , quelques-uns des 
meilleurs crossmen français. Le premier de ceux-ci, Tou­
quet, termina à la ... neuvième place et s'évanouit en 
touchant au but , après 14,5 km de course. Cette pre­
mière expérience internationale de l ' histoire du cross­
country, dont les résultats furent jugés suffisamment 
encourageants par les visiteurs , servit de point de départ 
au Cross des Nations. 

Néanmoins, lorsque l 'Angleterre , l ' Irlande du Nord, 
l 'Ecosse et le Pays de Galles fondèrent J'I.C.C.U . et 
organisèrent la première épreuve, le 28 mars 1903, au 
Hamilton Park de Glasgow, .la France fut curieusement 
"oubliée». Ce fut J'occasion pour les Anglais d'entamer 
une série record de quatorze victoires par équipe. Pre­
mier de quarante-deux succès, dont les plus brillants 
furent obtenus en 1924 et 1932 avec un total minimum de 
21 points : six Anglais aux six premières places ! Le 
vainqueur fut un certain Alfred Shrubb, coureur léger et 
très résistant qui allait deveni r professionnel en 1905, 
après son échec aux Jeux olympiques de Saint-Louis, 
et qui mourut au Canada à l 'âge de 88 ans. On aura 
une idée de sa valeur lorsqu 'on saura que, parmi les 
nombreux records qu ' il détint, figurait celui des 3 miles 
(4827,94 m) avec un temps de 14'17"2, soit l'équivalent 
de 14'48" au 5000 m. Ce record ne fut amélioré que 
vingt ans plus tard par Je célèbre Nurmi. 

Victoires de Jean Bouin 
Invitée en 1906, la France, estimant son équipe insuffi­

samment préparée, décida de retarder ses débuts d 'une 
année. Débuts modestes puisque, dans cette épreuve 
" intranationale » devenue effectivement internationale en 
1907, el le se classa quatrième sur un parcours long de 
10 miles (16,094 km) , ne devançant que le seul Pays de 
Galles. A la treizième place du •classement individuel 
arriva Jean Bouin, lequel était alors âgé de dix-huit ans. 
En 1910, à Newport, il mit un terme aux succès anglais 
en remportant la première victoire d 'une série de trois. 
Quant à la première victoi re " étrangère » par équipe , 
il fallut attendre 1922 pour J'enregistrer à Glasgow. Une 
foule enthousiaste vint attendre la formation française 
à la Gare du Nord pour saluer cet exploit. 

L'année su ivante marqua la première participation de 
la Belgique, pays qui remporta sa première victoire indi­
viduelle et par équipe dans la même course, en 1948. 
Cependant, 1929 avai t permis, à Paris, un élargissement 
considérable des engagements avec J'entrée de l ' Italie, 
de l 'Espagne, de la Suisse et du Luxembourg. D'autres 
pays allaient suivre , par intermittence il est vrai. 

De 1903 à 1975, l 'épreuve, enrichie d 'une course réser­
vée aux juniors à partir de 1961 {7 km) et d ' une autre 
course , fémin·ine, à partir de 1967 (4 km), a connu bien 
des vainqueurs admirables . Au premier rang de ceux-ci 
viennent évidemment l 'Anglais Ho/den (1933, 1934, 1935 
et 1939), Je Français Mimoun (1949, 1952, 1954 et 1956) 
et le Belge Roelants (1962, 1967, 1969 et 1972), lequel en 
était à Rabat à sa sei zième participation, tous trois 
recordmen des victoires. 

Bien mauvais calcul de la France 
La distance, qui avait trouvé une mesure classique 

avec des parcours longs de 9 miles (14,5 km) , fut ramenée 
à 7 miles 'lz (12 km) en 1962 sur J'insistance de la 
France. Cet épisode mérite un développement particulier. 
En effet, lorsqu 'elle avait remporté la victoire par équipe , 
la dernière jusqu 'à ce jour, en 1956, la France avait ali­
gné une formation comprenant dans ses rangs quatre 
Algériens , quatre Marocains et seulement deux métro­
politains. Prévoyant q~ ' e/le ne garderait plus très long­
temps ces coureurs prodiges originaires d'Afrique du 
Nord, elle insista, lors du congrès de I'I.C.C.U. tenu à 
Nantes, en 1961, pour que la distance fût écourtée . La 
mesure convenait également aux intentions profondes de 
Robert Bobin, lequel avait pris ses fonctions de directeur 
technique national en 1959 et ne se montra jamais très 
favorable au cross . Bobin escomptait que ses coureurs 
de demi-fond, alors en pleine ascension, parviendraient 
à faire oubl ier les ath lètes nord-africains sur des par­
cours réduits. Mauvais calcul ! Dès 1962, à Sheffield , 
la France obtint son plus mauvais classement (septième) 
depuis la création de l 'épreuve. Qui plus est , alors que 
le cross-country a été organisé depuis dans Je seul but 
de favoriser la préparation des coureurs sur piste, Je 
demi-fond français n'a cessé de décliner! 

Deux profils, deux conceptions 
Quant au profil des parcours, il a beaucoup varié au 

cours de l 'histoire, suivant que ceux.:ci étaient tracés 
d'un côté ou de l ' autre de la Manche. On toucha aux 
extrêmes en 1929 ·et 1930. Le 23 mars de la première de 
ces deux années, la course eut lieu sur l 'hippodrome 
de Vincennes. S'avançant à J'arrivée sur un seul front , 
l 'équipe de France tout entière, à laquelle ne se mêlaient 
plus que trois ou quatre étrangers, dont l 'Anglais Cot­
terel , vainqueur au sprint, plaça ses six membres comp­
tant pour le classement par équipe 2e, 3e, 4e, 6e, 7e 
et 9e. Convaincus qu ' ils avaient été vi·ctimes d'une mau­
vaise plaisanterie , le parcours ressemblant davantage à 
une piste d 'athlétisme qu 'à un cross (42'46" pour le 
vainqueur alors que les victoires précédentes avaient été 
obtenues dans le temps moyen de 55 '), les Anglais 
répondirent J'année suivante, à Leamington Spa, en 
transformant l'épreuve en " enfer "· 

Le principal instrument diabolique était une porte 
charretière haute de 2,40 m et dressée, à 150 m du . 
départ, devant un cours d'eau froid . Le·s .concurrents 
avaient encore à traverser sur une longueur de 300 m 
un terrain labouré offert Je matin même au soc d'une 
charrue·: · Enfin , on avait tracé une piste à t1qnc de co­
teau , d'e · sorte que ce parcours eût mieux convenu 
au ski. Troncs d 'arbres et fossés étaient. prévus en 
prime. Classement de ce jeu de massacre : 1. Angle­
terre, 31 points ; 2. France, 80 points. A la vérité, l'escar­
mouche annonçait déjà une longue querelle, qui semble 
avoir trouvé sa conclusion ces dernières années avec 
J'adoption de parcours parfaitement plats, querelle qu ' on 
peut résumer par la question suivante : le cross-country 
est-il une discipline à part de l'athlétisme, avec ses 
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caractéristiques et ses lois propres; ou bien faut-il sim­
plement te considérer comme un excellent moyen de 
préparation aux épreuveS' sur piste ·? 

Une minorité de blocage 
Le débat opposera toujours les Britanniques, dont les 

traditions remontent à 1877, année de la création du 
championnat national anglais , aux alJ'tres. Ce ne fut pas 
la seule pomme de discorde. Après le problème de la 
distance, celui du parcours et celui de la date (I ' I.C.C.U. 
consenti ! à avancer l'épreuve d'une semaine il n'y a pas 
longtemps), il y eut, en effet, celui des règlements et 
des stq.Jctures. Problème considérablement plus sérieux ! 
Appiuen;~ment, les règlements étaient simples et il suf­

fi sait d'en faire la demande pour participer au Cross des 
Nations. Pour appartenir à I'I.C.C.U., c'était un peu plus 
délicat, puisqu'il fallait participer six fois de suite à 
l 'épreuve pour être accepté. Condition difficilement rem­
pl ie par certains pays hésitant parfois à engager des 
dépenses importantes pour des déplacements lointains. 
Forts des cinq voix qu ' ils possédaient (Angleterre, 
Ecosse, Pays de Galles, Irlande du Nord, Eire) , les Bri­
tanniques, qui votaient toujours en bloc, s'opposaient 
systématiquement à toute réforme qui n 'avait pas leur 
agrément. La majorité requise étant celle des deux tiers 
et les autres pays membres n'étant qu 'au nombre de huit 
(Fran.ce, Belgique, Espagne, Italie, Portugal , Hollande, 
Tun isie et Maroc) , les Britanniques détenaient, en fait, 
une minorité de blocage. La situation aurait pu s'éter­
niser. 

Parallèlement existait, au sein de la Fédération inter­
nationale d 'athlétisme amateur (F.I.A.A.), une commission 
de cross-country sans pouvoi r réel , dont le président, 
le Belge Edouard Hermès, également · membre de 
I'I.C.C.U., plaidait vainement en faveur de la création 
d'un championnat officiel. Il fallait donc s'attaquer à cet 
anachronisme sportif. 

A few years ..• 

La première offensive, menée par les Belges, les 
Français et les Espagnols, eut lieu à Vichy, en 1970. 
Là, Emiel De Clerck, actuel président du comité de 
cross-country (il s'agit maintenant d'un comité et non 
plus d'une commission , ce qui correspond à un pouvoir 
de décision et non plus à un rôle consultatif) , ayant 
repris le flambeau des mains d·e son compatriote Her­
mès, menaça tout de go d'engager deux équipes belges, 
une flamande et une wallonne, l'année suivante. La 
seconde offensive se produisit à San Sebastian , en 1971, 
sans plus de résultat, bien que Adrian Paulen, président 
de l 'Association européenne d'athlétisme (A.E.A.), lui 
ait apporté son appui. La décision fut emportée à Lon­
dres, en 1972, à l'occasion du Cross des Nations de 
Cambridge. « Cette fois-ci c 'est fini , tonna Emiel De 
Gierek au cours d'une réunion spéciale de la F.I.A.A. 
Voici le projet que nous alfons présenter à Munich . De 
nouveaux dirigeants seront élus. Il n'y aura bientôt plus 
qu'une seule équipe britannique. " C'est alors que fut 
prononcée la formule : a few years . 

A quand le Championnat mondial ? 
L' I.C.C.U. avait vécu. De leurs privilèges , les Britan­

niques ne conservaient plus que la poss ibilité d'aligner 
plusieurs équipes pour quelques années encore et trois 
slè11es au sein du comité de cross-country de la F.I.A.A. 
Tro1s sièges sur dix, mais il entre dans les intentions 
de M. De Clerck de demander en 1976 que les candi­
datures soient introduites par les fédérat ions, ce qui 
réduira la représentation britannique à une seule unité. 
Dès 1973, à Waregem, le Cross des Nations se transforma 
en un Championnat international de cross-country. Reste 
à en faire un officiel Championnat du monde, ce qui 
ne va pas sans problèmes, étant donné que les saisons 
sont inversées dans les deux hémisphères et qu 'une 
épreuve comme le Cross des Balkans, à laquelle Rou­
mains, Bulgares, Turcs et Grecs attachent un grand prix, 
représente une importante concurrence. Toutefois, on 
aura pu mesurer, le 16 mars, à Rabat, ce que la trans­
formation a eu de positif. 

l..e cross de Rabat 
Il est, certes, tout à fait regrettable que le 

boucHer de Lurilley, un de •ces « magnifiques 
objets d'art, dont un humoriste a pu dire que 
la véritable récompense était... de ne pas les 
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recevoir, ait été abandonné. Offert par un géné­
reux donateur écossais, marchand d'articles de 
sport à Glasgow, ce trophée comportait deux 
battants supportant soixante plaques sur les­
quelles étaient gravés, année après année, les 
noms des équipes victorieuses. Il ne restait plus 
qu'un emplacement libre qui demeurera à jamais 
)isse. En revanche, on ne peut que se réjouir 
,après avoir constaté au Maroc l'excellent niveau 
des trois courses. On ne peut que se réjouir du 
fait que 27 pays étaient représentés (le précé­
dent chiffre record était de 18) et à la pensée 
que d'importants •progrès sont encore permis, 
puisque la F.I.A.A. compte 133 membres. Enfin, 
il faut interpréter comme un signe de renouveau 
la victoire par équi.pe des Néo-Zélandais, les 
premiers à ajouter le nom de leur pays à un 
palmarès auquel n'étaient inscrites, depuis 1903, 
.que l'Angleterre, la France et la Belgique. 

Le temps n'est plus où l'on utilisait la charrue 
pour ajouter aux diffi·cultés et freiner la progres­
sion des pelotons. Il n'est plus guère possible 
qu'un inconnu s'impose à la première place, tout 
comme l'avait fait un certain El Ghazi , à Rabat 
même, en 1966. Malheur à ceux qui traînent dès 
le départ ou oalcu•lent la répartition de leur ef­
fort : parti volontairement -lentement, Tijou n'a pu 
refaire le terrain per-du et s'est classé dix-neu­
vième, incontestablement la plus mauvaise place 
jamais obtenue par •le mei'lleur représentant fran­
çais depuis •l·a ·création ·de •l'épreuve. Quant à 
,Lucien Rault, il ·confessait : "Les gars couvrent 
le dernier kilomètre en 2'40". Je serais même 
jncapable de réussir ce temps en courant un 
seul kilomètre "· Trente-et-unième à trente-neuf 
ans, il ajoutait : « Il y a quatre ou cinq ans, 
exactement dans la même forme, j'aurais ter­
miné dans /es dix premiers. " 

Vague de fond des Américains 
Voilà qui souligne la performance d'ensemble 

des concurrents américains, arrivés premiers 
.dans quatre des six c,lassements. Dans la course 
des juniors, la victo tre revint à Robert Thomas, 
un Califomien de dix-huit ans qui court depuis 
quatre ans, parcourt à l'entraînement 120 miles 
_par semaine (192 km) et projette de participer 
au marathon o•lympique de Montréal. Etudiant en 
histoire, ses records personnels sont de 8'51 " 
aux 2 mNes (en salle) et •de 14'36"4 aux 3 miles. 
Quant à Julie Brown (qui n'a aucun lien de 
,parenté avec Doris Brown, première de 1967 à 
\971), elle appartient à la célèbre université de 
I'U.C.L.A., à Los Angelès. Classée 26e l'année 
dernière, e.Jie est âgée de vingt ans et est étu­
diante en kinésithérapie. Bien qu'elle ne coure 
que depuis trois ans, ses titres sont impression­
nants : recordwoman du monde des 3 miles 

Photo ci-contre : 
" L'entrainement a tait tomber les barrières "· L'Améri ­
cain Rodgers (257) mènera longtemps l'épreuve de 1975, 
ici devant l 'Espagnol Haro (65), l'Ecossais lan Stewart 
(78). le Néo-Zélandais Robertson (165) , le Tunisien Zad­
dam (243)', le Belge Puttemans (41) et l 'Anglais Smedley 
(1 7). - Photo Carlo Hublet. 







(15'43"), recordwoman des Etats-Unis du 5000 m. 
championne nationale du mile sur piste, deu­
xième des derniers championnats nationaux de 
cross-country. Elle s'entraîne sur 80 miles (128 
kilomètres) par semaine et seule Francie Larrieu 
aurait pu la battre. Mais les sélectionnées améri­
caines avaient dû effectuer le déplacement à 
Jeurs frais et celle-ci avait reculé devant la dé­
pense. Il n'empêche que, tout comme les ju­
niors, les féminines américaines se sont classées 
premières par équipe. 

L'entraînement a fait tomber les barrières 
Dans la course principale, un autre Américain , 

Bill Rodgers, fit longtemps figure de vainqueur. 
Haro, déjà troisième en 1963 et quatre fois se­
cond consécutivement depuis 1972, ainsi que 
Stewart, firent obstacle à ses ambitions. Une 
semaine avant de remporter ce troisième Cham­
pionnat international de cross-country, l'Ecossais 
était devenu champion d'Europe en salle du 
3000 rn à Katowice (Pologne). On pourra en t irer 
différentes conclusions. La première, c'est que, 
notamment à la faveur de l'adoucissement des 
parcours, le cross n'est plus une spécialité en 
soi. L'entraînement a fait tomber les barrières 
entre les catégories de coureurs, si bien qu'on 
retrouve à la quatrième place un coureur comme 
John Walker, de type 800 m-1500. m. et que, sans 
un départ trop •lent, ,le marathonien Frank Shor­
ter, un moment pointé en neuvième position , se 
serait classé dans les dix premiers. La deu­
xième, qui découle de la première, c'est que, 
comme l'affirmait Christian Dubreuilh , nouveau 
directeur technique de l'athlétisme français, il va 
falloir réviser 'les notions -de résistance et d'en­
durance. Etre endurant ne consisterait plus, selon 
lui, à courir longtemps à faible allure, mais à 
produire pendant un certain temps un effort sou­
tenu et déterminé, c'est-à-dire à prolonger la 
durée de la résistance. 

Quand viendra l'été ... 
Enfin , dernière conclusion, on pourra penser 

_que le cross est un excellent moyen de prépa­
ration pour les courses sur piste puisque des 
champions aussi prestigieux que Stewart, Wal­
ker, Shorter, Puttemans, Karst, Kantanen · et mê­
me le champion d'Europe du 10 000 rn Kusch­
mann n'avaient pas hésité à se mêler à un 
peloton de très grande qualité. Ce n'est pas 
parce qu 'un coureur, Meier, a remporté le cham­
pionnat national suisse en participant à son pre­
mier cross de la saison qu'il faut en déduire 
.que le cross-country ne sert à rien. Ce serait, 
en effet, un sophisme qu'on risquerait de payer 
cher l'été venu. 

Photo ci-contre : 
" Il va falloir réviser /es notions de résistance et d'en­
durance"· Le marathonien Rodger-s (3e), devant lan 
Stewart (vainqueur à Rabat tout comme, une semaine 
plus tôt, à Katowice , sur 3000 m en sa lle) . Quant à Haro, 
3e au Cross des Nations de 1962, et -surtout 2e en 1972, 
1973, 1974 et 1975, il fut aussi 4e sur 10 000 m - en 
27'48"2 - aux Jeux olympiques de Munich. - Photo 
Carlo Hublet. 

Si l'on allait courir en 
Bretagne . .. 
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Trib~tne · 
50 % de " cardiaques » ! 

( .. . ) En Algérie, le sport-roi est le football. L'athlétisme 
est pratiquement ignoré. Quant à l 'endurance ... 

Anc, en athlète régional (1' 58 " sur 800 m, 2' 31" 2 sur 
10001 m, et 4' 03" 7 sur 1500 m en 1~65 sous les couleurs 
de l'A.~. Aix-les-Bains, club de Bogey ·et 'de Cacciatore) 
et entraîneur 2e degré, j 'espérais à mon arrivée en Algé­
rie en septembre 1973 rencontrer très fa ci le ment des com­
pagnons de route avec lesquels j'aurais pu partager ma 
joie de courir. Ce ne fut pas le cas. Et actuellement, mes 
accompagnateurs sont deux femmes (une amie et mon 
épouse, toutes deux professeurs et mères de deux en­
fants) âgées de 33 et 28 ans, qui découvrent la course 
bien tardivement, mais avec un réel plaisir, en pratiquant 
la « course pour tous » sur un aérodrome désaffecté. 

Par contre, ce n'est pas le cas de jeunes Algériens 
tennismen, dont je me charge d 'entretenir, ou plutôt 
d'améliorer la condition physique. La plupart d'entre eux 
trouvent toujours une excuse pour ne pas participer à la 
séance d'entrainemeht, ou pour l'interrompre. 

On retrouve aussi ce manque d'engouement pour le 
sport à l'école. Dans mes classes de 2e et de 1ère des 
lycées de filles, 50% des ·élèves sont dispensées d'E.P.S. 
rour.. insuffisance cardiaque ! Lors de la dernière heure 
de cours du premier trimestre, · je n'ai. pu m'empêcher 
de discourir sur les bienfaits physiologiques de la course, 
et d'évoquer à mes élèves "cardiaques, l'histoire de 
M. Hoenderdos, contée par Manfred Stelfny dans le no 8 
de juin 1973. ' 

(. ,.) Actuellement, la pratique de l 'athlétisme semble se 
développer un peu dans le secteur scolaire grâce au 
Cross du Parti et des APC, et aussi chez les militaires 
avec le cross de masse, ce qui expliquerait pourquoi de 
1973 à 1974 le nombre des licenciés est passé de 2500 à 
3697 en Algérie. La progression sera peut-être plus nette 
encore cette année avec le Cross des Nations au Maroc 
et les Jeux méditerranéens à Alger. ( ... ) 

(Jean Berthet, Lycée An Nahda, Skikda, Algérie -
4 janvier 1975) 

les autres... connaît pas ! 
( ... ) Nous sommes ce que l 'on appelle des coureurs 

moyens, et nous avons enfin trouvé une revue qui s'inté­
resse à tous les coureurs . De la première à la dernière 
page, tout y est intéressant. Et l'on regrette même (ce 
n'est pas un reproche) qu ' il n'y en ait pas plus. Quelle 
différence d'ambiance comparativement à ce que l'on 
peut lire dans d'autres revues ! Quand on lit SPIRIDON, 
on a envie de courir, pour la joie de courir. 
. Cela fait 7 ans que nous courons ; nous avons fait par­

lie de deux clubs, que nous avons quittés pour des rai­
sons que vous connaissez : _mésentente avec des diri­
geants "style FFA, : tout pour ceux que l'on espère voir 
devenir des champions, les autres ... connaît pas ! 

Cette année, nous sommes licenciés individuels, ce qui 
n'a pas l'air de plaire à tout le monde, et nous venons 
de faire connaissance avec SPIRIDON. Cette rencontre 
avec votre revue, que nous souhaitons très longue, nous 
a redonné l'envie de courir (car nous étions écœurés). 
Avec SPIRIDON, bien qu'individuels nous savons que 
nous ne sommes plus seuls. 

Enthousiasmés par la revue, nous avons passé une com­
mande de maillots, shorts, et ·chaussures à Lily et J.C. 
Relfray. Nous avons posté notre commande le samedi 4 
janvier au soir. Quelle ne fut pas notre surprise de trou­
ver le jeudi 9 à 18 h, en rentrant du travail, le colis dé­
siré. Tout a été essayé et les chaussures testées dans la 
1/2 heure qui suivait. On aurait fait faire tout cela sur me­
sure que ce n'eût pas été mieux ! Les chaussures, sur­
tout, sont formidables. 

Bravo à SPIRIDON, et surtout à Lily et J.C. Reffray 
pour leur rapidité et leur amabilité dans leur envoi . Nous 
ne connaissons aucune maison, même spécialisée, capa­
ble d'une telle chose. Sachez qu ' il m'a fallu attendre 6 
mois pour une paire de chaussures d 'une grande marque; 
il est vrai que ce n'était pas un modèle courant. ( ... ) 
(Anne Frugier et G. Multin, 37, rue des Jonquilles, 01200 
Bellegarde, France - 11 janvier 1975). 
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" Quand on lit SPIRIDON, on a envie de courir ... , 
c' est certainement le plus beau compliment que nous 
ayons jamais reçu . Il nous va droit au cœur. Merci! 

Lily et Jean-Claude Reffray (des coureurs au service 
des coureurs!) sont heureux d'avoir pu vous faire plaisir. 
A ceux qui ne le sauraient pas, ils profitent de cette 
occasion pour dire que le travail qu'ils accomplissent 
pour SPIRIDON (eux tout comme Yves et Denise Seigneu­
rie, Christian Liégeois, Jean Ritzenthaler, Michel Bour­
quin et tous les autres, le rédacteur y compris), ils le 
font bénévolement, sans la moindre rémunération . Mais 
avec ce double but : rendre service à d'autres coureurs 
à pied, et faire que le bénéfice réalisé grâce aux ventes 
de matériel SPIRIDON permette un jour prochain de 
combler le déficit de la revue. 

Il est bon de préciser que tout le monde n'a pas pu 
être aussi rapidement servi, caf' durant de longs mois 
la firme EB ne réussissait plus à livrer le matériel com­
mandé., Maintenant que les choses paraissent avoir repris 
leur cours . normal, nous comptons bien pouvoir donner 
rapide satisfaction à tous nos clients et lecteurs . - N.T. 

Alors, je m'arrête pour expliquer ce que je fais 
Les Africains en général, et les Camerounais en parti­

culiers, sont très joueurs, très actifs aussi. Malheureuse­
ment, cela se manifeste souvent par un manque de fair­
play (peut-être moins dans les pays anglophones ?) : les 
sports d 'équipe sont d'une brutalité ... davantage encore 
qu'en Europe ! (Et les journaux n'ont pas honte d 'écrire 
en toutes lettres que les entraîneurs de foot ordonnent 
de "descendre "• voire de blesser intentionnellement 
l'adversaire ! - et cela sans les critiquer ! - Quant aux 
spectateurs, ils sont d ' un chauvinisme ... à faire pâlir 
d'envie Léon Zitrone lui-même. Les Camerounais sont 
d'ailleurs spécialistes de cette manie, bien plus encore 
que les Zaïrois, dont vous avez certainement entendu 
parler à propos du combat Ali-Foreman. (On disait et 
écrivait qu'Ali devait tuer son adversaire !). 

Cet esprit joueur et gagneur se traduit par une recher­
che immédiate du résultat, qui est quelque peu étrangère 
à la sérénité du coureur de grand fond. On se passionne 
donc ici pour des sports où la chance et la force pure 
jouent un plus grand rôle : avant tout pour le football et 
pour la boxe. Mais aussi qui laissent place à l'adresse 
naturelle des Africains, laquelle est au-dessus de la 
moyenne : le volleyball et le ping-pong sont ainsi à l'hon­
neur, principalement chez ceux qui sont dégoûtés des 
violences du football. 

Voilà donc les quatre grands sports que l 'on pratique 
ici. On peut y ajouter encore le handball, le basket (mais 
les bons terrains sont rares et les salles inexistantes) et 
le rugby. On voit bien entendu derrière tout cela l'in­
fluence de la France qui sous certains aspects colonise 
encore passablement le pays. ·( ... ) 

Il fait très chaud ici, mais surtout une chaleur humide, 
que l'on peut comparer à celle d 'un sauna. Nous de­
vons donc nous débarrasser de notre hâte, de nos éner­
vements. Sin on , on est claqué en quelques minutes ! Il 
faut dormir beaucoup également , et rester toujours en­
deçà de ses limites. C'est bien sûr avant tout double­
ment valable pour les entraînements de course, où un 
train de « bête » aurait vite fait de vous assassiner ! 

Par chance, j'ai un tempérament assez indolent et con­
ciliant, qui s 'accorde assez bien avec l'air du pays. Je 
peux donc avec beaucoup de plaisir effectuer toutes les 
48 heures un gentil footing d'une heure à une heure et 
demie sans souffrir. Les premiers jours, j'en faisais 
moins, bien sûr, et je courais principalement la nuit (ce 
que j 'aimais bien faire en Suisse déjà), où la tempéra­
ture baisse passablement. Mais i 1 faut bien faire attention 
à cause des chiens, des serpents et autres accidents de 
la route! 

Les routes, parlons-en ! Les principales sont goudron­
nées, mais tellement ravagées par les saisons pluvieuses 
et si mal ent retenues qu 'elles sont pleines de trous, de 
bosses, voire de crevasses, qui nécessitent une attention 
soutenue. Les voies secondaires sont en terre battue, et 
les précipitations ont tôt fait de les transformer en 
"champs de patates" ! Je me suis même offert le luxe 
de dépasser une voiture (pourtant en bon état) sur un de 
ces chemins ... 

Question pistes, il y en a une seule de valable ici à 
Yaoundé, elle est bitumée, donc égale. Pour l'une des 



plus grandes villes d 'Afrique, c'est pas mal. Deux ou 
trois autres (militaires ou scolaires) sont en terre battue, 
et donc guère meilleures que les chemins. 

Chaleur et humidité multiplient les cloques, les ampou­
les et autres irritations de la peau. (.· .. ) La plupart des 
gens du pays vont à pied. J'en fais autant, parcourant de 
même les quelques kilomètres qui me séparent de la vil­
le, courant ou marchant selon l'envie du moment. Les 
rues sont pleines de gen-s qui me regardent passer avec 
étonnement, car tous les Blancs se déplacent en voiture 
nu en taxi. J'en profite pour discuter avec 'eux, et souvent 
ils n'en reviennent pas de voir un Européen pauvre, venu 
ici pour étudier, et qui n'est donc pas la source Intaris­
sable de fric que l'on attend. Je précise que cela vaut 
surtout pour les Noirs pauvres et pour les enfants , c'est­
à-dire ceux que je rencontre le plus souvent dans les 
rues. Il ne faut pas généraliser! 

Et c'est là qu'intervient la correction dont je parlais 
sur les goûts sportifs des gens d'ici · ils marchent beau­
coup et courent passablement aussi ! Mais le plus sou­
vent ils ne Je font pas par sport, mais simplement pour 
prendre l'air, pour se déplacer, ou alors pour s'entraîner 
en vue du foot ou de la boxe (quand on me voit courir, 
on me demande parfois si je m'entraîne pour la boxe ... 
moi !). De toute manière, leurs footings n'excèdent que 
rarement quelques ki la mètres pour les habitués . 

C'est ainsi qu 'en courant, il m'arrive de m'arrêter pour 
expliquer ce que je fais, ou alors de me faire accompa­
gner un bout de chemin. Ces rencontres sont très sym­
pathiques, il arrive même que de jeunes femmes m'escor­
tent un moment. Et très souvent, ce sont de petits en­
fants qui viennent ainsi avec moi une ou deux minutes. 
Ils sont d'ailleurs si timides qu 'i ls osent rarement cou­
rir à ma hauteur, malgré mes invitations réitérées. Ils me 
suivent à quelques mètres, et ralentissent quand je les 
attends. 

Un samedi soir pourtant, j'ai eu durant cinq ou six ki­
lomètres la compagnie de deux jeunes gens : l'un se ren­
dait à son domicile, et l'autre se promenait. La discus­
sion s'engage, je parle de SPIRIDON, mais sans grand 
succès dans la plupart des cas ( ... ). 

A propos, pourquoi SPIRIDON ne donne-t-il pas des 
conseils plus réguliers à ces . semi-populaires qui consti­
tuènt une masse importante de coureurs à pied : ni dé­
butants, ni chevronnés, compétiteurs, ou le plus souvent 
non-compétiteurs ? Des gens qui courent pour le plaisir 
ou pour la santé deux ou trois fois par semaine. S'ils li­
sent SPIRIDON, ils risquent de s'engager les yeux fermés 
dans des programmes d'entraînement trop élevés pour 
eux, et de ne pas trouver le temps de récupérer de leurs 
efforts. ( ... ) 

(Jean-Jacques Corbaz, ·B.P. 4011, Yaoundé, Cameroun -
4 décembre 1974). 

Au cours de ses premiers numéros, SPIR!DON donnait 
régulièrement, sous la plume de Jeannotat, des conseils 
aux débutants. Puis il fallut conseiller également les 
autres (ou les mêmes?), les ex-débutants, et les vétérans . 
On .· aurait certainement eu tort de multiplier pêle-mêle, 
dans chaque numéro, les plans d'entraÎnement, sous pré­
texte de satisfaire tout le monde. Maintenant que s'a­
chève la publication (en cinq numéros) du plan d'entraÎ­
nement d.'un "coureur moyen ,, nous allons présenter 

· dès le numéro de juin , et en parallèle, le plan d'entraÎ­
nement (effectivement appliqué durant un an !) d'un 
"crack" et celui d'un débutant-pas-tout-à-tait-débutant. 
-N.T. 

La collection complète 

J'ai eu l'occasion de connaître la revue SPIRIDON grâ­
ce à un athlète du club d'athlétisme dont je m'occupe. 
On y trouve des articles intéressants et pleins de bon 
sens. Cela correspond à l'opinion que j'ai au sujet de 
l'athlétisme en général et de la course à pied en parti­
culier. 

Je souhaiterais recevoir la collection complète des nu­
méros de SPIRIDON parus à ce jour; en même temps, 
je voudrais prendre un ·abonnement d'une année ( ... ). 

(Docteur Paul Siraux, Vieux Chemin de Binche 507, 7000 
Mons, Belgique - 18 novembre 1974). 
j 

A l'exception des numéros 3 et 6, épuisés, tous les 
numéros parus sont disponibles, au prix de 3 FS (ou 
5 FF ou 40 FB) pour les Nos 0 à 5, de 4 FS (ou 6,50 FF 

ou SO FB) pour les Nos 6 à 10, et de 6 FS (ou 8 FF ou 
70 FB) pour les numéros ultérieurs. Pour les obtenir, 
prière de s'adresser à Michel Bourquin, 13 bis av. de 
Chanzy, 93340 Le Raincy (pour la France), à Christian 
Liégeois, 9 A rue de Warmifontaine, 6620 Neufchâteau 
(pour la Belgique) et à SPIR!DON, 1922 Sa/van (Suisse), 
pour la Suisse et les autres pays. Joindre 1,50 FS (ou 
3 FF ou 20 FB pour les trais d'envoi) . - N.T. 

Seule la dose fait le poison 
( ... ) Je vais peut-être vous décevoir SI Je vous affirme 

que les coureurs australiens ne sont pas aussi bons qu'on 
l'admet en Europe. 

La base de la pyramide, ici elle n:existe pas. Il y a 
quelques très bons coureurs, mais derrière il n'y en a 
pas d'autres pour asseoir le sommet de la pyramide. 

Et puis, ici en Australie, les jeunes gens et les fem­
mes n'ont pas le droit de courir le marathon. Au fait, lors­
qu'en Australie occidentale vous participez à un mara­
thon, vous avez peut-être 15 (quinze) coureurs au départ, 
et 8 ou 9 qui termineront. Le vainqueur fera dans les 
2 h 30, et le dernier finira en 3 h. C'est comme ça. 

Voyez-vous, ici l'on ne court que si l'on est très bon, 
et que l'on peut gagner proportionnellement à ce que 
l'ori vaut. Le plaisir de courir, ça n'existe pas en Austra­
lie. Il s'agit de gagner de l 'argent. Et quand ça ne tour­
ne pas aussi bien qu'on le souhaitait, on abandonne. A 
l'opposé, si vous êtes vraiment bon, vous ne tardez pas à 
faire partie de l'élite mondiale. 

Permettez que je vous parle de John Gilmoure. 
John est un vétéran de 56 ans. En 1972, aux Rencontres 

mondiales de Cologne, en Allemagne, il a remporté le 
10 000 m de sa catégorie d 'âge. 

John travaille comme jardinier dans un hôpital. Deux 
fois par semaine, le soir il court 10 miles (16 km). Autre­
ment, et durant toute l'année, il court deux fois 10 km, 
mais à cadence très rapide . 

Ces courses rapides , il les fait sur gazon ou sur piste, 
aussi vite que ses capacités du moment le lui permet­
tent. Ordinairement avec d'autres coureurs , pour être suf­
fisamment stimulé. John court ainsi le mardi et le jeudi ; 
ou seulement le mardi, s'il a une compétition le diman­
che. 

Les autres jours, il s'entraîne plus lentement, mais à 
une cadence plus rapide que celle que semblent adopter 
les coureurs en Europe. 

Ici en Australie, on s'entraîne beaucoup selon la mé­
thode de Lydiard. Et pour suivre correctement l'entraîne­
ment-marathon de Lydiard , le coureur doit chaque jour 
courir aussi rapidement que possible à une cadence qui 
n'oblige pas à réduire son total kilométrique hebdoma­
daire. Si par exemple vous voulez courir 100 km par se­
maine, vous courrez tchaque jour aussi vite que vous le 
permet ce volume kilométrique hebdomadaire. Et même 
si vous arrivez toujours ainsi ·à votre steady-state maxi­
mal. En d'autres termes, ici on ne se demande pas si le 
pouls bat à 130 o.u 140 : on tourne à une cadence telle 
qu 'o n puisse la maintenir durant 10-16 km, et cela tous 
les jours. 

C'est ainsi que le très bon vétéran qu'est John Gil­
moure court deux fois par semaine sur 10 km. 

John n'est jamais blessé, et il s'améliore constamment. 
Et son exemple peut indiquer qu'il vaut la peine de s'en­
traîner un peu durement, plutôt que de toujours courir 
très lentement. 

Ron Clarke s'entraînait d 'a illeurs d'une manière analo-
gue. Sauf qu ' il se contentait de courir une fois par se-
maine sur piste et en dette d 'oxygène (entraînement anaé­
robie). Ron a dit une fois que pour le moment la méde-
cine sportive ne sait pas grand-chose , et qu'elle n'a 
réussi qu'à distinguer les sportifs en bonne santé des 
sportifs malades. Je crois que Clarke a raison. Un cou- ~_,.fi 
reur peut progresser bien plus loin s'il s'efforce de cou- ' 
rir vite et long à la fois. Ainsi, vous vous améliorerez, ou 
bien - si vous en faites trop - vous tom l)erez malade. 
Mais à ··vrai dire, un coureur n'est pas souvep.t malade. 

Pour revenir à John Gilmoure, c'est grâce a ce genre 
d'entraînement qu'il a réussi l'an dernier 2 Il 42' 11" sur 
la distance du marathon. A 55 ans. 
(Helmut Sydow, Donnybook District High School , Danny­
book 6239, W. Australia - 3 mars 1975). 

John Gilmoure a certainement trouvé " sa " solution : 
un entraÎnement essentiellement axé sur le travail de 
train, à la limite de la dette d'oxygène, mais avec envi-
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Dans le~ Jura suisse : 

A Porrentruy le 1er juin 1975 
à 9 heures 

2e demi-marathon international 
Catégories : élite, vétérans, 
dames et populaires 
Prix-souvenirs à tous les classés, 

.. coupes, etc. · · 
Renseignements : 
W. SAUNIER 
Gare 33 
2900 Porrentruy (Suisse) 

Samedi 5 juillet à 18 heures 
6e Circuit des 3-Provences 
Challenge M. Alavoine 

25 km en ligne 
Ouvert aux seniors, aux vétérans 
et aux féminines (course libre) 
Diplôme à tous les classés en 
2 h 45' 
Renseignements et inscriptions : 
GÉRARD 
37, rue G. Fiévet 
6330 Sombreffe (Belgique) 
Tél. (071) 88 87 97 

Le 23 août 1975 à 17 heures: 

50 km de _la Vaunage 
(Trophée du Président de la République) 

à Vergèze (entre Nîmes et Montpellier par la RN 113) 

Allure libre (temps limite: 10 heures) 

Renseignements et engagements : 

Robert ARMAND 
30420 Calvisson (France) 

A l'attention des marathoniens : 

chronométrage officiel au passage des 42 km 195! 

Une épreuve originale 
(en nocturne !) : 

A la frontière franco-suisse : 

Le Tour des Crêtes Dimanche 14 septembre 1975 
à 10 h 30 à Haute-Nendaz Station (en Valais) 

aura lieu le 2 août prochain 
dès 19 heures 

44 - avril 75 

Ouvert aux féminines (2 km), aux 
juniors (4 km), aux populaires, 
aux seniors et aux vétérans 8 km) 
Inscriptions (jusqu'au 21 juillet) : 
M. MICHELET, instituteur 
1961 Baar-Nendaz (Suisse) 

3e Tour du Brassus (16 km 400) 

5 catégories 

J.-CI. MEYLAN 
16, rue des Collèges 
1348 Le Brassus (Suisse 
Tél. (021) 85 64 95 (12-13 h) 



ron 48 heures de récupération d' une séance à l ' autre. 
C'est à mon avis la solution qui permet de progresser 
le plus rapidement, surtout lorsqu'on n'a pas le temps 
de s'entrainer chaque jour ; encore faudrait-il inclure 
chaque semaine une séance de 20, 30 ou 40 km à 
cadence plus lente bien sûr. . 

Gilmoure ne peut taire oublier son compatflote Derek 
C/ayton, détenteur de la meilleure performance mondiale 
sur la distance du marathon (2 h 08'33"). Or, Clayton , 
qui était trop souvent blessé, a finalement renoncé à 
la course à pied. Il faut préciser que · C/ayton s' entrainait 
à des cadences " démentielles "• un peu à la manière 
d'un certain Bedford. 

Quoi qu 'on en pense, le cas rapporté par notre cor­
respondant en Australie nous rappelle fort à propos que 
l' entrainement idéal est une question de dosage per­
sonnel, en fonction des capacités - variables - physi­
ques et psychiques propres aux individus. " Oasis tecit 
venenum » (c'est la dose qui tait le poison), écrivait il 
y a plus de quatre siècles Philippus Aureolus Theo­
phrastus Bombastus von Hohenheim, un médecin suisse 
plus connu sous le nom de Paracelse. 

Volume d'entrainement ou intensité? Le champion 
- et Ron Clarke le tut au plus haut degré - est celui 
qui, à partir de ces deux éléments, a su mitonner la 
mixture qui lui convient le mieux. C'est dans /es vtei/les 
marmites qu'on cuit les meilleures soupes, dit-on vul­
gairement. A sa manière, John Gilmoure illustre aussi 
cet aphorisme. -N.T. 

Où sont les courses pour " populaires » ? 
C'est avec enthousiasme qu'à chaque parution de SPI­

RIDON, pour choisir les courses qui me conviennent, je 
parcours le calendrier des épreuves à venir, et les an­
nonces qui en précisent certaines. 

Je ne suis pas licencié,. et mon grand bonheur est d~ 
participer de temps à autre aux épreuves de course a 
pied dans la catégorie " non licenciés " ou " populaires"· 

Le problème que je voudrais soulever est celui de la 
non-possibilité d'identifier, à la lecture de ce calendrier, 
les épreuves incluant à leur programme une catégone 
<<populaires>>. 

Nous serions nombreux, je crois, à apprécier une ini­
tiative visant à cette meilleure identification. Elle offri­
rait certainement aux organisateurs l 'occas ion de grossir 
leur peloton, et par là même de grandir encore ·le suc­
cès de leurs épreuves. Tout le monde y trouverait son 
compte, c 'est bien là le but essentiel dans un sport qui 
se doit de toucher la masse. 
(Geoffroy de Longeaux, 6, rue de Sfax, 75116 Paris, France 
- janvier 1975). 

Remarque et suggestion pertinentes. Ce serait évidem­
ment nous ôter le pain de notre bouche que de de­
mander à SPIRIDON de mâcher tout le travail de pro­
pagande de certains organisateurs . A' ceux-ci d' indiquer, 
par le moyen d'annonces, /es différentes catégories de 
leurs épreuves. Ceux qui l'on fait jusqu'ici n'ont, sem­
ble-t-il, jamais eu à le regretter. En dernier ressort, 
il reste aux coureurs la possibilité d' écrire eux-mêmes 
directement aux adresses du calendrier, afin de recevoir 
/es précisions souhaitées. - N.T. 

Les coureurs majeurs sont des coureurs adultes 
( ... ) Est-ce que SPIRIDON a prévu de réagir en faveur 

du droit d 'organiser des courses sur route pendant toute 
l'année, et pour le droit des coureurs étrangers de par­
ticiper au championnat de France de marathon ? 

En Ang leterre, les deux choses sont bien établies et 
les coureurs n'en souffrent pas. 

J'aimerais bien offrir mes services pour l 'o rganisation 
de n'importe quelle action ... à moins que l 'on me dise 
que l'action d 'un étranger sera mal vue par la FFA ! ( ... ) 
(Rob Towler, 1, rue du Fort-Louis, 67000 Strasbourg , Fran­
ce - 3 décembre 1974) . 

Le droit d'un coureur sur route de courir toute l'an­
née .. . sur la route : cela devrait aller de soi! En Suisse, 
pays libéral s'il en est, aucun règlement n'empêche un 
coureur de pratiquer toute l'année la discipline de son 
choix. En France, Je Spiridon-C/ub national va certaine­
ment s'attacher à pallier les lacunes qui existeraient 
encore dans ce domaine. En Belgique, la Ligue vient 
de proposer - peut-on, sans sourire, parler ici de 
« largeur de vues " ? - d'autoriser /es coureurs bel(/ es 
à courir sur route en hiver ... mais hors d'Europe (sic) .. 

L'une des premières t~ches de l'imminent Spiridon­
C!ub de Belgique sera sans aucun doute d'obtenir coûte . 
que coOle que la Ligue admette que les coureurs ma­
jeurs sont des coureurs adultes, et qu'il faut les consi­
dérer comme tels. Sinon c'est /a Ligue Royale Belge qui 
devra courir.. . mais un grave risque. 

Pour le reste, l'offre du gentleman Towler a été trans­
mise au Spiridon-C/ub de France, qui va certa inement 
l'accepter avec empressement. - N.T. 

... même pas fichu de faire un geste ! 
Le soussigné nous prie de publier la lettre que voici : 

Messieurs les organisateurs, 
J 'a i été vraiment surpris du nombre de participants, 

Romands et Alémaniques, à votre cross de Vidy. Dom­
mage qu ' il ne faisait pas très beau. 

Mais ma su rprise a été encore plus grande quand je 
me su is aperçu qu'il n'y avait même pas un petit souve­
nir à partir du 15e concurrent. 

Quand je pense aux sacrifices que doit faire un parti­
cipant ! Exemples : entraînement sous la pluie, la neige, 
le froid, et encore après .les heures de travail. En plus, 
déplacement du Jura bernois, du Valais, de Genève, etc. 

Comment vouliiz-vous faire de la compétition si l'on 
n'est même pas fichu de faire un geste ! Et après cela, 
on se plaint du fait que le cross ne marche pas en Suis­
se Romande ... 

D'accord , il y a l 'organisation (ce n'est pas facile), 
mais quand même ... 

On n'a pas oublié, malgré cela, de nous demander la 
taxe d ' inscription. Et en plus nous n'avons même pas 
obtenu une feuille de résultats! Après cela, ils sont bien 
compréhensibles les sportifs qui se tournent vers des 
sports plus soutenus par leurs dirigeants. 

(Yves Monney, 33, rue des Pâquis , 1200 Genève, Suisse -
3 février 1975). 

Sans préjuger de la réponse que vous donneront 
certainement les organisateurs du cross de Vidy, préci­
sons que personne ne parait prétendre qu'en Suisse 
romande le cross ne marche pas. Au contraire, dans 
cette région de Suisse le cross semble plein de santé. 

D'une manière générale, il est vrai que le coureur 
doit pouvoir recevoir, sur la course qui l'intéresse, tous 
/es renseignements nécessaires (notamment quant aux 
prix offerts). Il convient, en d'autres termes, que le cou­
reur puisse toujours prendre en parfaite connaissance de 
cause le départ d'une course qu'il a choisie. Et si 
ensuite il se jugeait floué, il n'aurait qu'à s'admonester 
lui-même . - N.T. 

(suite ·de 'la page 8) 

puisque ces deux jeunes prirent, dans cet ordre, 
les deux premières places, alors que le Sovié­
tique Tronov devait s'arracher les tripes pour 
venir à bout de Pierre Delèze, pourtant âgé de 
17 ans à peine. Quelques semaines plus tard, 
Ryffel allait échouer d'un souffle en élite, der­
rière Meier, pour le titre national , prouvant que 
lui aussi aurait eu sa place à Rabat avec Moser, 
Rüegsegger, Berset, Schüll, Fel-dmann, Hürst et 
j 'en passe. Mais ne revenons pas sur cette 
pénible affaire puisque la Fédération se montre 
conciliante pour J'avenir. 

Demandons-nous plutôt, pour conclure, pour­
.quoi les Allemands de J'Est ne tiennent plus ii·eû r 
d'épouvantails, en course de fond, lorsqu'il s'agit 
de se présenter par équipes, alors ,que les Néo­
Zélahdais, les Anglais, les AméricainS', les Belges 
même jouent presque toujours pliicés, depuis 
longtemps pour les uns (Anglais et Belges), de­
puis peu pour les autres ? Ne serait-ce pas que, 
face à la << méthode, des pays de J'Est, ils ont 
sauvegardé l'•• enthousiasme et la joie •• de cou­
rir? 
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Plus que de la médaille ... 

de la médaille d,art 

Il 
lill 
Il • 

; Une seule adresse: 

UGUENI N MEDAILLEURS S.A. SUISSE 
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2400 LE LOCLE 

Achetez plutôt vos fourrures 
chez l'un des vôtres, chez un coureur de fond 
(prix spécial pour les lecteurs de SPIRIDON) 

41, Rue Boissy d'Anglas 

PARIS-Se 
265 95·19 et 56·75 

PIERRE CARDON 
FOURRURES 

MODÈLES· CRÉATIONS 

f 



Calendrier 

27.4 

1.5 

3.5 
3.5 

8.5 
10.5 
11.5 

11.5 
11.5 
11.5 
18.5 
18.5 

18.5 

18.5 
18.5 

18-19.5 
19.5 
24.5 

24.5 

24.5 
25.5 

25.5 
28.5 
31.5 
31 .5 

31.5 

1.6 

1.6 

1.6 

1.6 
2.6 

7.6 
7.6 
7-8.6 
8.6 

13-14.6 
14.6 

15.6 
15.6 

15.6 

21 .6 

21-22.6 
22.6 

22.6 
22.6 

22.6 

22.6 

27-28.6 

F : Bazainville, marathon et 'h marathon 
qualificatif pr champ. nat. de marathon 
(Robin, 20-Ar-pents, 78910 Orgerus) 

1 : Torlno-St. Vincent, 100 km (COMIF, Via 
s·. Francesco d'Assis! 6, 10122 Torino) 

CH : Bienne, marathon 
•RFA : Dülmen, marathon u ltra-rapide, 12 h 30 

(Heger, Leusterweg 46, 4408 Dülmen) 
CH : Broc, 8 km cross (R . Lingg, 1636 Broc) 
NL : Rotterdam , Weestland-Marathon 
CH : Savigny, 11 km pour populaires (Dingler, 

1073 Savigny) 
CH : Onex, meeting 

F : Vendôme, 32 km 
F : Champ. départementaux. 
F : Esvres, 22 km 
F : Vallorcine, 14 km (Le Guennec, 3, résid. 

Les Châtaigniers, 92000 Garches) 
F : Fondettes, 25 km vétérans 

(R. Guillon, Les Chevalleries-Fondettes, 
37230 Luynes) 

F : Malakoff, semi-marathon 
1 : Florence, 18 km à allure libre ; . 

logement gratuit pr abonnés à SPIRIDON 
(Sp iridon-Jtalie, c.p. 696, 50100 Firenze) 

F : 20 km piste, finales 
RFA : Champ. national féminin, 10 000 rn piste • 

CH : Chêne-Bourg, 15 km route (Ansermet, 
case 7, 1226 Thônex) 

1 : Firenze, 100 km del Passatore 
v. SACHEZ 

RFA : Berlin, 30 km RFA-NL-Suisse 
F : La Ferté-Bernard, 100 km (Franchi, résid . 

Le Gâtinais, 72400 Préval) 
F : Liévin , 42 km 

CH : Fribourg, 20 + 25 + 30 km piste 
F : Taverny (Oise), marathon 
F : SI-Affrique, marathon féminin, 19 h ; 

temps limite 7 h ; âge min. 14 ans 
(Cottereau, B.P. 55, 12400 SI-Affrique) 

CAN : Sherbrooke, 'h marathon (Choinière, 
220 rue Marchant, Pa v. A. Nadeau , 
Sherbrooke) 

F : Nice, 25 km (Teuma, 60, av. SI-Barthé­
lemy, 06100 Nice) 

CH : Porrantruy, . 'h marathon• 
(Saunier, Gare 33, 2900 Porrentruy) 

GB : Stoke-on-Trent, marathon national 
(Michelin AC Office, Campbell Rd, 
Stoke-on-Trent) 

F: Championnats régionaux athlétisme 
1 : Milan, marathon (RRC Milano , Vi·a Cano-

nica 23, 20153 Milano) 
F : Thieux 77, 12 km (20h30) 
F : Thann , 25 km 
F : 20 km piste FSGT 

CH : SI-Maurice, 'h marathon et 5,3 km 
(Schnohrk, av. du Simplon 24, 
1890 St-Mauri.ce) 

CH : Bienne, 100 km 
GB : CIME cat. S : Ennersdale Hors.eshoe, 

23 mi les, déniv. 7500 ft (D. Hughes, 
Hallsteads, Gosforth, Cumbria) 

CH : Lugano, champ. national marathon 
F : Fouesnant, 22 km {Marree , route de Bé­

nordet, 29170 Fouesnant) 
B : Bruges, 25 km pour vétérans (Serruys, 

Engelendalelaan 25, 8310 Bruges) 
F: Ecommoy, 25 km (Equipes franco-portu­

gaises, 3, résid . Les Châtaigniers, 
92 Garches) 

F : champ. fédéraux FSGT 
1 : CIME cat. 8 : Asc. Mte-Faudo (Acqua-

rone , via Colombera 11, 18100 Imperia) 
B : champ. national marathon 
1 : Cavalese, 40 km (Az. Turismo, Centro 

Flemme, 3.8033 Cavalese) 
F : Balma (Toulouse), marathon 

(M. J .P. de Balma, 3, av. P. Coupeau , 
31130 Balma) 

1 : Florence, 14 km (à minuit!): Spiridon­
ltalie, c.p. 696, 50100 Firenze) 

CH : Estavayer, 100 km (nouvelle organisation) 
(case postale 23, 1470 Estavayer- le-Lac) 

27-29.6 F: championnats nationaux seniors 
29.6 CH: 

29.6 CH : 

5.7 B : 

5.7 CH : 

6.7 RFA : 

6.7 RFA : 
6.7 1: 

CIME cat. C: Salvan-Emaney (Miéville, 
1923 Les Marécottes, tél. (026) 8 10 48) 
Vaas-Lens, 9 km en côte (Bernard Bétri­
sey, 3941 Flanthey) 
'Sombreffe, 25 km (Gérard , rue G. Fiévet, 
6330 Sombreffe) 
CIME cat. C: Les Plans-s-Bex • Cab. de 
Plan Névé (Werly, Gravernay 19, 1030 
Bussigny) 
Waldnlel, marathon : champ. national 
féminin, étrangères bienvenues! 
(Ungerathstr. 56, 4056 Waldniel) 
Fürth , marathon RFA-France- ltalie-CSSR 
Folgaria, 10, 24, 50 km (Sporting Club 
Folgaria, Folgaria-Trento) 

5-6.7 CH : Berne, champ. régionaux sur piste 
Landerneau, marathon, (Le Joly, Ualy­
Goz, Ploudaniel , 29260 Lesneven) 
Biesheim, 20 km piste rubkor (Ritzen­
thaler) 

6.7 F: 

12.7 F : 

13.7 CH : 
13.7 F : 

13.7 F: 
13.7 F: 

Lourtier-Mauvoisin 
Cambo-Macaye, 24 km (Etxart, C. agri­
cole, 64250 Espelette) 
Pic St-Loup, 30 km 
Indrois, semi-marathon (Féleaud , 

19-20.7 CH : 
10, allée de Narbonne, 91300 Massy) 
CIME cat. C: Marathon des Alpes 
(Angelin Luisier, 1931 Versegères) 
Baulmes, cross (F. Deriaz, Chemin-Neuf, 
1446 Baulmes) 

20.7 

20.7 

27.7 

27.7 

27.7 

27.7 

CH : 

CH : Vercorin, 8.km (S.e. La Brentaz, 
3961 Vercorin) 

B : 

CH : 

Bertrix, semi-marathon (Liégeois, 9 A rue 
de Warmifontaine, 6620 Neufchâteau) 
CIME cat. 8 : L~ Châtel {Bex) • Cab. de 
la Tourche, déniv. 1700 m 1 

F : 

F : 

(Ski-Club Bex, Jacques Binder, 1880 Bex) 
Marvej~ls-Mende, 22 km 500 (Moulin , 
Café de la Pai x, 48000 Mende) 
Semi-marathon, Limousin (Vignaud, 
18, av. de la Gare, 87400 Saint-Léonard 
de Noblat) 

Que vous habitiez ici, là ou ailleurs, si 
pour une course bien organisée vous avez 
passé A TEMPS une annonce dans SPIRI­
DON, préparez-vous à accueillir le succès. 
La preuve: 
137 classés à Porrentruy (1ère édition) 
140 classés au Mont Ventoux (1ère édit.) 
371 classés à Charenton (2e édition) 
376 classés à Neuf-Brisach (4e édition) 
435 classés à Sierre-Montana (6e édition) 
380 classés à La Ferté-Bernard (Se édit.) 
1750 classés à Alençon-Médavy (2e édit.) 
980 à l'arrivée de Si.erre-Zinal (1ère édit.) 
D'après des estimations de spécialistes, 
SPIRIDON serait actuellement lu par plus 
de 30 000 personnes. 
Prix d'une annonce 

1/8 1/4 1/2 
de page de page page page 

en FS 75.- 135.- 240.- 420.-
en FF 120.- 210.- 360.- 600.-
en FB 100.0.- 1800.- 3000.- 5000.-
Réduction de 10 Dfo pour 2 et 3 annoncea , "' 4 

15 Dfo pour 4-6 annonces 
Inscription complète au calendrier , , 
(gratuite · pour annoncems) ' 
Par ligne : 15 FS 1 25 FF 1 200 FB 
(payable d'avance) 
Pour toute annonce, une seule adresse : 

SPIRIDON, 1922 Salvan (Suisse) 
Délai pour Je no de juin : 

20 mai 
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Illustrations des 4 pages de couverture 

Page 1 : John Tarrant, le "coureur fantôme» (photo ti­
rée de «Athletics Weekly»). Voir aussi « Un brave type», 
p. 5. 

Page 2 : Sous le regard d 'une admiratrice, le coureur 
Jean Ritzentha/er (52) va droit devant lui . Collaborateur 
de SPIRIDON dès avant la parution de la revue , l'ani­
mateur Ritzentha/er est aussi l'organisateur de plusieurs 
courses, dont le célèbre "Marathon de Neuf-Brisach », 
qui sera le 26 octobre prochain l'épreuve de l'année 
pour SPIR/DON et pour 1'« International Road Runners 
Club ». - (Photo Noël Tamini) 
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Page 3 (ci-contre) : A Cu/ver-City (USA), Jacki Hansen 
(au centre) vient de réaliser 2 h 43'54"6, meilleure per­
formance mondiale féminine sur les 42,2 km du marathon. 
Elle est aussitôt félicitée par Miki Gorman (2 h 46'36" en 
1973) et par son entraineur Laszlo Tabori , co-recordman 
du monde du 1500 m en 1955 (en 3'40"8) et 4e aux Jeux 
de Rome. - (Photo Tom Sturak) 

Page 4: L'Américaine Julie Brown , une étudiante de 
20 ans, qui vient de .remporter l ' International de cross 
à Rabat, avant de courir le 10 000 m en 35'00"4 (meil· 
Jeure performance mondiale féminine) . - (Photo Doug 
Schwab, nouveau collaborateur de SPIRIDON). 








